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Almanach de l'Agronome 
contenant les travaux du cultivateur et du jardinier 
pendant chaque mois de l'année. * 
JANVIER 
Utiliser jours de mauvais temps et veillées à 
raccommoder instruments aratoires et matériel 
de ferme ; confectionner corbeilles, hottes, 
ruches d'abeilles, manches d'outils. - Emonder 
arbres et haies pour bois d'affouage. - Confec- tionner composts avec terres, matières fécales et 
au tres engrais disponibles ; conduire et épandre 
ceux qui sont faits. - Fabriquer liens de paille 
pour moisson. - Défoncements à bras. - Labours pýéparatoires profonds, pour plantes 
sarclées, si le soi n'est pas trop gelé Saler vian- 
des pour provisions de ménage. - Engraisser bètes de boucherie. - Mettre comptes à jour et dresser inventaire annuel. 
Fabriquer échalas et les tremper au carboli- 
néum, au sulfate de cuivre ou au goudron. - Arracher vieilles vignes et défoncer le sol pour 
nouvelles plantations- Reporter terres- Taille 
préparatoire, soit mise à porteurs. - Mettre 
cave et futailles en ordre. 
Nettoyer arbres fruitiers de bois gourmand, 
mousses, gui, rejetons et nids de chenilles; ba- 
digeonner troncs et grosses branches avec lait 
de chaux ou solution de sulfate de fer (15 à 20 
kg. pAr hectolitre) ; les fumer au pied; faireicreux 
pour nouvelles plantations. - Défoncer et pré- 
parer carrés libres du potager, surtout en terre 
forte. - Réparer clôtures et palissades- Semer 
sùus chàssis premiers melons et carottes 
FÉVIIIER 
Labours préparatoires profonds - Premières 
semailles d'avoine sur labours d'automne. - 
Préparer chenevière et semer chanvre et lin. - 
Répandre derniers composts. - Ilerser et net- 
! oyer prés fumés précédemment- Rigoler prés 
irrigués et curer fossés d'écoulement. - Etendre 
taupinières et détruire fourmilières. - Engrais- 
ser bêtes de boucherie. - Tuer pores pour mé- 
nage. - Visiter colonies d'abeilles, pigeonnier, 
poulailler. - Surveiller fenils; au commence- 
ment du mois, consommation ne doit pas dépas- 
ser moitié approvisionnements. 
Continuer taille à porteurs et comm3ncer taille 
définitive - Ratisser vignes enherbées. - Pro- 
vigner dans les beaux jours. - Porter et kendre 
fumiers. -Distribuer et recouvrir engrais 3rtil' 
ciels. - Premier transvasage des vins et cidres Semer sur couches chaudes tomates, laitues' 
carottes, céleri à pomme, choux-fleurs, roelOns' 
concombres et autres légumes, ainsi que tOUU5 
fleurs annuelles. - Greffer arbres en lente- Transplanter arbres fruitiers en terre forte- 
Tailler poiriers et pommiers- Premiers sefn'ý' 
en pleine terre bien exposée, de pois, bett"' 
c,,,, tt, s, aisifis, cerfeuil, fèves, poireaux. 
MARS 
Labourer toutes terres libres. - Grande 
e 
maille des avoines, poisettes mélangées Pour 
fourrages verts, pois, blés de printemps. - 1. 
mer betteraves en pépinières et carottes en r1elu 
champ. - Planter topinambours et prenlière5 
pommes de terre. - Répandre en rais artifle'el 
sur prés, avant la pluie, et sulfate 
9, 
fer en P'9« 
dre pour détruire mousses. - Mettre couver* Provigner; déchausser et nettoyer p rovi ris d'on 
an. Meilleure époque pour la taille. -Finir rati' 
sage préparatoire et commencer premier J9bourý 
soit fossoyage. - Transvasage des vins et cidf«es- Fumer et labourer carrés vides, frambli. siers, 
groseilliers. - Senier persil, ciboule, céleri, 
la'- 
tues pommées et romaines, choux dr BruXel e5' 
York, Milan, pain de sucre, quintal et 
stad pour choucroûte, carottes rouges, 50eo' 
nères, épinards, oignons, poireaux, bettest la' 
vets, radis, panais, oseille, chicorée ton re. 
Repiquer rhubarbe. Continuer semis e 110. 
annuelles et plantation d'arbres et arbustes frol' 
tiers et ornement. - Sarcler lég nýes hivel'Ilés' 
- Continuer taille des arbres fr itiers, sauf Pé- 
chers et abricotiers. - Tailler r si ers et arbI15, 
tes divers, groseilliers, etc. 
AVRIL 
Dernières semailles d'avoines. - Planter* P'n" 
mes de terre. - Semer- premières orges, tl*ène' 
esparcette et, en dernier lieu, luzerne. - Seffier . e5 de quinzaine en quinzaine fourrages tprnl)oc'r ell pour couper en vert. - Semer bettera"eS 
place. - Réeandre engrais artificiels et C3(1ý 
grasses sur près. -Herser ou rouler Més, vieil'05 luzernes, esparcettes et autres herbages .- 
110e' 
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- 
fer prés naturels. - Plâtrer trèfles et autres légumineuses. - Arroser prés en changeant J'eau le matin. - Herser pommes de terre au fur et à mesure de levée. 
Finir taille et premier labour. - Compléter échalassement vieilles vignes et échalasser plan- 
tations de deux ans. - Planter barbues et bou- tures, soit chapons. 
Ubourer carré d'artichants, aýi 1 letonner vieux 
pieds et repiquer filleules en terrain neuf. - Se- 
mer et repiquer laitues et choux. - Planter 
choux. - Planter choux-fleurs hâtifs, tomates, 
oignons, poireaux, bettes. - Faire en pleine 
terre semis précédemment faits sur couche : 
cressons, pourpier, carottes, pois, fèves, melons, 
cardons et premiers haricots qu'on recouvre en 
cas de froid. Sarclages. - Eclaircir et cultiver 
planches de fraises ; en planter de nouvelles. - 
Tailler pèchers et abricotiers. - Séparer bou- 
tures de fleurs en terrines. Dépoter et rempoter 
fleurs et plantes de massifs. Repiquer fleurs 
annuelles et mettre en terre celles à oignons. - 
Planter pattes d'asperges. 
MAI 
Seint-r derniiýres orges, fourrages mélangés 
niais. - Sarcler et buter p mines de terre. - Repiquer betteraves de pépinières ; éclaircir et 
Sarcler celles semées sur place. - Exploiter 
taillis de chêne pour l'écorce. - Mettre vaches 
au vert. - Changer souvent eau d'irrigation et 
art-oser le soir. - Tondre moutons. - Surveil- ler abeilles pour l'essaimage ou bien former 
artificiellement essaim. 
Ebourgeonner jeunes ceps et provins. - 
Deuxième labour, soit rebinage. - Second trans- 
vasage des vins et cidres. Mise en places des 
plants greffés. Précaution contre les gelées de 
printemps. 
Semer par planches successives : haricots, 
pois, courges et courgerons, tétragone pont, 
remplacer épinards, cardons, laitues, chicorée 
d'automne, choux, capucines et concombres. 
Repiquer poireaux, laitues. - Sarcler activement 
partout. - Taille verte des poiriers, pyramide 
et autres; pincement et palissage dvs espaliers. 
- Arroser encore le matin jusqu'au 15 et le soir dès loi-S. 
JUIN 
Consommer en vert ou iiiiier première coupe 
prairies artificielles, puis près naturels ; faucher 
et sécher dès après la fleur. - Façons répétées 
aux plantes sarclées. - Repiquer dernières et- 
teraves. - Mettre chevaux au vert pendant 
deux 
à trois semaines. - Mèler plàtre aux fumiers. - 
Arroser avec purin additionné de sulfate de fer 
ou d'acide sulfurique. 
Effeuillage et attachage de la vigne. - Pre- 
Mier soufrage contre l'oïdium. - Premier sulfa- 
tage contre mildiou. - Continuer binages et 
ratissages. 
Semer encore pois, haricots ; ramer les plus 
avancés ; semer scarole blonde et verte et repi- 
quer choux blancs et rouges pour l'automne. 
Tenir propre, sarcler souvent et arroser assidù- 
ment. - En temps couvert, grefler en écusson 
arbres à -noyaux, rosiers. - Pincer et palisser 
pèchers et autres espaliers. - Arroser fréquein- 
ment et par plein soleil planches de fraises. 
JUILLET 
Fumer et labourer champs vacants pour der- 
niers fourrages temporaires verts. - Moisson- 
ner seigle, blé, avoine, colza ; mettre en moyet- 
tes en cas de mauvais temps. - Décha: umer 
champs moissonnés. ý Semer raves, blé noir ou 
sarrazin, colza, trèfle incarnat. - Récolter poin- 
mes de terre printanières. - Deuxieme coupe 
luzerne et trèfle. - Recouper composts en niè- 
lant engrais chimiques et ai-rosant d'eaux grasses. 
- pincer, ébourgeonner. soit Ratisser vignes , 
effilleuler ou rebioler et rattacher bois de l'an- 
née. - Second traitement contre le mildiou. - 
Soufrage contre l'oïdium à la floraison. - Visi- 
ter les plants greffés et couper les racines émi- 
ses par le grefron (sevrage). 
Semer derniers haricots pour l'automne, lai- 
tue, chicorée pour hivernage, navets, rainpon. 
- Arroser et sarcler assidùment. - Récolter et 
serrer graines de légumes. - Pincer nielous, 
courges. - Arraclier oignons et metIre en lieu 
sec, puis en chaines suspendues- Sécher bari- 
cots ou mettre au sel. - Faire conserves et niar- 
melade de fruits. - Marcotter Sillets. 
AOUT 
Continuer déchauniages. - Rompre vieux 
trèfles et autres artificiels. - Labours préparatoi- 
res en terres fortes pour froment- Moissonner 
dernières céréales, féverolles. - Fin du mois, 
semer seigle, fèverolles et poisettes hivernées 
avec avoine pour fourrage vert en juin suivant. 
Couper et bien sécher regains. - Arracher pom- 
mes de terre mi-tardives. - Arracher chanvre 
et mettre rouir. - Battre céréales. 
Derniers ratissages. - Pincer et attacher bois 
au fur et à mesure de croissance. - Troisième 
et qijatriême sulfatages contre le mildiou suivant 
Pannée. Troisième soufrage à la véraison. - 
Troisième transvasage des vins et cidres. 
Repiquer chicorée et attacher la plus avancée 
pour consommer en automne. - Semer raves, 
épinards, scorsonères, salades pour hivernage, 
choux frisés hàtifs pour repiquer au printemps. 
- Repi uer fraisier- Bouturer fleurs pour gar- 
niture 
3e 
l'année suivante, géraniums, coléus 
bégonias, etc. - Semer pensées. - Cueillir pre- 
miers fruits, l'après-midi des beaux jours. - Sé- 
cher fruits, prunes, pruneaux, fonds d'artichauts. 
4 
SEPTEMBRE 
Mener et épandre iumiers et labourer. - Se- 
mer seigle et méteil. - Dès le 10, commencer 
semailles de blé. - Récolter sarrasin de grains. 
- Battage des céréales. - Semer chicorée amère à tondre pour pores. - Acheter porcelets à hi- 
verner et activer engraissement des pores à tuer 
en hiver. 
Préparer pressoirs et ustensiles accessoires, 
futailles; ne vendanger qu'à pleine maturité du 
raisin, ce qui n'arrive guère qu'en octobre sous 
notre climat. 
Semer encore épinards, scorsonères, miliche. 
- Repiquer Igarnitures d'hiver, salades, choux, bettes. - Lier cardons, céleri. - Cueillir fruits. Faire cidre. 
OCTOBRE 
Continuer labours. - Grandes semailles des blés d'hiver. - Récolter pommes de terre tar- dives, betteraves, carottes. - Mettre vaches au 
pàturage en temps sec. - Engraisser poulets et 
canards. - Consommer poules de 4 ans et au- dessus. 
Vendanges et pressurage du raisin. - Régler fermentation et pressurer à point les rouges. - Piqueter marcs tout de suite ou les serrer en 
vases clos pour distiller plus tard. 
Repiquer salades et choux pour hiverner. - Récolter courges, choux pour choucroùte, chi- 
corée. Cueillir derniers fruits. -Rentrer plantes 
et bulbes délicates : dahlias, lauriers, orangers. 
- Planter arbres en terres légères et sèches. 
NOVEMBRE 
Dernières semailles de blé en terres fertiles et 
bien exposées. - Labours préparatoires pour 
printemps. - Défoncements. -Assainir et drai- 
ner terrains humides. - Conduire composts dans les prés. - Fumer luzernières en couver- 
ture. - Mettre vaches à la crèche ; commencer 
aflouragement aux betteraves et aux autres raci- 
nes; carottes et fèverolles aux chevaux de ferme. 
- Ilàcher fourrages. - Elever veaux de choix destinés à l'alpage d'été. - Tondre chevaux et jeune bétail. 
Remplir en bonde vases de vin nouveau. - 
Arrachage des échalas. 
Mettre fleurs et plantes vivaces à l'abri des 
gelées - Rentrer légumes et racinages en jar- dins d'hiver, cave ou silos. - Couvrir artichauts 
avec balles de céréales. - Recharger et fumer 
en couverture aspergères, planches de fraises. - 
Planter encore arbres et arbrisseaux qui ne crai- 
gnent pas la gelée. - Fumer en couverture ar- bres fruitiers. - Réparer paillassons et en fabri- 
quer de nouveaux. 
DECEMBRE 
Continuer labours et défoncements en tempe 
propices. - Transporter et épandre composts. - Jardiner dans les forêts, éclaircir et expurgadei 
les taillis. - Nettoyer grains. - Report des ter- 
res. - Arrachages. - Défoncements et labours. 
-Arracher arbres fruitiers à réformer. - Tenii 
propre et à température convenable plantes dc- 
serres et ne mouiller que lorsque la terre n'ad- 
hère plus aux bords des pots. 
Eclipses cle l'an 1929 
En 1929, il y aura deux éclipses de Soleil, dont la seconde sera partiellement visible dans noE 
contrées. 
La première, une éclipse lotale, se produira le 9 mai, de 4 h. 33 min. à9h. 48 min. du matin- Elle sera visible dans l'Afrique méridionale à l'exception de la partie occidentale, sur Madagas- 
car 1 dans l'Océan Indien, 
dans le sud-est de l'Asie, sur les îles de la Sonde, les Philippines et la 
Nouvelle Guinée, dans la partie boréale de l'Australie et dans la partie occidentale de l'Océan 
Pacifique. 
La seconde est une éclipse annulaire. Elle aura lieu le ler novembre, de 10 h. 12 du matin i 
3 h. 57 min. de l'après-midi et sera visible dans les provinces des côtes sud-est du Canada, su' 
Terre-Neuve, dans la partie australe du Groenland, dans l'Océan Atlantique, dans la partie occi- 
dentale de l'Europe, dans l'Asie Mineure, dans l'Arabie et l'Iran, en Afrique, sur Madagascar ci 
dans la partie occidentale de l'Océan Indien. 
Dans nos contrées, l'éclipse pourra être observée de 11 h. 21 min. du mafin à1h. 7 min. de 
l'après-midi, mais sa grandeur n'atteindra qu'un cinquième du diamètre du Soleil. 
Admettre l'action du néant ou, ce qui revient 
au même, faire intervenir dans l'explication des 
phénomènes le hasard considéré comme une 
cause, c'est couper la racine maitresse de la 
pensée humaine. Mla 
Toutes nos sciences tirent leurs explications 
de données qui ne s'expliquent pas. La physi- 
que elle-même est dans ce cas, parce qu'elle a 
pour base la théorie du mouvement et que le 
mouvement demeure un mystère pour l'intelli- 
gence comme les philosophes sérieux le savent 
bierL Le mystère se rencontre au fond de nos 
idées de tous les ordres. C'est pourquoi de très 
grands esprits n'ont pas été arrêtés par le mys- 
fère chrétien. E. NAVILLN. 
rrP 
EPHEM-ERIDES 
Description des Quatre Saisons de l'année 1929 
HIVER 
Commencement le 22 décernbre (le l'année *é- 
cýdenLe, à 3" h. du inatin, avec l'entrée du Soplleil dans le signe du Capricorne. La Lune se trouve 
alors au 24uje degré du Bélier, Mercure au 2-0 du Capricorne, Vénus au 12-e du Verseau, Mars rârograde au 2911, e des Gémeaux, Jupiter 
rétrograde à0 du Taureau, Saturne au 2311, e du Sagillaire, Uranus au ime du Bélier, Neptune 
rétrograde au ler de la Vierge, la tête (lu Dra- 
gon au 29-a du Taureau et la queue du Dra- 
gon au 129-e du Scorpion. 
PRINTEMPS 
Goinniencernent le '21 niars, à 3m h. du rnatin, 
avec l'entrée du Soleil dans le signe du Bélier. La Lune se trouve alors au 7111e degré du Lion, Mercure au 7me desPoissons, Vénus au 6rne du 
Taureau, Mars au 41jec de l'Ecrevisse, Jupiter 
au llme du Taureau, Saturne à0 du Capricor- 
ne, Uranus au 7n'e du Bélier, Neplune rétro- 
grada au 29-e du Lion, la tète du Dragon au 
21lue du 
_Taureau, 
et la queue du Dragon au 
ÉTÉ 
Comniencenient le 21 juin, à 111 li. du soir 
avec ]'entrée du Soleil dans le signede l'Ecre- 
visse. La Lune se trouve alors au 27, ne degré du 
Sgflittaire, Mercure au 14-e des Gémeaux, 
Vénus au 15nie du Taureau, Mars au 23- du 
Lion, Jupiter au 2ine des Gémeaux, Saturne 
rétrograde au 27-e du Sagittaire, Uranus au 11 int 
du Bélier, Neptune au 291ne du Lion. la tête du 
Dragon au 19-o du Taureau et la queue du 
Dragon au igme du Scorpion. 
AUTOMNE 
Commencement le 23 sel)tembre, à Il" 1). du 
soir avec l'entrée du Soleil dans le signe de 
la Balance. La Lune se trouve alors au 27nie de- 
gre du Taureau, Mercure au 23ine de la Balan- 
ce, Vénus au 27-e du Lion, Mars au 21 nie de la 
Balance, Jupiter au 16me des Gémeaux, Sa- 
turne au 21illie du Sagittaire, Uranus rétrograde 
au 10ille du Bélier, Neptune au 2me de la Vierge 
la tète du Dragon au 141- du Taureau et la 
queue du Dragon au 14n-e du Scorpion. 
241ne du Scorpion. ' - 
----- 
Le rýgpnt de cette année est la Lune ý,, C. 
Mildiou. - Epoque des traitements Années pluvieuses, traiter au moins tous les Années sè. cheý: 




2M3 sulfata. e Immédiatement avant Patta- 
che, pengant qu*on peut encore passer. 
3- &idlàtage tout (le suite après l'attache. 
4,,,, sj,,! fa-eaye fin juillui oii conimenct di ý&(jùt. 
ler sulfatage lorsque les pousses atteignent 
20 cmý à 30 cm. 
21ne suliataix tout de suite après Pattache 
ý', nO sulfatage fin juillet ou commencement 
d'août. 
Prendre garde aux avis publiés dans les 
journaux par les Stations viticoles. 
AGENTS DIPLOMATIQUES ET CONSULS SUISSES 
EUROPE 
. 
Envoyés extraordinaires et 
Ministres plénipotentiaires. 
BERLIN. - Dl Rûfenacht, H. BUCAREST. - von Salis F LONDRES. - Dl Paravic, 
'ni, 'C. 
PARIS. Dl Dunant, Alphonse. 
ROME. Dl Wagnière, Georges. 
VIENNE. - Dr Jâger, Max. LA HAYE. - Dl de Pury, A. BRUXELLES. - Drphil. Barbey, F. MADRID. - de Stoutz, Mai. STOCKHOLM. - 1), Lardy, Charles. VARSOVIE. - Dl von Segesser. IL 





AMSTERDAM. - LuAsinger, M., c. 
ANVERS. - Miney, Jean, c. 
ATHEINES. - Broye, Eug., sec. lég. 
BARCELONE. - Nippel, F., c. 
BELGRADE. - voit Jenner, K., secr. 
BESANÇON. - Mathey, Charles, c. 
BEZIERS. - Bühler, Paul, c. 
13i*ihler, Albert, vice-consul. 
BORDE, AUX. - Meyer, Alb., c. 
BHEME. - Krose, 
Èr. c. 
BRESLAU. - Vacant, géré par la 
légation à Berlin. 
BUDAPEST. - Kienast, F., c. g. 
COLOGNE. - SchôlIer, L., c. g. 
COPENHAGUE. - Cloëtta, F. -B., 
consul général 
DIJON. - OEchslin, P., c. 
DRESDE. - Sutter, A. -D., c. 
DUSSELDORF. - Dr Dunkel, ýN'., c. 
ELBING. - Stuck-i, E., consul. 
FLORENCE- Steintiâtislin, Ch., c. 
FRANCFORT s/M. - Du Bois G., c. 
GENES. --- Biaggi, G. -B., c. Vaciint. Keestli, gér. 
HAMBOURG. - Dür, Franz, c. 
Kern, A., v. -c. 
Il ý% ý« Il E. - Ba sset, A1 fred, c. LEI PZIG. - Hirzel, Ernest, c. 
1,11 ý LE. -Va Ca il t, l'en zc? C. -A., gér. LISBONNE. - Vite. Klein, W., gér. 
Li VER POOL. - Montag, E., c. 
LI VOURNE. - Lansel, P., c. 
LYON. - Dr Meyer, G., c. 
MANCHESTER. - Dl Schedler, A., 
Wnstil. 
MANNHEIM. - Kunz, Max, c. MARSEILLE. - Lenba, Paul, c. M1 LA N. - Il fi ni, R., C. MONACO. - Géré par le Consulat 
à Nice. 
MUNICH. - Zetter, flans, c. 
MULIIOUSE. - Jaquet, J., c. 
NANCY. - Hahn, Emest, c. 
NA PLES. - Mpuric4)ffre,. I. -G., r. g. 
wennpr, R. -A., V. -C. 
NICE. - Vicarjno, Feriiiind, c. 
M'IiF. NIBEIiGý - scliiiiid. F, \V , v, 
OSLO. - Tschudy, Henry, consul 
général. 
PORTO. - Brand, Paul, c. PRAGUE. - Bruggmann, Karl, sec. (Légation à Varsovie. ) 
RIGA. - Waldispûhl, G., ger. ROTTERDANI. - Koch, Ferd., c. SAINT-MARIN. - Gère par le Cou- 
Salat à Florence. 
SEVILLE. - Stierliu, R., c. SOFIA (Bulgariel. - Schneeberger, E., c. 
STIIASBOURG. - Biefer, A., c. STUTTGART. - Suter, E. -E., c. TOULOUSE. - Vacant. Géré par le 
secrétaire de Chancellerie. 
TRIESTE. - Bûseh, Paul, c. TURIN. - Boringhieri, G., c VENISE. - Imhof ' Ferd., consul. ZAGREB. - Vacant. Weber, W., 
chancelier. 
AMEIuQuE 
BUÉNOS-AYRES. - D' Egger, K., 
env. extraord. et ministre plénip. 
WASIIINGTON (E. -U. )- Peter, Nlarc, 
env. extraord. et ministre plénip. 
RIO de JANEIHO 
Albert, env. ext. et min. plénip. 
Consuls et lý! ce-Consu1s. 
ASSOMPTION (Para. -uay). -Censi, Quinto, C. 
BAHIA (Brésil). -Wildberger, El-, c. BOGOTA (CoIombieý. - Rüthlisber- 
ger, W., consul. 
CARACAS (Vénézuela). - Gui- 
nand, A., consul. 
CIIICAGO. - Biibler, E., consuL CINCINNATI. - Glaser ' E-F c CORDOBA. - Géré par la Léjjàtion. CURITYBA. - Thommen, J., gér. DENVER. - Weiss, Paul, c. GUADALAJARA. - I)r Sutter, C., 
consul. 
GUATEMALA. - Schwendnerfl. g. GUAYAQUIL(Equateur). - Mettler, 
E., consul. 
HAVANE (Cuba). - Blattnf,, r, Car- los, C. 
LIMA (Pérouý. - Marrionelli, S., c. LOS ANGELES. - %Vidmer, E., g. 
MENDOZA. - Egli, J., c. 
MEXICO. - Pprret, lienry, c. g. MONTEVIDEO (Uruguay). - Dl Gnyor, NI., consul. 
MONTBEAL. - D, Tharnhevr, W., 
consul. général. 
NEW-YORK. - Schwar7, enbach, 
R., c. - Dl Escher, Ilenry, v. c. 
NOUVELLE - ORLEANS. - Ritte- 
ner, Louis, chancelier. 
PANAMA. - MisteIi, Jwý,,, c. 
il \BAý A., o. 
PERNAMBOUC (Brésil). - Haus- heer, René-L., c. 
PHILADELPHIE. - Lutz, Ch., sper. PORTLAND. -Brandenberger, P., c PORTO ALEGRE. - Luebsinger, Pc Luchsinger, H., v. -c. eAL(à RO 10 (Rép. Arg. )- Cenci, P., c 
SAINT-LOUIS. -Du Bois Gc SAN FRANCISCO. - Freu'ler', J'. 
*, c. 
Schwyter, W., v. -c. 
SAN-JOSÉ. - Herzog, A., c. SAN MIGUEL (Salvador). - Wic- 
ser, C., c. 
SANTIAGO deCHILI. - Kûpler, A. consul général. 
SAO PAULO. - Iselle, ArhiIIeý,, c. SANTA-FE (Rép. Arg. ) - Pfirter, Fritz, consul. 
SEATTLE. - Strasser, F. consul. TAMPICO. - von Mobr, consul. TORONTO (Canada). - Zueiwi-, E. -R. c. VALDIVIA. - Vogt (1. VALPARAISO (Chi, ý. )'--, Baurr, Il. 
consul. 




Consuls et vice-consuls, 
ALGER. - Borgeaud, J., consul. VILLE DU CAP. - Bothner, C., c. CASABLANCA. - Favre, G., c. JOIIANNESBURG (Transwaal). - Diethelm, Rob., r. g. 
LOURENÇO-. NIAIIQI'lý', ý. -- Ahvgg, E., consul. 
AISIE 




COLOMBO. -Wagýrier, MANILLE (Philippines). - Sidler A., consul. 
MEDAN(Sumatra). - Simon, B., 
consul. 
SIIANGAI. - Dl Isler, J. -L., c. TEIIERAN. - Vacant. TOKIO. -Vacant. Branner, Alfred, 
secrét. de Légation. 
AUSTRALIE 
ADELAIDE. - iGére par If, c. g. 
Vacant. à melboni-ne 





des Observations astronomiques sur chaque mois; le cours du Soleil et de la Lune; 
les principales Foires de Suisse, de Savoie, de France, de la vallée d'Aoste, 
piés de gravures, d'Alsace, etc.; enfin un recueil de Récits et d'Anecdotes accompa. - 
POUR L'AN DE GRACE 
1929 











Nombre d, or ..... Il Epacte ....... 19 Cycle solaire ..... 6 Indiction romaine. . 12 Lettre dominicale; F. 
Quatre Temps: 
20,2L' et 23 Février. 
22), 24 et 25 Mai. 
118,20 et 21 Septembre. 
18,20 et 21 Décembre. 
Depuis Noël 1928 jus- 
ulau Mardi gr" 1929, 
î1 ya7 semaines et 
0 jours. 
Cette année est 












Septuagésime 27 Janv. 
Mardi gras .. 12 Fév. 
Les Cendres . 13 - 
Pâques .... 31 Mars 
Ascension. 9 Mai 
Pentecôte. 19 » 
La Trinité. 26 , 
La Fête-Dieu 30 » 
Jeùne fédéral. 15 Sept. 
Premier dimanctie 
de l'Avent. . 11, Dée. 
Entre la Trinité et 
1, Aveiit, il ya 26 dinian- 
elles. 
A NEUCHATEL, IMPRIMERIE CENTRALE S. A. 
8 
Pr Mois 1 JANVIER CÇ l'il i. : No i: Lu.,;. 'ýISONS 
! 
1 Mardi 19 i au-. 1erîý Dern q(jai-L 2 Mercredi s Abel 2 7h44ý, n1r Avez- . . ile 2, à7 Il. 114i 3 Jeudi s Geneviève 1% 14 ""s min. du soir. 4 Vendredi s Tite ý% 26 remarqué clair Clair. 
5 Samedi s Siméon cf 8 Ji que nous par- 
1 Leverdu Soleil, Sh. 19m. ý CouchJdu Soleil, 4 li. 59 Nouv- lupe. 
6 
_)n7ý1&nchq 
F. Le, -ý 3 Rûiýs cf 20 ; '-d -- - `)ý. CC -U1- em, ,r min. du mat. 7 Lundi 1 s Lucien Q (C à faÏ)og. y,,, i iroid. 1 8 Mardi s Apolânaire P't 14 1ý1 (ý 1 ý, a. e. et %ý f 
9 Mercredi sJulien P't 26 Ions tous Jupro- â Prein. quart. 1 
10 Jeudi 3 (-Y'Pillauiiie 8 ain comme fi oid le 18, à4h, 15 du soir min 11 Vendredi s Hygin te. 20 11.28 mat. . . Venteux. 
12 Samedi s Satyre 0: ,% 
2 si nous étions 
21 Lever du Soleil, 8 h. 17in. Coucherdu Soleil, 5 h. 8 Pleinelune 
13 
, 
fyimanch 14 -mêmes des perfec- nous 
le. 25, à8 li. 9 
14 Lundi s Félix &I . 
I, b 27 fions? Yous som- 
min. ffij niat. 
Sonil ýl'e 15 Mardi s Maur >Ob> 9 mes toitjours gow 16 Mercredi s Marcel . 10a»w< 
22 'd jý contents 17 Jeudi gA nto:, ý10, ? el 5 d'avoir eu rat .- venteux JANVIEh 1 
18 Vendredi s Prisque Fe, 19 4 li. 15 soir. (ý9ý vient de Ja- 
19 Samedi s Sulpice le, 3 son, même quand nus, à qui les 
3 Lever du Soleil, 8 h. 12 m. (ý'. ditSol., 5h. 17 (Cd Romains 
21 0 Dim&nchd 2. s Fabien 4 si-11. (nàr, 16 d. 
consacraient 
le premier 21 Lundi s Agnès », 1 ét (fii sà la ffl. g-r. 1 ýý---- jour de l'aii- 





23 Mercredi sRavinond )* 0 -, CC au ei. -i' ILA (: r L 20 d 24 Jeudi s Timothée * 1 ý-M UQ brumeux 41 F e u 
25 Vendredi, 1 ý'ùnV-Jc-ý- Pall] 0 . ,- _ 8 Il. 9 matin les 117N 
mois le soleil 
entre dans le 26 Samedi s Polycarpe 15 ! CP ý autres en signe du Ver- 4 Lever du Soleil, 8 h. 5 m. Coucher du Soleil. 5 h. 27 seau. 
27 j. 'Ïmànehe SePt -s Jean Ch. e, 29 dir. i"') au p'-ri 1J y1 Du ler au 31 28 Lundi sCharlemaPe 51 13 ucrIl: l vier les ja 29 Mardi s Franç. de Sales e 27 ý rý, troçrra(le sombre , n jours crois- 30 Mercredi s Martine ý% 10 soitjrent. Il ne sentde58ini- 
31 Jeudi s Pierre -Nolasq. &e 22 
Njaut 
parler de soi, nutes. 
1 ni en bien ni en mal. 
Aarau 16 warehés aux Bestiaux de Janvier. Homont, petitbétail 15 
Aarberg, Berne P. B. 30 Fribourg erne, pores 18 dý Schaffhonse 8 et e- 
Berne 3 gr. B. (ch aque chaque lundi : vea Vaud 9 chaque mardi : porcs. 
mardi, petit Wtai eiad iticerne, chaque mardi. l) Hérisau, A., cliaq v 1 Sion, eh. samedi, P. Il. 
Bieu ne, eh. jeudi P. t . II. . B. Langüau, B. N. 
ï M . eiringen, Berne 3 Thoune 16 Egli sau, Zurich 21 , Langenthal, Berne, Inn- Nvon 3 
1 Yverdon, ch mardi pores 












18, -- ........ ............. . .......... ............... ... 
20. -- - 
24. 
26. 






Aarau, Aa. B. 16 
Aarberg B., ch. et 
M. 9, p. B. etý1.30 
Aflolterii, Zurich 
B. et P. 21 
Aigle, Vaud 19 
Altdorf 30 et 31 
Andelfin, -en, B 9 
Anet, Borne 23 
Appenzell 9 et 23 
Baden, Aa. B. 2 
Berne 13.15 
Bienne, B. M. 10 
Boltigen, Br. 8 
Bremgarten B. 1ý 
Brugg'Aa. B. 8 
Bulle, Fribourg 9 
Bûlach, Zr. Il. LI 
Bûren S/A. 16 
Cbâtel-St- Denis, 
Fribourg 21 




B. et 13.23 
Estavayer B. 9 
Flawil, St-G. B. 14 
Fraaenfeld 7 
B. 21 
Fribourg M. 14 
Frutigen 3 
Gais, App. B. 8 
Gossau B. 7 
Interlaken NI. 30 
Landeron-Com- 
bes, NI. B. 21 
Langeutbal 22 
Laufon, Berne 8 
Lausanne B. 9 
Lenzbourg B. 10 
Les Bois 1-i 
Liestil, B. -C. B. 9 Locle, NI. 8 
Lyss p. B. 28 
Morat, Fr. 2 
M ôti ers -Travers, Neuchâtel B. l là 
Moudon Vaud *28 
Muri, A. B. î 
Olten 28 
Oron-la-Ville 9 
Payerne, Vaud 17 
Pfâffil, on B. 21 
Porrentruy 21 
Peinach, Aa. 11.17 
Ilomoul, Fr. 15 
Rougemont )1Aý 
Sa lielé--ier -, ig "" Seil. ffhl)uso 13.8 et 21). 
Schüpflieiiii P. 7 
Schwyz 1ýs 
Sidwald, St4;. 10 
Sissacli, Bàle 13.2 
Soleure il, 
St-Gaill r)f-, auZý-W; 
ursec ' 
Lc 
Tiioune, Br. IL 16 
Trainelan-dessus Il 
8 
1, 'ntersý, en 11,30 
Uster, Zr. B. 31 
Vevey, Vaud 22 
ý'ièFe, Valais -d 
Th. 
B. 9 et 30 
wilchillgen lj., el 
Wi 11 isa il Il M. 31 
Winterthotir, Zr. 
B. 3eL 17 
Zofilig-li-ý, Aa. 10 
ABREVIATIONS : Aa ArgovIe). - Ap. E. (Appenzell 
Jýnodes Extérieurs). - Ap. 
V 
(Appenzell Rhodes Intérieurs). 
B. v. (Bâle-Ville). - B. C. (Bâle-Campagne). - 13r. (Berne). Fr. (Fribourg). - Ge. (Genève). - Gl. (G! aris). - Gr. 
(Grisons). - Lc. (Lucerne). - NI. (Neuc1ùýtc». - St-G. 
(Saint-Gall). - Sh. (Schaffhouse). - Sw. (Schwyz). - Si. 
(Soleure). - il. (Thurgovie). - Ts. (Tessin). - Nw. (Nid- 
wald). - Ow. (Obwald). - U. (Uri). - VI. (Valais). Vd. (Vaud). - Zr. (Zurich). - Zg. (Zug). 
Etranger : S. (Savoie). - H. -S. (Haute-Savoie). Fr. 
(France). - As. (Alsace). - AI. (Allemagne). - Ao. (Aoste. 
Piîýre de vouloir bien transmettre aux éditeurs du 
. 
Messager boiteux les remarques, observations etc., 
pouvani résulter de lacunes, d'omissions ou d'etýruurs 
dans la tabelle des foires. 
Aucune Train n'incombent aux communes qui four. 
nissent les indications pour les foires. 
IA1PRIMERIE CENTRALE, 
plus loin rectificalion des foires. 
- 10 - 





Vendredi s Briýýitte s Ig n. cf - Purific ti 
5 
7 
ý /-«r*, 3 11.10 s dans? 3 ýý Yý(C 
ý 
b 
Dern. quart. 2 Samedi a on +E 1 1 , oj om re le 1, àà h. lu 5 Lever du Soleil, Coucher du Soleil, 5h. 38 min. du soir. 
3 Dimarchf Sex. s Blaise C*LÇ 29 La vie n'est pas un 
' 
Sombre 
4 Lundi s Véronique p't 10 apogée froid ýcý, (C àl Nouv. lune, 
5 Mardi s Agathe 22 plaisir ni » le 9, à6h. 55 
6 Mercredi s -Dorotliée 
4 ý une douleur, min. du soir. 











ýý, gr. ý1. clair 
6h 55 i Prem. quart. ame s po ne so r. . 
dý à1 Il. 22 IeI7 
6 Lever du Soleil, 7h. 48 nt. W C. du Soleil, 5 h. 49 , min. du mat. 
1 c, DiMaUChE Estis Scholastiq. 09 ,* 23 mais c'est une pluie 
Froid. 
11 Lundi . s Séverin >0» «*« 6 -dA (Daffhire Pleine lune 12 Mardi Mardi gras 19 grave dont nous , le 23, à7h. 59 ' 13 Mercredi Les Cendres 2 min. du soir . 14 Jeudi sValentin 16 és et nefire -g sommes cha? c Brumeux. 115 Vendredi sFaustin fme, 29 _ 9f, ý*Y qu'il faut 
Il 6 Samedi s Julienne 1 -., à r, 13 
ý 
>2 c ý, (C dans ý on- FEVRIER 7 Leverdu Soleil, i h. 36 m. Coucher du So vient de Fe- 
17 Dimanche Illv. Brandonsle, 27 ýU1h. 22mat. 
-* 
ýruare, qui 
si nifie f i 18 Lundi s Siméon 11 1 1tý oid g a re i 19 Mai-di s Boniface 25 d= ýdi1. cp -h, (ýj 
des expia- 
)o Mercredi Q. -T. sEucher >#E 10 
1 (ý1r t. do Uy, (Caupérig. (ý1r 
, 121 Jeudi s Eleonore 24 r] 9ý duire et Le 19, le so- 
22 Vendredi 9 terminer à notre leil fera son 
123 Samedi Q--'P. sjosué 23 î Il. 59 soir dT entrée 
dans le 
8' LeverduSoleiý. 7h. 25m, Coucher du Soleil, 6h. 10 signe des Poissons. 
-94 I)Imaiiell 7 honnem-. Litomiîwn'ar- 
25 Lundi S Victor At 21 E (ý1 D _k, 9ý *. ý Depuis le le, 
26 Mardi s Nestor tt 4 range comme brumeux au 28 fév. les 
127 Mercredi s Léandre ýst 17 cý 
Q il l'entend ni sa jours crois sentde85mi- 28 1 Jeudi s Romain qi () Jo 
ý[ vie, nt sa mort. liutes. 
-Il*' 
Aucuns frais n'incombent aux communes qui fournissent les _*c 
indications pour leurs foires dans la tabelle du « Messager boiteux ». 
Marrisés aux 113est; aux de Février, Romont P. b. .5 
Aarau 20 Eglisan, Zurich 18 Langnau, B. M. pt B. 1 
1 
Schaffhonse 5 et 19 
Aarberg, Br., pet. B . 
27 Escholzmatt, Lucarne e Laupen, Berne, pores 15 chaque mardi : pores. 
Ane t, B r. P. B. 20 Fribourg B. 2 3 Lausanne 13 Sion, chaq. samedi, P. B. 
Aubonne 5 eh. lundi, m. aux veaux Lucerne, chaque mardi. Thoune 20 




aque mardi, p. B. Langenthal, Berne, lun- Nyon, Vaud 7 Yverdon, eh. mardi pores 
Bienne, eh. jeudi, p. B. di après midi, veaux. 13orrentruv, eli. jend i p. h. 5 Zoug, 
- 
1.............. ........................................ - .... ...... ..... ............................... 
1 
2........ ...... ............................................. ................................. 
................. ........................ ............................................... 
51 . .............................. 1 .................... ......................... -- ................ 1 
6. -- .................... -............. ............... . ..... ............... 
7............................. 
.............................. ................................ .......... 
...... . ................................................................................................ 
.... . .................. ................................................ ... ............ ................ 10 .......... ..... ....... ............. . ............................... . .................... ...... 
Il ....................... ............................ ........................ .. - ----------- 
12 ............................ ------------ ............. ................ ....... -- 
13 ................ . ........................... . .......................................... . 
14 .............................. -- ....... ................. .- 
15 ....................... ...................................................... . ........ 
16 ................................................................................................ 
. ................ ...... . ............ .......... ............ ........... ........ 
17. 
18 ....................... ..................... ............................... 
19 ..... ................. ...................... .............. - ........................ 
20 -- . ................ - .......................................... . 21 ....................................... .......................... ............... ........................ . 
22 .................................................... -..... - - .................... . 
22 .................................................... .................... . 
23 
............................ 
225 ....................... ................ 
26 ............ . ............. ........... ... ... .......... 
28 .... . .......... 
............. 
- ........................ . .................... ...... .................. ... 
Foires du mois de Février 1929 
Aarau, Aa. 20 
Aarberg. p. B., ý1'27 
B. eh. M. 13 
Affolterii, Zr. 
B. et P. 18 
Aigle, Vaud 16 
Aitstýitten, S, -G. -i AiidelringenB. 13 
Appen zell 13 et27 
Auboiane, Vd. B. 5 
Badon, Aa. fi. 5 
Bâle 28 février 
et 1 mars 
Balsthal Il 
Bellinzonc, Ts. 6 
Berne B. 5 et 12 
Býx, Vand '21 
Bienne, Berne 7 
Bischofzell 
B. et AI. 7 
Bremgarten 4 
Brugg, Aa. 12 
Bülaeh, Zurich, 
B. 6, B. AI. P. 26 
Bulle, Frib. li 
Buren, Berne 20 
Ch«ltteýiu-d, opx 7 
Cliàtel-St-Denis 
(Fribourg) Il 
Chiètres, Fr. 28 
Cossonay, Vd. Ili. 
Doltcmout, B. P. 19 
Dielsdorf, Zr. 
B. P. 27 
Erliallens, Vd. 7 
Egglisau, B. M. P. 5 
Estavayer B. 13 
Feniii, Ni. 13 25 
Fribourg, NI 8.11 
Frauenfeld Th 
B. lé et 18 
Frutigen 7 
Gais, App. IL 5 
Gessenav, Br. 12 
Gossati,, St-G. B. Il 
Herisau 8 
Eutt%vil 6 
lialthrmin, B. 7 
Landeron, B. 18 
Langenthal '26 
Langnau 
B., eh. M. 27 
Liufon, Br. 5 
Lausanne B. 13 
I, fcilzboui-g, B. 7 
Lichtensteig 4 
Liestal B. 13 




Lyss, BeÏne 21; 
Ai«ýrtigiiy-Bg. 4 
Monthey, VI. 6 
Alorat, Pr. 6 
Morges, Taud 6 
Aloudon, Vd. 25 
. Nlôtiers-Tr. B. Il Münster, Le. 7 
Muri. Aa. il 
orbe, Vaud B. 18 
01-011, Vaud 6 
lltâflikoli, Zurich 
AI. 5 et B. 18 
Payerne, Vd. 21 
Porrentruy 18 
RaFaz 5 
Reînach'An. B. 2i 
Romont Fr 19 
Saignelýgiýr 4 
St-Triphon 15 
Sargans SLG. 26 
Sarnen, Obw. B14 
Schaffhouse 5,19 
Schwarzenbourg 
B., M. et Ch. 21 
Schüpflieiin, Lu- 
Cerne, porcs Ai 
Sidwald SI-G. B21 
Sierre B. Il 
Sion, Valais 23 
Sissach'B-C. B. 20 
Soleure 11 
St-Ursanne 11 
Sursee, Le. 4 




Uster, Zr. B 28 
Weinfeiden, Th. 








Wi sau il 
Yvf, rdon, Vaud 26 
Zofingue, An. 14 
Zurzacb Aa B. fi 
Zweisinimen B. 
p B. et M. 13 
Piété filiale 
M. Pincernaille disait: 
- Ne me demandez pas d'argent, c'est le 
__ ---ý 
seul souvenir que m'ait laissé mon pauvre père, 
et j'y tiens. 
Si nresoue toutes les manières de dépenser Parzent sont aaréables, presque toutes celles 
de -le gagner sont pénibles. 
JWIM 
Les dettes qu'on paie font des trous, et les 
dettes qu'on ne paie pas font des taches. 
Ioir plus loin rectification des foires. 
- 12 - 
IH-e MOI13 I%iA-lts LUNAISONS 
1 Vendredi s Aubin 12 (C dans ?3 sombre 
2 Samedi s Simplice 24 au pýriJitIie 8 dans ý 
Dern. quart. 
le 3 à 12h 9 
9 Lever dit Soleil, 7 h. 12 in. Co ucher du Soki?, 6 h. 2 , min. du soir. 
3 ocliii sMarin P, * 6 [l'apogée et s. L 
Sombre. 
4 Lundi s Adrien P'l 18 %ýL, cp e, de 'hý (C à Nouv. lune 5 Mardi sE usèbe 0 Cét. dum. ýt]apI - ' 
le 11, à9h. 37 
6 Mercredi sEje 12 r S'il ya dci; j liu- min. du mat. 
7 Jeudi sThomas 24 la politique des Vent et pluie. 
8 Vendredi s Rose 0 ýý 6 dans Càr, pas- mide Prem. quart. 9 Samedi s Françoise É ,% 19 sions étroites et le 18, à8 11.41 10 Lever du Soleil, 6 le. 59vt. Co ucher du Soleil 6 h. 30 min. du inaL 
1() ý)imancIie 
di 11 L 
Laet. Les40M,. -I 2 
1 5 E l 
, 
Cý (5UI égoïstes, ý' - 937 
0 Apre. 
l Pl i un oge u s q3w< tI. * 
àý (_ nI. ýLJ ' , 
une ne e 
12 Mardi s Grégoire I 
- à l'apliýlie le 25, à8 li. 46 
13 Mercredi ý sNicép ore -h ve mt 
- ï 
min. du mat. 
Venteux. 14 Jeudi s Mathilde 26 d bý 1 an s&ý et d Y, (ý 
15 Vendredi sLongin 10 -ý d ? ý, ý -, ', -ý ýL D. ýP ý 16 Samedi s Héribert 24 , 1 1 ui ,-b' q «O 
I MARS était consa - Lever du Soleil, 6h 45 m. , CI 7 
ýý6 
aie d1îÎ. ý9 ', I'ý h 
(p il cré au dieu 
17 1)iman(lie 
L 
kid. ýý Gertriide 8 (; b i l 
aupér. y 
8 41 
Alars par Eu- 
rnulus C'étàit undi 18 s a i e 22 M. ý 
dCrý 
CPU . 19 Mai-di s Joseffli 6 Q, ýý+ 
le premier 
is de l'an- m 
120 Mercredi sJoacliim >W8 20 ý* qý (Éroid 
ýÏ p 
née martiale. 21 Jeudi 
d di 92 V 
s Benoit 4 
Fl s Nic d 18 
Eý, 
ýý, dje,, conit printÙnll)3 ýI - r 
Le 21 de ce 
en re . ue . e ,( hj]n ap e niois, lesoleil 23 Samedi s Nicon 2 e Jp 8 en ae noWes qui entre dans le 12 Leverdit Soleil, 611.31 m. Coucherdu Soleil, 6h. 49 signe du Bé- 
: 24 ; ); Illalli. lie i - EAr-ýx 
e 16 RAM EU agran- ven- 4 
lier, en fai- 
sant jour et 12 5 Lundi 
126 Mardi 
Annone ation e 29 
s LudgeýJ 12 
E]Cýdissent 
1 p;, t ame et la con- 
nuitégaux 
C l ý7 ommen 127 Mercredi e 25 sLydi 
î 
Ûisentàl'hé- teux ceinent du 










roïsme. l'honnêteté est la 
Du ler au 31 
niai-slesjours 
1 






PAqrF, ý s Balb. ý, -J 14 pneffleure (les politiques. 
ýMarebé-s aux lîe>; tiatm--£ dis uwis de Mars. 
Aarma 20 1 Escholzmatt, Lucerne 18 di après midi, veaux. Schaffhouse 5 et 19 
chaque mardi : pores. 23 Lucerne, chaque mardi. Aarberg, Br., pet. B. 2"7 Fribourg 
. . Berne gr. B. ri eh. lundi, m. aux veaux. Meiringeii 7 ý; i on, chaq. samedi, p. 13 Iâ p. bét., chaque mardi. Hérisau, Ap., eh. vpndr. Nyon, Vaud 7 Thoune 
Bienne, eh. jeudi pet. B. Langnau, B. 'M. pt B. 1 Porrentruy cli. jeudil#. B. Yver-doti, ch. inarl. porrs; 1 
1 

























- 13 - 
Foires du mois de Mars 1929 
Airan, Aa. B. 20 
Aarberg. B. ch. 
INI. 13. p. B. M. 27 
Aigle, Vaud 9 
Ait-st-jolionn 
St-G. B. taur. 20 
Alstâtten ' S'-G '7 Ai torf, U« 13 et 1 là. 
Amriswil M-13-20 
Andelfingen 13.13 
Anet, Berne 20 
p zell 13,27 
AuEeolulne, Vd. 19 
Avenches "-2 
Baden, Aa. B. 5 
Bâle 28 février 
et 1 mars 
Berne B. 5 
Berthoud, Berne 
M. et B. 7 
Bevail, NI. 21 
Bex 28 




Brigue 14 et 28 
Biii'7de, h B. 6 
Bulle, Frib. 7 
Bürnn, Berne 20 





Chiètres, Fr. 28 
Cossonay B. 1 Il 
Pplémont, Br. 19 
Dielsdor(, Zr. 
B. et P. -n Echaliens, Vd. 28 
Eglisau, Zr. B. 18 
Erienbzieli, Berne 
B. et M. 12 
Estavoyer 13 
Flawyl St-G. Il 
Fontaiýie_s, NI. 18 
Frauenfeld, Th. 
B. /à et 18 
Fribourg B. Il 
Fratigen B. 7,15 
Gais, App. B- 5 
Gossau B. & 




sce, Borne 20 
Hnttwil, Br. 13 
Interlaken M. 6 
Landeron - Com- bes NI. B. 18 
Langenthal 26 
La Ferrière, Br. 18 
Laufon, Berne 5 
Laupen, B. 14 
Lausanne B. 13 
Lenzbourg, Aa. 
B. et M. 7 
Liestal, Bâle 13 
Lignières, NI. '23 
Locle, NI. 1 -) Lyss 25 




Monthey, VI. 6 
Morit, Frib. 6 
Mor. -es, Vd. 20 
Môtiers - Travers 
Neuchâtel B. 11 
Moudon Vaud 2.5 
Moiffler Br. 1 Il 
Mûnsingen, B. 18 
Ni u ÉÏ, À a. B. & 




Oiloil, Vaud 8 
Olten, Soleure 4 
Orbe, Vd. 18 
Oron-la-Ville 6 
Payrrne, Vd. 21 
Ilf, ifrikon B. 18 
Porrentruy 18 
T/oir plus loin i-(-eiiii(, cilio77 des foires. 
Reichenbach 19 
Reinach, Aa. B. 91 
Romont, Fr. 19 
Richensee, Le. 18 
Riggisberg, Br. 
B. et eh. 8 
St-Aubin, NI. '2ý 
St-Blaise, NI. th 




Schôftland, B. 1 
Schùpfheim il 
Schwarzenburg 
B. ch. et M. 21 
Schwyz il 
Sépey, Vaud 8 
Sierre, Valais 18 
Signati Berne2l 
slss«, Cb, Bâle 27 
Sion, VýIais 30 
Soleure il 
Sumiswald, Br. 8 
Sursee, Le. 6 
Thoune, Br, B. 13 
Trarnelan-Dessus 
(Berne) 12 
Unterseen Br. 6 
Uster, Zr. B. 28 
Vevey, Vand 19 
Viège, VI. 9 
Wald, Zr. 12 et 13 
Wattwil, St-G. 6 
Weinfelden, Th. 
B. 13 et 27 
Wilchingeu B. 18 
Winterthour, Zr. 
B. 7 et 21 
Yverdon, Vaud 126 
Zofingue, Aa. Ilk 
Zweisinumpn 
'B P. B. et NI. Il 
M. 
- 14 - 

























ýýuche 22 Luntli 
23 M ardi 
24 Mercredi 









PIIANO'. ýtklil, ý, S 
de P. s lug. 26 
s -: \7isier 3 
s Richard, s Eug. 20 
s Isidore 05 2 
s Martial 14 
sHorace '4'. 27 Lever du SoW, 6 h. 4 m. 
Qijas. s Célestin-, ',, ',, 10 





r, e, 21 
g, -, 
1s Jules 4r, 20 
s justin »4 
Leve)- du Soleil, 5 h. 51 in. 
Mjý;. s Lambert M 19 
s Olympiade )-ýï 3 
s Dreux qï 1 '1 
s Rodolphe e, 1 
s Apollon e, 15 
s Parfait 29 
s sulpice 12 
1 
Lever du Soleil 5 h. 38 m. 
tib. sAnselme& 26 
s Soter et Caïus ý, % 9 
S 't3 iý, 0 179 e8 tt 21 
s Alexandre C +'- 4 
-. Marc 16 
s Ainélie 28 
Is Anastase D'I 10 
Lever du So leil, -., ý li. 2 6 m. 
sVital 4,1 22 
ýs 
Robert e,, 4 
s Sigis-mond 16 ID 
Aarau 17 
Aarberg, Br., pet. B. ±4 
Anet pet. B. 17 
Achonne 2 
Bel-ne gros B. 2 
pet. B. chaqne mardi. 
Bien[j4,,, ch. jeudi p. B. 
j']ý, d -â, (Cà Papog. sombre 
jOI,, 8 li. 29 m. -. J) e 
U, E]Y, ý(1 -Ii Un peÙý, )ýýýqO, e 
avoir le culte 
s*on 
914tistoire, 
parce q ue 
Coucher dit Soleil, 7 h. 8 
,. le _patriotisme 
est 
-D, (-ý h', Q /\ 41 venteux 
0A li Plu- 
ýý ýai(-deM1A ies 
aupýr., ör-ý?, Cd(Q 
deuils et eTo-iëtes vieux 
Coucher du Soleil, 7 h. 17 
cp-k les gloires des an- d(ý' cétres. froid 
3 h. 9 soir, ný, ny 
iýt. du soir 
y La vraie 
dans li1r, ýF A (D 
Idanslor,, g ret. dans gg Iýý ýét. dn m. L4ýý 
0 oucher âý 
clair 
oinocra est celle 
10li. 47s., cPýl, nd 
cpý, quï permet à 91, ý- r-ý, 7 - (-, ) all 1)111 - tout te'(fan"se'pI-u- 
homme de donner san 
Coucher du Soleil, 7h. 35 




le 2, à8h. 29 
min. du mat. 
Venteux. 
Nouv. lune, 1 
le 9ý à9h. 331 
min. u soir. ý 
Pluvieux. 1 
Preni. quart. ý 
le 16, à3h. 9ý 
min. du soir. 
Froid. 
Pleine lune ý 
le 23, à 10 li. 471 




re, qui signi- 
fieouvrir. Les 
germes et les 
plantes coin- 
mencent à 
ouvrir le sein 
de la terre. 
Le 20 de ce 
mois le soleil 
entre daus le, 
signe du Tau- ' 
reau. i 
Du ler au 30 
avril lesjours 
eroissent de 
95 minutes. Y, ýd d'ellorts. 
harehés aux Bestiaux du mois d'Avril. 
Chaux de Forids 17 
CÀ)UVet 1 
Fribourg 20 
Chaque lundi : vpaux. 
1--alignau, B. M. Pt B. 5 
Laugenthal, Berne, lun- 
di aprè--, midi, veaux. 
Laupen, Berne, pores 19 
Lausanne, Io 
Lucerne, chaque mardi. 
Metriiieen, Berne IL 
1 aud i N Pýrrentruy, ch. jeudip. B. 
Ilomoilt fi. B. 2 
Schaffliouse ý et 16ý 
chaque mardi : porcs. 





Yverdon, ch. mard. Porcs. 
Zoug 
21 
- 15 - 
10. 




19. --. -- 
27. 
28. 
29. -. -- 
30. - 
C'est être usurier que de compter sur la 
reconnaissance quand déjà on s'est donné le le plaisir du bienfait. 
Foires du mois d'Avril 1929 
Aarau, Aa. 17 
Aarberg, Berne 
B., eh., Ni. 10 
P. B. M. ý-k 
Affoltern, Zurich 
B. et P. 15 
Aigle, Vaud 220 
Altorf, Uri 221 
Andellingen B. 10 
Appenzell 10,21 
Aubonnp, Vdý W '2 
Badenl Aa. B. -2 
Bas-Chatillon 8 
Berne, B. 2 et 9 
Bex, Vaud : ý*; 
Bienne, Berne li 
Bremgarten 1 
Bi-igue là et 23 
Brugg', . 
42. B. 9 
lifflach, Zr. 13.3 
Bulle, Frib. 14 
Bûren, Berne 17 





Mètres, Fr. 21,; 
Coffrane, NI B. e) 
Courtelary, 11r. 2 
Couvet, NI. B. 1 
Cossonay B. Il 
Dagmersellen 8 
Delémont, Br. 16 
Dielsdorf, Zr. 
B. P. 24 
Echallens, Vd. ý! 5 
Eglisau, 
B. P. M 30 
Estavayer B. 10 
Frauenfeld, Th. 8 
B. 22 
Fribourg B. 8 
Frutigen 4 
Gais, App. B. 2 
Gampel, VI. 24 
Gessenay 1 
Gossau Il. 1 
Gr5ilicheil B. 12 
Kaltbrunn, Stiiiit- 
Gall B. 30 
Kireliberg 17 
Landeron B. 8 
La ngnauB. M. ý-M 
Langenthal 23 
La Roche, Fr. 29 
La Sagne, NI. 10 
LaufeDbourg 1 
Lansanne B. 10 
Laufon, Br. 2 
Lenzbourg, Il. Il 
Les Bois, Br. 1 
Liclitensteig 8 
Liestal, Bâle BAO 
Loêchp-Ville 1 
Locle, B., Ch. et AI. 
foirecautonalc9 
Lucerne, g. B. 16 
Lyss, Berne 1» 
. Nf. ii-tigtiy- Bourg Valais 1 
. ýlartigily-N'il", 22 Meiringen, Br. 
B. et M. 9 
M1 ontheY 3 
Morat, Frib. 3 
Môtiers - Travers 
Neuchâtel B. 8 
Moudon, Vd. 29 
Moutier 11 
Mari, An. B. 8 
Niederbipp, Br. 3 
Ollon, N'and 19 
Olten 1 
Orbe B. 15 
Oron-la-Ville 3 
Payerne, Vd. 18 
Plâffikon B. 15 Chàteau-d'I)Fx 4 
Planfayon, Fr. 17 
Porrentruy là 
Ragaz, St-(;. "- 
Riggisberg, 11.26 
Itomont, Fr. 16 
Saignelégier 8 
Sarnen, Ob. B. 18 
Sargafis, st-G. 2 
Schaffhou-3 
B. î et 16 Sc]iFiliffieiiii, Lu- 
cerne 17 
Schwyz B. 8 
Sépey, Vaud 19 
Sidwald, St-G. 
B. 18 
Sierre, VI. 21) 
Sion, Valais 13 
Si., sach, B. C, B. 24 
Soleure 8 
Stdlden 3 
Stans, Uw. 17 
Su rsep, Le. 29 
S lei n ai R B. il. ±14 
Tavannes Br. 24 
Thoune, B. 3 
Tramelau-de.,, sa. 4 
Berne B. 3 
Travers, Nl. M 20 
UntersSn 5 
Uster, Zr. B. --a 
Vevey, Vaud 23 
N'iè, Fe VI. 30 
WeinÏelden, Th. 
B. Io et 24 
M'illisau, Lueer- 
ý1e 13 KNI. 1, ±t) 
Br. 16 
%Vinterthour, Zr. 
B. 4 et 18 
Yverdon, M. 3(j 
Zofingue, 
vie , il 
Zone 1 
Zweisimuleu lir. 
B. Pt B. et m. -> 
l'oi, - phis loin rectification des Mires. 
- 16 - 
V-0 Mois MAI 0, ýV. _È 
LuNAISONS 
1 -lercredi s Phil. s Jacques 
La recoin- s'éclair- 
2 Jeudi 
., 
12 s Athanase 10 Dern. quart. l 2 2h 25 3 Vendredi h. v. s-e C,, rob éf, 4z 
e ,à . 22 Fdansý» cissantný,, n. dumat. - 4 Samedi s Florian el 5 naissance, prise en elle- Beau. 18 Lever du Soleil, 0 h. 15111. Coucher du Soldl, 7 hi, 45 Nouv. luneý 
5 Dimalielle S pie V -J 
18 E]U 1 -h. ret, d 1ý le 9, à7h. 7 6 Lundi 1 C( ýý iniéine, n'est beau min. du mal. 
M di arCLI s Stanislas Mt, 15 jy, ili'-eci pasuneChaud. 
8 Mercredi Ap. s Michel f? e, 
A 
Cr ý Prem. quart. 29 dans à9h.. 156 lel5 9 Jeudi scirq-, ioN sBéat fe,, e , . l 14 min. du soir. 10 Vendredi 1s Epimaque el 29, ý Çau P'r'g. *ý chaud Pluvieux. e 
11 Samedi s Mamert », 
, 
irect vertu précise- 13 Pleine lune 
19 Leverdu Soleil, 5h. 6 , 1n. Coucherdu Soleil, 7h. 54 le 23, ài h. 50 
12 Pimaitelie Exandi s Pane. », 28 Ji inent; elle est min. du soir. 
il') Lundi s Sel-vais >#8 13, ctai, ýs; e, (frýis Sombre. 
' 14 Mardi s Boniface 4ï 28 ý4Cý n, Cý à] al)] 1- Dern. q tiart. 1__ 1 Ir) 31ercredi sSopliie Ff, 12i y5r' S., 9 ét. dil le 31, à 5h. 13 
min. du soir. l 'ý1 16 Jeudi s Pérégrin . g]. i 6, (ýT1 p . Chaud. 17 Vendredi s Pascal 9ý E] 8 dit moins le plu- ý! 
18 Samedi s Théoclote AÊ sentiinent le plus ' 22 ý [-] -h 
20 , Lever du soleil, 4 h. 58m. l Coucher du soleil., 8 It. 3 
ýN1Al 
vient de 
19 1)Ïmaiwhe 1 PENTECOTE SPUd. ý% r) -1 dans ?3 désintéressé Alaju8; iiétait 1 
1 
20 Lundi 1 s Bernardin ý% 
dédié aux 18, IiiF U0 -vieux plus anciens 
'21 Mardi s Constantin cë citoyens ro- 
22_-Nfercredi Q. -T. siulie CÏCE 131(Cdans 9quel'hoininemains nom- ý 
23 Jeudi s Didier c ý Î, ý 25C., (p9ýpuisse més Majores 
24 Vendredi 
3 25 Same(li 
Q. -T. s-Jeanne Dt 
Q. -T. s Ur1,, ýin 
7 `-ý1 eln-ouver. sombre illéta't'e tro; isième mois. ] 9 `ýý ýý 
21 51 Leý, erduSôleü 4h ý 
11e 21 de ce in. 1 Coucherdu Soleil 8 h. 11 
126 
Diman, lie . Trmité s Ph'il. jý, Qt 
, 1mois, lesoleil 1 ý, (C à l'apogée Sou- ientre dans le ' ' i27 î -Lundi s 
Zacharie ? irý 13 vent l obligé oublie signe des Gé- 5I 2 12 8 Mardi Germain e; Qý 1- 
imeaux. l- 24 O(ri ade un bienfait, 
29 Mercredi é, 5ý sMaximin parceque IDu 14- au «Il 61 cpcr, 
ýdar1sU 
330 Jeudi Fête 1 )ieus Ferd. 0,: 1 18 C"i le bien- chaud ýmai les jours 
croissent 
D 
13 ý i q 31 Vendredi sPétronille Ir**( a i) ,o 
r faiteuri 1. 73 minutes. 
F s'en souvient. 1 
Aarati 15 Maireliés aux Besfî-IL UX du mois de Plai. Seliripflieiiii, Lc., pores 6 
Aarberg, Br., pet. B. 29 
Berme gros B. 7 
Fribourg 18 
chaque lundi: veaux. 
Meiringen 2 
Nyon, Vaud 2 
Sion, ch. samedi, p. B. 
Thoune 8 et 4s)! ) 
petit B. chaque mardi. 
Birnne, ch. jeudi pet. B. 
Languau, B. B. p. B. 3 
liangenthal, Berne, lun- 
Porrentruy, eh. iptidi p. B. 
Romont p. B. 7 
M'interthour 2 et 16 
Yverdon, chaque mardi, 




di après midi, veaux. 
f. urprii(-, chaquf- mardi. 
Schaffhousp 7 et 21 




1. --- -- - -- ..................................... 
............................. ........ . ............ 
. .............. . ...... . ............. ............. . ............ . ........... 
4. 
5................ ..... ........ .......................... .... . ...................... . 
6. . ................ . .... ... . ............. . ..... .... .... ...................... 
8. 
............. ............................................................................... 
9. .... ...... ... ............. ..... -- --- ..... ... - .. 
10 ................................ ............................... ..... ......... ... ... . 
it ....... ....... ... .... .......... ... ..... ... ........ . ..... ......... 
............ . ...... ...................................................... ....................... 
13 -- --- ---- . ..... . ..... .... ............... ... ..... ..... ...................... .... ........ 
14 . ... ... .............. ...................................... ......... . ........... . ... .... . .......... 
Foires du mois de Mai 
Aarau, 15 
Aarberg B. -M. 29 CI). et NI. 13.8 
Affoltern, Zurich 
B. et P. 27 
Aigle, Vaud 18 
A] td orf, U 15,16 
Altstfitteri 12 
Andeffingen B. 8 
Anet, Berne 2,22 
Appenzell 8,2ý 
Aubonne, Vd. 21 
Avenches 15 
liadon B. M. 7 
Býigi)es, %'I. B. 20 
Balsthal, SI. 20 
Bass(, court, Bi'. 14 
Bayards, NI. 6 
Bellogarde B. 13 
Bertliolid, Berne 
B. ctelie%-. NI 16 
Bevaix, NI. 27 
Box, Vaud 30 
Bienne, ll. etN1.2 
Boudevilliers 25 
Breuleux, Br. '2î 
Brugg, Aa. 11 
Bùlach, Zr. B. 1 
B. et NI. P. 28 
Mille, Frib. 2 
Briren, Berne 15 
Carouge'r'f'. B. 11 
Cerlier, Berno 8 
Chaindon, Br 8 
Charbonnières 8 
Ch, ^iteaii-d'(9, 'x 
Vaud, B. V; 
ChItel -st- Dellis Fribourg 1: 3 
Chiétres, Fr. 30 
La Chaux-de- 
Fonds B. 15 
Cossonay, Vaud 
M. et B. 10, B. 30 
Courtelary, 13.14 
Couvet NI. 31 





13. et M. flir 
Ernen, Valais 7 
Estavayer B. 8 
Frauenfeld, Th. 6 
et B. 27 
Fribý)urg AI. 18 
Frutigen Il. 12 
Gais, %pp. Il, 
Gersau AI. 13 
Gessellay, Br. 1 
Gituel, Vaud 27 
Glis, Valais 8 
Gossau. St-G. B. 6 




ton, Berne 15 
Neuchâtel 13 
Illittwil, Br. 1 





I. iiigf, ntlitil. lI 2t 
Laufon, 11(une 7 
Br 23 
Lau-anne B. 8 
La Lenk, Berne 
Al. et pB 17 
l, fýriziioiii-g, Aii. 2 
Liestal, B C. 229 Lignières, NI 20 
Le Locle, Ni Ilir 
Loëche-Ville 1 
Luep, rne 21) avril 
ail 10 mai 
Lyss, Berne 
AI. et 1) B 27 
Nfarbach, Le, 21 
Martigny- Bourg 
Valais 13 
Meiriiig(, n, Br. 21 
Montfaucon 13 
Monthey, VI. 1,15 
15. ..... .. - ----- -- ----------- ------ - ----------- - 
16. . ....... .......... ... ... .................... . ....... .................. 
17. .......................................................................... ... 
18. ... ..... . ............ ..................... ............. ...... ............. ..... 
.......... ... ........... 
20 . ................ . ... .... ................ . ......... ........ . ... ... . ...... 
21. . .... ..... .... ................ . .... ............. .... ........... ... 
22. ... . .............................. .............................. --------- - ----- 
23. ............................. .............. .................................... 
24. 
25. 
..................... ................... ................ ....................... .... 1 
..... .................................................... - ....... . .............. ý1 
............. ............... -. - ............ .............. 
27. ................................ .......... ....... ......... ......... ........ 




venaz, Vd. hl 10 
Morat, Frib. 1 
M? r ges, Vd. ý2 
Motiers-Travers 
Neuchâtel B. I. Ï 
MOI, don, Vd. 27 
hIontier - Grand- 
yal, Berne 16 
Munster, Le. B. 13 
mu: i' 'ýi-gOvie 3 Net vevillejir. 29 
Nods, Br. B. 13 
Nyon, Vd. B. 2 
Ollon, Vaud 17 
Olten, Soleure 6 




01-sières, %']. B. 16 
Payerne Vd 16 
Ilf: iffik-on', 7, B. 20 
Plaillayon 15 
Pont de Marte] 
B. 21 
Porrentruy 20 
13rovenctý, N'd. 127 
Reconvilier BM 8 
Beinacli B. 16 
Rjggisberg B. 31 
Boniont, Frib. 21 
Borscliach 
B. AI. 16 et 17 
Ruswil, Le. 1 
St Aubin 29 
St-Blaise, NI. 13 
Ste , -Croix, ý'd. 15 St-Gall fi ait 12 
B. Ai et il 
St-Imier, Br. 17 
25 
St-Ursaillit, B. 13 
Saignelégier (i 




plus loi22 rectifieation (16s fOil'es- 
- 18 - 
VI- Mois 1 JUIN (C ý PHÉNOMÈNES LuNAISONS 
1 Samedi s Nicomède >On> .., 13 
1 
ý beau P e à Nouv lune 22 Levffl- duSoleil, 4h. 45m. ' Coucher u ôl î, 8 h. 17 . le 7 à2h, 56 
2 Dimanche 1. s Marcellin >*1 26 Ilow LE: ] -k, d' b, d0 
, 
min. du soir. 3 Lundi 
4 Mardi 
s Erasme 9 
s Saturnin e 23 
1 Yda , (y )91 Lc L en 0 ince somb 
Pluie. 
Preni uart F , re . .q 5 Mercredi s Bonitace (r-, Jr, 7 (Ç_ dans Éý est ' 
le 14, à6 il. 1/j 
6 Jeudi 
7V d di 
s Claude (èàr, 22 N b t 
cýqý[ Y« 1 
ýý 
di'- m in. du mat. Clair. en re s or er 7 2 li. a6s., Vluie 
8 Samedi s Médard », 22 cp ý,, (C au pêr., 5+d 
Pleine lunu 
le 22 à5h -15 23 Lever dit Soleil, 4 h. 43 ni. CAuS. 8. h. 23 fflàl'apli. , . min. du mat. 9 Dimanche 2. s Félicien )ý'#s 7 ý étoile du matin on, Chaud. 10 Lundi 
Il Mai-di 
s Landry J* 22 




t d l 
Dern. quart. 
le 30 à4h 54 f reux emps e a . , . 12 Mercredi s Basilide Ff, 22 9ý dans », El d If 1 min. 
du mat. Sombre 13 jeuffi s Antoine &6 ý vie; c'est doin- [ ] . 
14 Vendredi s Basile & 19 
ý» 
6 1i. 14 mat. Eï ý JUIN a pris 15 Samedi s Gui, s Modeste ý, % 2 mage qu'il faille devenir son nom de 24 Lever du, Soleil, 4 h. 42 ni. Coucher di( Soleil, 8 h. 26 J uven ibus, les 
16 Dimanche 3. sAurélieii, sJ. tt 15 hoîïznte poiig- le savoir. jeunes gens, ' 17 Lundi s Rainier 'tt, 28 _ La lutte denos chaud parce qu il était dédié à 18 Mardi s Aniand ý ' C-E 10 Y, (C dans ?j désirs la jeunesse 19 Illercredi 
20 J di 
, s Gervais 22 
'Sil è 4 
9ý -à f0 
. Le 21 le soleil 
t d l - eu s v re e ee nos en re ans e 21 Vendredi 
22 S di 
sMban. sRaoul fit 16 
P li 8 





cer en niar- 
ame s au n M., 1_ý a 5 Pog- quant ainsi le 25 Lever du Soleil 4 71.42 ni. 
ffiCOucn. 
uuù., eL- (Yàl'aph. joui- le plus 
23 Dimanche 4. s Agrippine 9 devoirs étant l'af- chaud ng de l'an- Io 
24 Lundi s Jean-Baptiste 21 1 faire de la vie ý née. , 
25 Mardi s Prosper A, >3 ttêre, ilfautaccou- 
«en Commence- 
td l'été 26 Mercredi % 15 s Jean et Paul ci: tuiner l'en- 
e . m en Du le, au 2'l 27 jeudi Les 7 Dormeurs O, ýý 27 nt à /a plu- FsZ juin les jours 




18 i d 29 Samedi s Pierre et Paul 11-010-K 22 []-k, àlapl. gr. él. vieux m n. et u 21au3ûilsdé- 26 Lever dit Soleil, 4 h. 45 m. do--, C. (tu ; Soleil, 8 h. 28 croissent de 
130 Dimanche, 5. Com. desPaiilp, ,5 
qle4li. 54m. (: f"soml)re, ., i minutes. 
Aarau 1(q Marehés aux Bestia ux du mois de Juin. 
Aarberg, Birne p. B. 2 
Anet petit 1)('lail 19 
Hf., risati, Ap. lesvendr. 
Lan-enthal, Berne. 
Meiringen, Berne 6 
Nyon, Vatid 
Sion chaque samedi 
petit bétail 
Berne, grand bétail 4, Lundi apr. midi veaux Porriritruy, eliaquejeiidi Wintprthour 6 et 20 
p. bétail chaque mardi Languau, M. pt B. 7 petit bétail. Yverdon, chaque mardi 
Bienne, chaq. jeudi p. B. Laupen, pores L) 1 
) 
Romont petit B. 4 
ffh ' 8 
pores. 
4 Fribourg B. 10 1 au ' -annp 
Vand 1L Scria ouse 4( t1 zoug 
chaqun lundi . veaux. 
ll; icPrn(,, chaque mai-di rhaque mardi, pores 
- 19 - 
1. 
- -- ............................. -- ......... .-.................... 
2-- ------- -------- - ------ - --------- - ----- ----- -- --------------- 
1-............... 
.................................. . .... ------------------- -- ----- 
4.............. 
......... .............. - ---------------------------- ..................... ............... . 
5. 
- ....................................... . ...... ......... . ................. ......................... 
............................................................................... .......... ...... 
. .................................................................... 
8. 








- ............................................................................ ................ 
16 .... ................................... ...... ................... .................... .... 
17. 




................................... ....... .......... ........ . ............ 
20. 
............................................. .............. ........ ............ 
21 . .......... . ..... . ...................... ..................................... ........ ............ 
22 . ........ ..... . ....................................................... ........... ... . ........ . 
28 
...... ................. . ............................. ..... .............. .......... . .... . .... ... 24.... 
-.. ...................... ...... . ... .......... . .......... .. 1 --------- 
25 . ...... * .................. 
26 . .............. . ........... ............ ; ................. ....... ............................ 
27 . ........... . ....................... ............. ........... ....... ............ 
128 . ......................................... .................................. ................. - ---------- - 
29 . ..... - ............ ............................................................. ....... . ................. 
.......... - ............ 
Pe qui vaut la peine d'être fait, vaut la 
peine d'être bien fait. 
Foire du mois de Juin 1929 
Aarau 13.19 
Aa rbe rg v 11. M. l: ý 
p. B. et M. 26 
AffolLern, Zurich 
B. et p. 17 
Aigle, Vaud 1 
Amriswil, Th., 
B. i et 19 
Andeltingen , Zr. B. 12 
Andermatt, U. 12 
Appenzell 5,19 
Baden, Aa. B. & 
Bagnes, VI * B. 1 Bàle 6 et 7 
Bienne, Br. B. 6 
Bremgarten, A r- 
ý! oy1e li Io 
Brevine, NI. NI. 26 
Brigue ' VI. 6 Brugg, An. Il 
Bulle, Frib. 13 
Cli, ýt(ýl-St-Doiiis, 
Fribourg 17 
Chiètres, Fr. 27 
Cossonay, Vd- 13 
Delémont, Br. 18 
Diel'sdorf B. 1'. 26 
Estavayer 12 
Fi-aiienf(,, Id. Tlitir- 
govie, B. 3 et 17 
Fribourg 229 
Frutigvu 
Gossau B. 3 
Grailo-es, Soleure 
M. 7 
Lajoux, Br. Il 
Landeron-Com- 
be, NI. B. 17 
Langenthal 18 
Laufoii, Berne & 
Lausanne B. 1-2) 
Lel, ocle, NI. Il 
Lenzbourg, Ar- 
govie B. 6 
Liestal, B. c. B. 12 
Loiýehe-ViIIe, 
Valais 1 




Monthey VI. 5 
Morat, " il). 5 
Môtiei-s-Tiý, k%-ers, 
Neucliàtel B. 10 
Moudon 
11d. 2M Muri, AI. B. 10 
Münster, VI. Ili 
Noirmont ' B. AI. Olten, Soleure 
Orsières, N'l. 3 
oi-oii-la-ý'ille 5 
llayeriiv, Vd. 20 
Pfâflik-oii B. 17 
Pci-rentruy 17 








Sursee, Le. U 
Travers, NI. M. 15 
Untersi, en, Br. 7 
Uster, Zr. B. 27 
Les Verrières 19 
Weinfelden, 
B. 12 et 26 
M'ileliing(ý-li B. 17 
Winterthour, Zr. 
B. 6 et 20 
Willisail 
13. M. 3 et 27 
Yverdon, Vd. 25 
zofiligue 13 
zurzich, A rg. 
Ai. P. M. 1 
ABRÉVIATIONS: « Aa Argovie). - Ap. E. (Appenzell 
Rhodes Extérieurs). - Ap. 
V 
(Appenzell Rhodes Intérieurs). 
B. v. (Bâle-Ville). - B. c. (Bâle-Campagne). - Br. (Berne). Fr. (Fribourg). - Ge. (Genève). - Gl. (Glaris). - Gr. (Grisons). - Le. (Lucerne). - NI. (Neuchâtel). - St-O. (Saint-Gall). - Sh. (Schaffhouse). - Sw. (Schwyz). -SI. (Soleure). - Th. (Thurgovie). - Ts. (Tessin). - Nw. (Nid- 
wald). - Ow. (Obwald). - U. (Uri). - VI. (Valais). - Vd. (Vaud). - Zr. (Zurich). - Zg. (Zug). 
Etranger - S. (Savoie). - H. -S. (Haute-Savoie). - Fr. 
(France). - As. (Alsace). - AI. (Allemagne). - Ao. (Aoste. 
Que de glaces! 
Au Groënland, la superficie des glaces 
atteint plus d'un million de kilomètres carrés, 
soit plus de deux fois la superficie de la France. 
Les dates non précedeea d'une lettre sont des foires mixtes, celles précédées 
d'un B Seulement 
























































J UILLET CC 1 PIIÙNOMLNES 
1 LUNAISONS 
s Thiébaud e, 18 Il est certaines Som bre et 
Visitatior 2 Nouv. julle 
s Anatole (Màr, 16 ýy, Cýd ý', ýdansq'le. 6, à9 là. 47 
s Udalric », 0 (1)a a-. plu- du soir. 
s zioe » ibý ýgee, cý --cians j&r 
1- 
sGoar a'. #E 0 ----l (ý, '___j: 4, vieux Illrem. quart. 9" (ý-au péri (r. le 13, à5 li 5 ýn 
Lever du Soleil. 4h. 50»&. 1 WC. du Soleil. 81t. 26 min. du soir. 
6. s Guillebaud 3-ýýï 16 ý eri eurs qui 1»-en- Yen- Variable. 
ans " s Procope d -'ý e jý Pleine lune 
s Zénon 16' El e, 
ý 
nen le2l, à8li. 21 
Les 7 Frères e1d d' naissance on ne Imiii. du soir. 
s Pie 1e 15 "dans ëýy, --] ý+, Beau. 
: 
LA, î5 s Jean Gualbert 2 ýi 4% 8 sait com- teux 
s Il enri ý-f1. -5 SO 
Derii. quart. 12 ý ir, U -ýl( mj 
'le 29, à1 fi. 56 
Lever dit So'eil, 4 h. 55m., Coucher du Soleil, 8ii. à min. du soir. 
7. sBonavent. ureý-; % 24 1 
_y 
d_ý4 ment et qui Cliaud. 
s Marguerite 7 s'accréditent pcu à pltiie 
s Rainelde 19 «-. dans??, C. des canjo 
s Alexis p'-J 1 jrý, Ï £ý_ beau JU1 LLET ti re 
t +2 soi i nom de la s Cýlliiille 13 d 
naissance de s Ai-sý, ne P 25 à l'apogée peu Jules César, y4( s Elie e' 7: -, cp 5, 
YEW, 
. arrivée en ce Lever (lu Rôleil, 5 h. 2 m. Coucher du Soleil, 8 h. 16 jý, oj, or, pap- 
8. s Praxède 18 Il. 21 sOir par le pelait aupa- 
s Marie-Madel. au PérillýliP seul i-ayant Quin- 
s Apollinaire 12 dans ý'4f' constant 
2.5 qý, ý' dans fait ýL. e 23 de ce Memreà s Clir'stiiie é1% 
7 d'être répetées mois le soleil jeul s Jacques s Clir. ,,, entre dans le Vendredi >s Anne =< 19 occasionnellement signeduLion. ýdanse Saniedi s Paiitaléon ff le, 2 dý , sans e. ý a- Dj1 au : 31 




11 et1 es 
28 Dimanche g. s Nazaire frie, 15 
29 Lundi s Marthe e, 28 
30 Mardi sD ona til le 1J, r, 122 
31 31ei-ereili s Calimýre 14,, e 25 
Aarau, Argovie 17 
Aarberg, Br. petit B. 31 
Anet petit wtail '22& 
Aubonne, Vaud 2 
Bernp C. r. B. 2 
petit B. chaq1m mardi 
dQ>", men ni coiz- chaud Vw 1 h. 56s. ný trôle. 
daný 
. Ylarehé-i aux Be%liaux du mois df- Ju; llet. 
Bimjne' eh. jeudi pet. B. 
Fribourg 8 
rhaque lundi : veaux 
Horisýiii, cha(Iiievf, ndredi 
Lari. zpnftial, Berne, 
hindi après midi veaux 
Langnau NI. P. B. !i 
Latinen, porc. -, 19 
Luconir, tous les mardis 
Nyon, Vaud 4 
Ilorr(ýi)trijy, cti. ji, qidi ptb. 
Bornont petit Il. 2 
j ou rs flécroiý- 
selli de5l ni, 
nuLes. 
Schaffllonse 2 j, t 16 
chaque mardi I)t)"('. s 
Sion, vh ' samed pet. 
W 
Wintprthour 4 et is 
Yverdon, (-Ii. mardi, pores 
- 21 - 
---7- ý-ý 
Foires du mois de Juillet 1929 
12 .... ........... . ...... .... .... . .............................. ...... --------------- --- 




19 . ................. ........... .... ............ . ....................... ..... ...... 
Aarau, 17 Delémont, Br. 16 
Aarberg B. Ch. Ectialletýs, Vd. 25 
Affoltern, Zurich 
i B. et Il. 15 
Amriswil, Tlj. ' 
B. 3 et 17 
Audeltingeii, Zii- 
1 ricli B. 10 
1 Appenzell 3 
17 et 31 1 1 Baden, Aa. B. 2 
Bellegarde, Fri- 
bourg B. 21) 
elay. Br.. Nl. 7 
Bertijoud, Berne 
B. Ch. AI. 11 
Bienne, Br. 4 
; Bremgarten, Ar- 
govie 13.8 
Brugg, Aa. B. 9 
Bulacli, 7r. B. 3 
Blille, Frib. 25 
Bilren, Berne 17 
Chàtel-St-Deuis, 
Fribourg 15 
chiètrps, Fr. 1225 





B. 1 et 15 
Fribourg M. 20 
Frutigen & 




seV, Bel-ne 3 
Buttwil, Br. 10 
Landeron-Com- 




AI. Ch. B. 17 
Laufon, Berne 2 
Lansanne B. 10 
Lenzbourg 18 
Liestal, B. -C. B. 3 Locie (1, P), NI. 9 
Lyss, Br p. B. 22 
Morat, Frib. 3 
Moudon, Vd. 29 
Miiiister, l, e. B. 2-9 
Muri Aa B. 2 
Nyon, Vaud & 
20 . ..... ......... ........... . ......... ........... .................................... . .. 
21 . ...... ................. . ......................... ....... ........................................... '22 
................................ - .... . ....... , ........... .............................. 
1 
.......... , ............ ..... ........................ . .................. ......... . ... ............... 





.......... . ... ........................ . ..................................... - ............ 
........... . ........... ............................. 1. - ............ ....... 
29. 
......... ........................................... 
Olten, Soleure 1 
Orbe, Vaud 15 
Oiýoii-la-ý'ille 3 
PaYerne, Vd. 18 
llfùflikoii, Zr. B. 15 
Porrentruy 15 
Illieineck- 29 
livinach, Aa. 4 
Romont, Fr. 16 
Saignelégier 1 
Sellafflioilse 
B. 2 et 16 
Sidwald, St-G. 18 
Sissach, B. C. 24 
Soleure 8 
Sursee, Le. 18 
Unterscen, Br. 5 
Uster' zr. B. 25 
Vevey Vaud 23 
Weinfelden, Th. 
B. 10 et 31 
wilchingen, 
Scliaffli. B. 15 
Willisau P. Ni. 25 
%ý'intertlioiit-, Zu- 
rich B. IL et 18 
Yverdon, Vd. 30 
Zofingiie, A. i. Il 
Zurzach, Aa. 
NI. P. 8 
Pris au piège 
Un paysan madré consulte un avocat: 
- V'là l'affaire. Si un canard va pondre un 
ceuf dans une ferme, à qui appartient l'Suf ? 
Au propriétaire de la ferme ou au propriétaire 
du canard ? Pourriez-vous me le dire ? 
L'avocat se prend le menton, et, après mûre 
réflection : 
L'Suf appartient au propriétaire du canard. 
Ah! répond le paysan; vous en êtes bien 
sûr ? 
Absolument certain. 
Alors, vous avez déjà vu un canard pondre 
un Suf ? 
Tête de l'avocat. 
Voir pi-us loin rectification des foires. 
- 22 - 
vElle Mois 1 AOUT CC 
pHtýxom-P, N, ES 1 LuNAisoNs 
1 Jeudi 1 Fête Nationale », 10 11 d' 9ý La chaud 
































le 5à4h. 40 
min. du mat. 
Chaud. 
Prem. quart. 
le 12, à7h. 1 
min. d(j inat. 
Variable. 
Lever du Soleil, 5 h. 19 m. Coucher du leil, 8 h. 0 
. ý) et dg 10. sDominiquej--#E 24 )uçe ý, L t 
s Oswald e, 9W 4111 m., 1ý? la lK, 
Transfiguration e, 24 
ýA ý 
ýý, (f Ali s Gaëtan e9ýd, U-k, ý' beau 
s Cyriaque 
-& 
23 bienveillance est 
s Romain ý% 7 une vertu qui donne plus 
s Laurent e4ý 201 d L-- U d'amis sombre 
Lever duSoleil, 5 h. 27 m. Cozicherdu8o" 7h 49 
Il. sSusanne 
s Claire 57 li. 1 m. dans?? 
s Hippolyte CK-E 28 E ý, Y5ý pluie 
., 
t P) 1 cp -1ý que la richesse et Mercredi s Eusèbe D Jeudi Assomption 21 -h plus beau 
3 àl'ap., Vendredi s Roch 
de crédit que Samedi s Carlornan 
C6 
33 Lever du Soleil, 5 h. 36 in. Coucher du Soleil, 7 h. 38 
I)ùiianche 12. s Hélène 27 le pouvoir. La réponse 
, %,,, 9 douce apaise chaud Lundi s Donat 0: Mardi 1s Bernard, s Sam. 0,1, b 21 '1 1) h. 42 matin et 
Mercredi ý sJeanne-Franç. -- 4 orageux 1 
«%« 
Jeudi ,s Symphorien >w- 1 () la colère; la paro- Vendredi s Sidonie ýM 2 9, 
ý, 
(f ý5, (--) (J aii> ýý 
Samedi s Barthélemy ? e' 12 ýI dole fâcheuse plu-ie 
34 Lever du Soleil, 5 h. 45 ni. Coucher du Soleil, 7 h. 26 
Dimanche 1ý 13. s Louis fpe, 25 dit ji 
Lundi s Zéphyrin 'ro" 80 
lýda'ný 
augînente 
0,22 91s. in canic. beau Mardi s Césaire 
Mercredi s Augustin »6 Vw (f £ý la fureur. 
jeudi : Décol. sJ. -Bal)-ý. », 20 [] 8, ': 5P -h' U direct Vendredi Is BeRjamin *4 , 
LI 
(: ý, ý dans ýý Samedi s Raymond '-WE 19 dy, CC-aupiýrig., (--(I« 1 ,fý, 
Aaran, 21 
Aarberg, Br. petit 13. : t8 
Aubonne, Vaud 6 
Berne Grand B. 6 
Petit B. chaque mardi 
Bienne, Ch. jeudi Pet. B. 
Mareliés aux Be%fiaux du mois d*IL(bùt. 
ý Fribourg 5 
rhaque lundi : vFaux. 
liérisau, les ndrvdis. 
Langnau, Br. M. pt B. 2 
Lausanne 14 
Langpnthal, Berne, 
lundi apr. midi veaux 
Laupen po-cs 16 
Lucerne, chaque mardi 
Nyon, vand 1 
Porrentruy cli. jeudi pt b. 
Romont petit B. 6 
Schaffhonse 6,27et28 
chaque mardi, porcs. Chaux de Fonds 21 1 1 
Pleine lune 
le2L), àlOli. 42 
min. du mat. 
Orageux. 
Dern. quart. 
le 27, à9h. 2 




gustequi y est 
né; on l'appe- 
lait sixième 
mois de l'an- 
née martiale. 
Le 23 Août 
le soleil en- 
trera dans le 
signe de la 
Vierge. 
Du ler au 31 
Août lesjours 
décroissent 
de 90 minutes 
Sion, eh. samedi p. H. 
Thoune 28 
Winterthour 1 et 15 
Yverdon, chaque mardi, 
pores. 
3..................... 
. ... ................... ..... . ............. . .... . ...................... 4. 
5.... 
.................................................................. . ......................... ............. 
........... . ................... ........................ . ....................................... 
. .......... ...... 
8 
10, 
.......... . .... . ................... .......................... il. 
..................................................................................................... 
12. 
.................. - .............. - ....................... ............ ......... ......... ........... 
13 . .................... 
14. 




.................. . ............ ....... .... 
17 
. ......... , .......... 
18, 
.............................................................................. . .......... ..... , .. 
t 9. 
.......... - .... ........................... . ................. ........... - 
20. .............. ....... . ........................................ . ........ ........... 
21. 
- ........ .. «.................................................... ............ . ................. 
22 - ------ . ..................................... ............... . ...... ............. ............ 
'23 
.... .............. 
24. - ------- ---- - 
.... . ..... . .......................... .................. . .......................................... - 
26. . ............. .-.. -........................ . ............................... . ...................... 
27. 
......... ......... . ........... ........... --. 1 - 
28. 
29. 
-- .......... . ........... . ... . ....... . .................................... . ........ -ý Il. 
'30. 
..... ............ 
31 - ----- ............ ........... - ...................... 
Foires du mois d'Août 1929 
Aarau 21 Frutigen 1 
Aarberg, p. B. M. Gossau St-G. B. 5 
B. Cli. M. 111 Granges, Soleure 
Affoltern, Zurich M. 2 
B. et pores 19 Kaltbrunn 
Altsuetten, St- 2±2 et 29 Gall 19 Landeron-Combe 
Amriswil, Th., Neuchâtel B. 19 
B. 7 et 21 Langenthal B. 20 
Andelringen, Zn- Laufon, Berne 6 
rieh B. 1 /à Lausanne B. 14 
Anet, Berne 21 Les Mosses 26 
Appenzell 14,28 Les Bois Ch. 26 
Atiboiin(,, ý'd. B. 6 Liestal, Bàle 14 
Baden, Aa. B. 6 Lignières, NI. 5 
Bassecourt, Br. Lorie (Le), NI. 13 
eh. et poul. 27 Lyss, Br., p. B. 26 
Bienne, Berne 1 Maiters, Le. 19 
Bremgarten, Ar- Morat, Fr. 7 
govie 19 Alou(lon, %'d. 26 
Brugg, An. 13 Moutier-Grand- 
Bri. ticli, Zr. B. 7 val, Berne 8 Bulle, Fi-il). 29 Muotathal, Sw. 
Chàtrl-St- Denis, mouton- 1-ffi 
Fribourg 19 Muri, An. B. 12 
La Chaux-de- Munsingen B. 26 
Fonds 21 Netiveville, llr. 28 
Chiètres, Fr. 129 Noirmont, Br. 5 
Cossonay, Vaud 8 Oey-Diemlingen 
Delémont, B. LO B., taur., cliiýv. -*, e) Dielsdorf B. P. 28 Olten, Soleure ý; 
122 Ormonts-dess. 27 
Estavayer, Fr. Ili Oron-la-Ville 7 
Frauenfeld, Th. Payerne, Vd. 22 
B. 5 et 19 Pffifrikon B 19 
Fribonýg M. 17 Porrentruy 19 
lieinacli Aa. B. 22 
Iiielietisee Le 10 
Riggisberg B. 30 







Sissacli, B. C. B. 28 
Soleure 12 
Sursee, Le. 26 
Thoune, Br. 28 
Tourtemagne 
eh. M. Mulets 13 
Tramelan-dcssus 
Berne 13 
Unterseen, Br. 2 
Uster, 7r. B. 29 
B. Ili et 28 
Wilvllingen, 
Sellaffh. B. 19 
Wil St-Gall 20 
Willisau Il. M. 29 
Wintértholir, Zr. 
B. 1 et 15 
Woh 1en, A a. 13.26 
Yvvrdon, Vd. 27 
Zofingue, Aa. 8 
Un lâchage 
Le président interroge un ouvrier maçon 
- Pourquoi l'avez-vous jeté à bas de Pécha- faudage ? 
- C'est lui qui l'a voulu! 
- Comment ça ? 
- Je vais vous le dire mon président: le cama- 
rade me cherchait des raisons; je l'empoigne par 
le collet et le suspend en l'air. - «Lâche-moi » 
me crie-t-il. Alors... je l'ai lâché 1 






































SEPTEMBRE (C 1 PHÉNOM-ÈNES 1 LuNAisoNs 
Lever duSoleil, 5h. 54m. 1 Coucher (lit Soleil, 7 Ji. 1U 
3 Il en est (le la Itt- chaud 14. sGilles.,, ýVer. Î, 4 
S Just F,; f, 18 Mt, (ý If té-ratiire lé- 
s 31ansuet 
-& 
3 V& 12 h. 47 s., FI 9ý et 
s Rosalle e 17 [] -ý ýà l'aphélie gère 
JEUNE (ýENTEVO1S jbý 1 et fri- beau 
s Magne ýb% 15 /\ iý vole 
S Cloud tt 2>i comme de ter- (7ý Lever du Soleil, 6h-3 111. Coucher dit Soleil, 6 h. 59 
frileux 15. Nativ. 9t, 2 l»Y 
s Gor-on 24 M ?3 sombre 
S Pulchérie Pli 6 S., àý ý, ý (7ý 
s Félix s Régule jý, j 18 -b, + ý4 soil s Guy 01ý, ea l'ap- 
Vendredi s Maurille 11 beau 
SameIi Exalt. Ste-Croix e, 23 taines femmes que les 
37 Lever dîtSoleil, 6h. 12 m. Couchei-duSolsti, 6lt. 1i5 
lf)iriiL,, riclie 16. JEuNE Fib. 5! gens sages Lundi s Corneille 18'trouvent charmantes, dît 
r Mal-di s Lambert L MW< 0' 'r Mercredi 11 C) 
"D 




atý s Janvier 
114 
SOUS Vendredi s Eustache? e, 8 Cý ýI ýpI (ýI cf ne clair &ý 22 quelques rapports, mais 38 Lever dit Soleil, 6h. 
-21 
m. Coiicher dît Soleil, 6 h. 31 
Dimanche 17. sMauri-ýe le 5, ý(_dansýý qu'ils plii- Lundi s Lin jq ýAtýt coiuldel'automne 
Mardi s Gérard 3 El ý), ýd cý se vi- 
Pl Mercredi is Prinripe 17 ý! Cý 
P, ws é; r, çp 1_ Jeudi ýs Justine 11 11.7 m. du mat., -, Vendredi s Côme et ý, j-e 151 eux 
Samedi s Venceslas * 29 ý (Cau périgée garderaient 
39 Lever duSoleil, 6 h. 30m. Coucher dit Soleil, 6 h. 17 
, 4malwile 18. & Miý"lle*, 13 bien d'*ýouser. 
Lundi I sTérôme 28 dý), (-f If, () + b, sombre 
Illarchés aux Bestiaux de septembre 
Aarau, Argovie 18 
Aarberg, Br., petit B. 12)5 
Anet petit bétail 18 
Berne Grand B. 3 et 13 
Petit B., chaque mardi 
Bienne, chaque jeudip. B 
Brévine, 6 
Chaux de Fonds 18 
Erlenbach 13 
Fribourg 2 
ýýaque lundi : veaux. 
Herisau, les vendredis. 
Langpnthal, Bfrne, 
lundi apr. midi veaux 
Langnau M. p. B. 6 
Lticerni,, tous les mardis 
Nyon, Vaud 5 
Porrentruy ch. jendi pt b. 
ltom-)nt petit B. 3 
Sellaffhouse 3 et 17 
chaque mardi, pores, 
d -k' _N. + -g 
Nouv. hine 
le 3. à 12 h. 47 
min. du soir. 
Chaud. 
Pre m. quar t. 
IeIO, àll li. 57 
min. du soir. 
Clair. 
Pleine lune 
le19, àO fi. 16 
min. du mat. 
Inconstant. 
Dern. quart. 
le 26, à3h. 7 
min. du mat. 
Pluvieux. 
SV PT E, M- 
BIR vient de 
ce que c'était 
le septièmel 
mois de l'an- 
née martiale. 
Le 23 de ce 
mois, le Soleil 
entre dans le 
signe de la 
fialance. 
Commence- 
ment de l'au- 
Lomne. 
Jour et nuit 
égaux. 
Du 1 Pr au 30 
Sep! embreles 
jours décrois- 
sent de 98 mi- 
nutes. 
Sion, chaque sarneui p. B 
Tlioune 2.. 1ý 
Winterthour 5 et 19 























........ ........................... - ................ .............. ................. 
........ ...................... ... -- . ........................ . ... ........... 
....... . ........ . .................................. . ............... .......... .......... - ............ . 
6. 
.................. . ........ -- ............ . ............... .......... -- -- 
........ . ........ .................................. ......... ............ ....................... . S. 
9. 
................ . .............................................................................. 
.................. ................. ....................................... .......... 
............ . ....... ....... -. - .......... ...................................................... 12. 
............. ............. ....... . .... ------ --- - ---- - -- .......... ...... 
P 
Foires du mois de Septembre 1929 
Aarau B. 18 
Aarberg B., Cli. 
Adelboden 13.9 
Affoltern' Zurich 
B. et 1'. 16 
Aigle, N'aud 
poulains 28 
Albeuve, Fr. '23 
AIL st-jolianil 
st-Gali B. 30 




ricli B. il 
Appenzell 11 
B. et p 23 
.................................................................. - ................. 
........................................................................................................... 
....... . ...................... ........................ - ............................................. 
1 
.... . ........................................ - ........... - .......................................... 
................................................. ................. ............................ 
....... . ...................................... ................................................. 
- ...................... ..................................................................... . 
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, ...................................................................................... 
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.... .............................................................. 11, ........... ... 
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L'avare laisse tout à ses 
des regrets. 
chaindoil, Be rlie, 
B. M. et Ch. 2 
Cliainpi, ry, VI. 16 
Cliâtýýl-St- Denis, 
Fribourg 16 
Château - (VRX, 
héritiers, excepté 1 
13 25, Ni. 26 ý CliJîtelet, lir. B., -)q 





Ni. M. 23 
Cotirtelary, Bi,. 21k 
Dagniersellvii 9 
Delémont, Dr. 17 
Dielsdorf, B. P. 9ý; 
Eclialleiis, ý7(l. -26 
Erlenlia(ýli, B(ýi-iie 
grand Il 11 
Estavayer, Fr. & 
L'Eti%-az, ý'd. '24 
Fontaines, NI. 12 
Flawyl, St-G, 30 
Frauenfeld, Th. 
B. 2 et 16 
Fribourg NI. 14 
Fi-titigeit, gi-. B 10 
gr Il. et NI. 27, 
M. peti t B. ý; ' 11 C, (ýssella3, -),: 1,30 Gossa ii, St-G. B. 2 
Granges, SI. AI. 6 
Gstaad 18 
lierzogenbuch- 
see, Berne 11 






19 et 26 
Lachon, Sw. B. '-)ý 
Landeron-Com- 
bes, NI. B. 16 
L, tijgoýritlizil B. 17 
Larigtia ii B. AI. 18 
l, iestiil, B. -c. B. 18 




Le Locle, NI. 
M., B. et Ch. 10 
Voir plus loin rectifîcatio? ý des foires. 
Auboniie, Vd. 10 
Baden, A a. B. 3 
Bagnes, Vl. B. 28 
Bâle 19 et 20 
Bavards, NI. W 
13chegaide B. 16 
Bellinzonc Il 
Berne B. 3 et 13 
Berthoud BAL 5 




Bi-éviiie, NI. M. 18 
B. 10 
B. Il 
' litille, (Iti23ati2(; 
Poulains 23 
Buren, Berne 18 
Cdrouge 7,8 et 9 
Oýr1jei,, Berne Il 
26 
Loëclje-ý'ille 30 
Lyss, Berne 23 
Nlalleray, Br. 30 
Marbacli Il 
blar'tigny-ville23 
meiriligen, Bv. 2,11 
Montfaucon 9 
Aloi] they, VI. il 
Moiat, Frib. 4 
àlorges, Vd. 18 
Morgins, VI. 2 
Môtiers- Travers 
Neuchâtel I3. ý 
lýloudoii, ý'd. 30 
Moutier 5 
Muri, Aa. 13 9 
Alüiistei-, Lc. 23 
Nlliotatlial 19 
Olten, soleure 2 
Orbe, Vaud 9 
01-monts-Dessus, 
Vaud 17 
Orou, Vaud & 
Payerne, Vd. 19 
lllâflik-oil B. 16 
1115fers, St-G 17 




Il., cil. NI. 2 
Reichenbach 
17 et 18 
Reillacli fi. 19 
Itielieiisec il 
Biggisberg, 
fi. et ch. 27 
Romont, Fr. 17 
liYff(, Ilnliitt, lIr. 5 
St-Illaise, NI. 9 
St-Cergues, B. 19 
Ste, -(: roixlVd. 18 St-Imier B. 6 
St-Nie, olas, N'l . saas, Valais 
Sai-nelégier 
Suite vage 3-9 
- 26 - 
X-11 Mois il OCTOBRE (C 
1 Mai-di s Remi 12 
2 Mercredi sLé--er 26 
3 Jeudi s Gilbert ý% 1 () 
4 Vendredi s Franýoî, ýE-% 23 
5 Samedi s Placide çý, CE 6 
40 Lever du Soleil, 6 h. 39 nt. 
6 Dimanclie 19. s Bruno + 19 
7 Lundi s Judith 1 
8 Mardi s Pélacrie 4,, l tc. 14 9 Mercredi Il s Denis 26 
10 Jeudi s Géréon 8 
11 Vendredi s Firmin 19 
12 Samedi s Maximilien 1 
41 Lever du Soleil, 6 h. 48 nt. 
13 Dinianclie sEdouard 05 13 
14 Lundi s Calixte 0 ý% '-) 6 
15 Mardi s Thérèse >Oull, 8 
16 Alercredi s (ýalI 21 117 Jeudi s HedWige 4 
18 Vendredi ý3 ï Alc 17 19 Samedi sAquilin 1 
42 Lever du So leil, 6 It. 58 ni. 
2ODimancliel2l. sCaprais e, 15 
21 Lundi s Ursule (gr 29 22 Mardi ,s Cordule », 13 23 Mercredi s Séverin 27 
24 Jeudi s Salomé 12 
25 Vendredi s Crépin ý. #s 26 
26 Samedi s Evariste Ff, 10 
43 Lever duSoleil, 7h8 nt. 
27 Dimanclie 22. sAdeline 24 
28 Lundi s ý,, fide 8 





31 Jeuili s Quentin 19 
Aarau, Argovie 16 
Aarberg-, Br. petit B. . 30 Berne Grand B. 1 et Il 
Petit B., chaque mardi 
Bienne, ch. jeudi, pet. B. 
Chaux de Fonds 16 
couvet, Neuchàtel 7 
1 
PHÉNOMÈNES 
9ý, [] -k brumeux 1 
Il h 19 soir -Pour- et 
Cý ý (C dans som re ,L1 ý)L rétrograde, 
Coiýcher du SÔJ, 
M 
(là ns 
quoi le inonde est-il in- 
L]Y, Cý9ý, (f jý ý étoile du matin con- 
Eý, (Càl'apog. 
[]ýt (9ý A0 ainsi 
ai qu'il y ait tant 
Goiicher du Soleil, 5h. 50 
ý cý Y, Y au périliélie 
d'hon- stant 
t& neur ou 
agréable 
dir. J 
17 6 s.. F4 ii-pýiilý. 1. aup r Oc 
C. du S. 6-h. 3 7«Cdý261afr 
dans &-m de rest 
a 
ýe 
aï sur certains d ns 
au érigée 
ans ç4, L-, ( (ýetyu0a'Pý1-9r, élOn9. froid 
9 h. 21 mat., 
A-l- ai1ui- 
Coucher du Soleil, 6 h. 25 
Iý 1 
ýI * C. ) emplois ý 
ý4 et, au con- vieux 
-ý traire, tant de 
discrédit sur d'au- 
cý 5 tres. 
Ilareliés aux bestiaux du mois d'Oetobre. 
Erlenbach Ik 
Fribourg 7 
chaque lundi : veaux. 
Hérisau, rhaquevendredi 
Langeiithal, Bvrne 
lundi apr. midi veaux 
Langnau, Br. M. pt B, 4 
Laupen, Berne pores 18 
Lucerne, chaque mardi 
Meiringen, Berne 3 
Nyon, Vaud 3 
Porrentruy chaque jeudi 
petit bétail. 




le2, àll h. 19 
min. du soir. 
Sombre. 
Prem. quart. 
le 10, à7h5 
min. du soir. 
Inconstant. 
Pleine lune 
le 18, à1h. 6 
min. du soir. 
Beau. 
Dern. quart. 
le 25, à9h. 21 
min. du mat. 
Pluvieux. 
OCTOBRE 
tire son nom 
de ce qu'en 
comptant du 
mois de Mars 
il était le 8-e 
mois de l'an- 
née martiale. 
Le 23 de ce 
mois le soleil 
entre dans le 
signe du Scor- 
pion. 
Du 1 el au 31 
Octobre les 
joursdécrois- 
sent de 99 
minutes. 
Schaffhouse l et 15 
chaque mardi pores. 
Sion, chaque samedi p-13 
Thoune, Berne 16 
Winterthour 3etl7 
Yverdon, ch. mardi, pores 
Zoug 1 




..... .......... ..... ............. 
4............................................ 
.................................................... ............ 
............. . ................................................................ -- --------- 
- ---- - ------- ........ -- -- ----- ---- ---------------- --........... - 
10 
................ . ......................... ------------ 
Il . ...... . ......... ...... .............. . -- -- . 








18 . ......... . ................................... . ................................. 
19 . ........ ........ ... . ............................................ . ..... . ..................... 
20 ..... . ........ . .... ....................................... .................. . ............. 
21 . ...... . ...... . ... ..... ................................ ............ ........ . .................. 
22. 
..... ............ ................ ......................... 
23 
......... . ........ ......... . ............... . 
24. 
............. . ........................... .... .............................. ............... 
25 . ................ . .................................................................................... 
26. 
................ ............. ...... ................................................... 
? 7. . ............................................... ........................... 
28 . .............................. . ......... ................. ........................... ......... ... ... .. 
29. 
. .......... ..... ........................ ............... ..................... 
30 . ..... ......... ......... . ...................... 
31 .................... ... ........ 
Foires du mois d'Octobre 
Aarau, 16 
Aarberg, 1331.30 
eh . B., M. 9 Adell)odeii 
P. B. et M. 2 
Affoltern, Zurich 




B. M. 17 
AmriswiliM. B. 16 
Andolfingcn 11.9 
Anet, Berne 23 
AI)peijzeII2,16,30 
Avenches 16 
Baden, Aa. B. 1 
Bagnes, 10, B. '225 
Bâle, du 126 octo- 
bre au 10 iiov. 
Berne B. 1,11,22 
Berthoud, lierne 
B et eh. M. 10 
Box, Vaud 3 
Bienne, Br. B. 10 
Boltigen 5 et 22 
Bremgarten Il 7 
Brigue 1,16,21k 
Brugg, Aa. B. 8 
BFilach, Ziiiýicli 
B. M. P. 29, B, 2 
Mille, 16 et 17 
Büren, Borne 16 
Cornier, NI. 1 là 
Charbonnières, 




M. B. 9, Ni 10 
Chaux-de-Fonds 
il 16 
Chiètres, Fr. 31 
Cossonay 10 
colivet, NI. B. 7 
DagmersvIlvii 28 
Delémont, Br '22 
Diosse, Br. 28 
Dielsdorf B. P. 23 
Echalleiis, ý'd. 24 
ErIenbach, 2,28 
Ernen, Valais 7 
Estavayer B. 9 
Frauenfeld B 7,21 
Fribourg NI. 19 
Fi-litigeii, Berne 
13.229, p. B. NI. 30 
Gais NI. B. 7 
Gessenay 1 
29 et 30 
Gi in p 1, Vd. 7 
Gisivil B. 31 
7 
(. rtiiidson, ý, 'd. 23 
Granges, Soleure 
M. 4 et 31 
Graniclien'Aa Il 
Grossli5chstet- 
ten, Berne 30 
Ilérisau 6.7 et 8 
Ilpiden'App. Il 
Ilitzk-irch, Le. 28 
Iloclidorf, Le. 3 
11undwyl, Ap, 21 
Illittwyl, Brý 9 
Interlaken B8 
M. 9, B. 31 
Kaltbrumi 3 




bijoux, Borne Ifi 
La Verrière. B. 2 
La lio(ýlié,, Fr. 14 




Lnufoii, Bernf, 1 
Lausanne, B9 
Lpiizl)oiirg, B. 31 
Liestal, B. -c. 23 Le Locle, NI. 8 
L5tschen, VI. Il 
1929 
Loèche-Ville Va- 
lais U et 28 
Lyss, Berne 28 
Martigny-Bourg 
Vallis L) 
Malters, Le. 31 
Meiringen il, 30 
Monthey 9 et 30 
Montreux (Les 
planches) 2:; 
Morat, Fril). 2 
Môtiers-Trivers 
Neuchâtel B. Ifî 
Mon don, Vd. 28 
Mo. tiers-Grand- 
val, Berne 3 
Münster, Le. 21 
Mu nstpr, BA et, 8 
Muri, Aa. B. 111 
Naters, Valais23 
Niederbipp 30 
Nods, 3a ra Br. 14 
Nvou, Vaud 3 
Oýlon, ý'ýttid il 
Olten, Soleure 21 
Orbe, Vaud 1 Il 
Ormonts-Dessus 
Vaud 7 Pt 21 
Oron-la-Ville 2 
0 rsi ères, Val lis 
B. 1, Il et Eli 
payerne Vd 
' 17 Pfaffikoi; 11.21 










Ilomont, Fr. 1 -"'; 
Ron, 
lemont 5 Saignelégier 7 
Suite Page 32 
Voir plus lomrectifi cation des toires. 
ýi ;: 

























Il 8 Lundi 
119 Mardi 











NO VEMBRE (C 1P Fîrp, ýN 0M ÈN- ES1 LUNAlSONS 
LaToussaint +2 apà ils., écl. cle(- -4 - &M Nouv. lune Les n-ý,; assés 14 le 1, àl Il. 1 Leverda Soleil, 7 h. 19îit. 'Coitelier du Soleil, 5 h. 15, 
inin. du soir. 23. Fétedeleffl4mrn. çýë 27 Lorsque vous travaillez Pluvieux. 




s Zaciiarie 22 d-h , cýý autres, 
lrem. quart. 
s Lý, onard je 4 -, travaillez avec -vieux 
ýIe9, à3 Il. 10 




s Godefroy 27 [-j ý même ardeur 
s Théodore CI, 9 
Lever dit Soleil. 7h. 29 in. Coucher dît Soleil, 5h. 5 
24. s Triplion ê1% 21 E-ýý 'Y .ýà 
faphélie et 
s Martîn >OM 3 9ý ne si vous tra- 
s Imier "0' 16 týailliezpouý- froid Iffl-K s Didace 29 dans 
s Frýbric 12 vous-mêmes. 1, eplus 
s Léopold F<. e, 25 J)y court chemin neige 
s Othniar 9 '-P ý' CÇ dans I)our Lever ditSoleil, 7'h. 39 in. CoiicherclitSoltil, 4it. 5'i 
. 
Ç' Plu- 25. sGrégoire #r, 23 êý ýý 
d" le 
, 
81 e, s Odon cý tiýte)S 
s ElisaIjýýtb »ý 23 -, ejý,. t'au. pér., ýý*T 
s FMix de Valois 7 faire beauco2q2 brumeux 
Présentaiion ïï 22 ý, 4ans, 'ý (le cho- 
s CiýciIe 4f d ans P 7 ,t ses, 
s CIèment 5'. S., ý, , 
21 
Qý U81r--Icýld ý1 
Lei, er(litSole, il, 71t. 4ý)iý&. Coucher dit Soleil, 4 h. 51 
23. sChrysogone& 5 9ý. ', ' da"s froid 
s Catherine 19 [ý4,, c, 'est de n'en faire 
s Conrad ýLt 2,1 __. 
ýý) qu'une à la et 
s Jiýriýmie ýt 15 ý- ýtO1le (lu soir. fois. 
s Sosthène tt. 28 ýý r< d UýReige 
s ýaturnin *ý 11 
ýAndrk'ý + 23 
Aarau 
Aarberg, Br. petit B. 
Berne Grand B. 5 
Petit B., rhaqus, mardi 
Bienne, chaque jpudi . 
petit bétail 
Chaux (le Fonds -90 
Igarehés 
1 
(2, ýd 7ý , ý, r7 iý y 
aux Bestiaux du mais de Novembre. 
Fribourg 11 
chaque lundi : veaux. 
livrisau, les vfndredis 
Laiigpntlial, Bvrne, 
lundi apr. midi veaux 
Langnau, Br. M. pt B. 1 
Liic4, rtj(,, chaque mardi 
Meiringen, Berne 7 
Nyon, Vaud 7 
Porrentruy chJeudi ptb. 
Romont petit B. 5 
Schaffhouse 5,1-2 et 19 
chaque mardi, porcs. 
Sion, tous les sam. Pt B. 
Pleine lune 
le 17, à1h. 14 
min. du inat. 
Sombre. 
Dern. quart. 
le 1223, à5h. 4 
min. du soir. 
Neige. 
NOVEMBRE 
tire son nom 
de ce qu'en 
compiant du 
mois de Mars 




Le 22 de. ce 
mois, le soleil 
entre dans le 
signe du Sa- 
trrittaire. 
Du J, r au 30 
Novem bre les 
joiirs(](ýcrois- 
sent de 75 mi- 
nutes. 
Thounp, Berne 13 
Winterthonr 7 et 21 




................... .................. ......................... 
3.... .......................... ...... .............. ...... ........ .... 
. ......... . ............... .......................................................... 
. ....... ..... . ............. ................................ 
------------- ---- .................................................................. -» 
10 . ... . ..... . .............. . .... ............ ........... ................ ....... .. 1- il. 
............. - ...... . .... - ...... . ...... ........ . .......... .............. . ... 
...... ...... .... ...................... . ......... ........ ............................... 
13 .................... . ... ................ ........ ....... . ... ....... ....... . ...... .......... . 













Le premier amour qui entre dans le cSur 
est le dernier qui sort de la mémoire. 
- 29 - 
Foires du mois de Novembre 1929 
Aarau -90 I)it-1.4dorf, Zr. Olten, Soleure 18 Aarberg, Berne B. et P. '27 Orbe, Vaud il 
p. B. et M. 27 Echallens, N'd. 28 Ormont-dessus 7 
B., Ch. et ÏNI. 13 EgI isau, BM Il 12 oron-la-ville 6 
Affoltern, Zr. 25 Erlenbach 12 Payerne, Vd. 21 
Aigle ' Vaud li) Estavayer B. 13 I'f'illikýori 5etl8 Altdorf 6et7 Fribourg M. 23 P(; ri-eiitrijy 18 
AU St-Johann Frauenfeld, Rti,, az, S[-Gall 4 
B. et M. 12,13 Il. Ik et 18 Rances, Vaud 1 
Aniriswil, Th., Frutigen, Br. 22 Reconvilier 
B6 ct 20 B. lit B. M. 7 B. M. 11 
Audelfiiigen 6(ýrs; itj, Sw. M. 1 Reinach, Aa. B. 7 
13 NI. 13 Gussenay, Br. fli Blieiiieck-, St-G. 4 
Anet, Berne 20 Gimel, ýaud Ik Iligisberg, 1329 
Appenzell 13,27 litl-risau 15 Rolle, Vaud 15 
Aubonne, N'd. 5 Iloclidorf, Le. 21 Bomont, Fr. 19 
Avenches 20 Hui-zogeill)ucll- Horschach 7 et 8 
Balsthal, SI. 4 see 13 Rougemont 13 
Baden, 5 Interlaken M. 1 Saignelégier 5 
Berne, 13.8,26, du Il. 19, hl. 20 Sargaris 7 et 21 
211, zIU8(léc(, ýilil). Sw. 5 Sar-heilow. 1iNI21 
BerthouilB. C. 1ý1.7 13 
Bex, Vaud 7 bes, NI. B. 18 Scliûpflivini 12 
Bienne, Berne Il, Langenthal Il. 11) S(-Ii%%-at-zeiil)urg, 
Blankenbourg 16 Laugnau B C. NI 6 Br. B. eli. M. 21 
i Bromgarten & l'ailloli, Berne !; Schwyz 18 Brent, sur Mon- Laupen, Berne 7 Soýpeý, Vaud 2b 
treux 13 Latisanne Il. 13 Sidwald, St-G. u 
Brienz 13 Lviizbourg B. 2 1 Sii, rre, ý'l. Zi, 2t; 
Brigue'Valais 121 LivlitenstoiR /. Sion 2,9 et 16 
Brugg, Aa. 12 Lignières, NI. 4 Sisach, Bâle 13 
Bulach, B. 6 Liestal, B. c. B. 6 Soleure 7. 
Bulle ' Frib * Ill 
Locie (Le) NI. 12 Il. M. 13 
liûren, Barne 20 Lyý", Berne 'ý"; '; "miswal(], Br. 1 
Carouge, Ge. 13.2 Martigny-V. 11 Surseû, Le. 4 
Cerlier, Bernel-27 Meiringen 18 Thoune, Br. 13 
Chaindon, Br. Mofithey' VI. 20 Tram(, Ian-dc-,;. 12 
B. M. 11 Morat, Frib. 6 Travers, NI. M. 1 
Chý)tel-St-Denis, blorges, Vil. 13 Unterseen 8,20 
Fribourg 18 bl')Il(loll, Vil. 25 Uster, Zr. 28, Lx) 
Chzlteatl-(I, OF"x àloutier, J. -B. 7 Vevey, Vaud 26 Il. 6, M. 7M il lisi figen B. 18 V iége' Va lais 12 
Cham, Zg. 27,28 Nliiii., tei,, Lr. 25 Weinfeldeii, Th. 
Chaux-de-Fonds, Mari, Argovie Il 13, B. 27 
Neueluâtel B. 20 Naters, Vl. 1) wilchingen 18 
Chiètres, Fr. 28 Winterthour 7 
co, sona *vB. 
Ilk Nyon, Vaud 7 21 
Couvet, NI ' il 
Nýirnioiit, Br. 4 
Delémont, Br. 19 Ollon, Vaud 15 SlliteP(ige32 
Voir plus Joiv rectification des foires. 
- 30 - 



















Lever (lu Soleil, 7 h. m. 58 






































5 S Nicolas él: t 
s Ambroise 17 
Lever (lit Seleil, 8 h. 6 jît. 
29 
s Val(', rie 
s Eulalie «>** 10< 24 
s Damase r, t, 6 
s Lipimaque ?, -t, 19 
sliaeýe 3 
icaisse 17 
Lever au Soleil, 8 h. 12m. 
3- Av, s Abrain », 1 
s Ad el aïde 16 
s Lazare 1 
s Gatien 16 
s -N émèse 2 
Q. -T. sP]IilOt(»'OneF, f, 16 




dit Soleil, 81t. 17 in. 
4«Av>Flavien 8-t- 15 
s Da-obert 29 in 
s Adam et Eve ý'; % 12 
NOEL ,% 25 
s Etienne Çl£'E 8 
s Jean 20 
Les os Innocents Dt 2 
Lever dit Soleil, 8 h. 19 in. 
sl'liomas(leUýint. p, t 15 
s David 27 






















- C. dit Soleil 4 h. 47 qv548In. dý, ô'd, Cý9ý 
5CP94U (jA8, ýàI'aph. 
froid 
1 
- '4 (---ý, IPre-m. quart (ga9d 
A. 
', eý 11 e9ýä 10 h. 4ý; 
ogée on est jeu- min. du mat. 
i; ý, trograde ne, ýes 
,0ý, ß jours Vo-uchéý Jiî - 9oré'ýI, ih. 44 
Un C(, L'] 4 sont 
,, YY 10 h. 42 mat.. -] ý r', 11, des louis qu'on 1 jý gaspille comme des 
sous; quand on est pluie 
ýdX, yET, (Cdansýý 
RÉ -h vieux, 
lie ri SAÔ e, 
ýî, 
41t. 45 
é Y, d -'4, 
'ý, 
ëaupér1g. 
les jours (8 dir. 5 [7 ý 
sont des sous qu'on â. -ai'r 
économise comme des et 
FI Y, 1: 1 9ý' d Iý froid 
Coucher du Soleil, 4 h. 47 
cr, 1 




-Plus facile de s'abstenir que 
-P , <, 9ý de se contenir. Coucher du Soleil, 4 h. 52 
Nouv. lune 
le 1, à5 li. 48 




le 16, à 12 h. 38 
min. du soir. 
Clair. 
Dern. quart. 
le 23, à3 Il. 27 
min. du mat. 
Sombre. 
Noav. lune 
le 31, à0 Il. 412 
min. du mat. 
Froid. 
DECEMBEE 
tire son nom 
de ce quM 
était le Iü-, 
mois de l'an- 
née martiale. 
Le 22 de ce 
mois, le soleil 
entre dans le 
signe du Ca- 
pricorne. Jour 
le plus court, 
corn m en cem t 
de l'hiver. 
Du ler au 22 
de ce mois les 
; oursdécrois- 
seul de 120 iiii- 
nutes et du 
d7froi 22 au 31, ils , ', 
c -h, ci-oiss(ýiit(le4 
u tes. qUOli'. 42in., ýýdanse min 
, 
Marelzépi aux Uestiaux du mal% de lbi-vezaibre. 
Aarau, Argovie 18 Fribourg 2 
Aarberg, Br., petit B. 31 ý, haqije lundi ; veaux. 
Anet, petit bétail 18 Herisau, eh. vf,, ndredi. 
Berne Gra'nd B. 3 Langnau M. pet. B. 6 
Petit B., chaque mardi Langenthal, lundi, veaux 
Bienne, chaque jeudi p. B Lausanne il 
1 
Lucerne, chaque mardi Schaffhoiise 3 et 17 
. Nlciringeii 5 iliaque mardi, pores. 
Il 
Nyon, Vaud 5 
Porrentruy ch. jeudi pt b. 
linmont petit B3 
Sion, chaq. siniedi p. B. 
Thoune, Berne 18 
Wintprthonr 53 et 19 
Yverdon, eh. mardi, porc, 
Zoug 3 
- 31 - 
i........... 








- ....................................................................... ................................. 
6....................................................................................................... 
7........... 
. .................. . .............. ........................................................... 9......... 
...... ............ ................... ....... ..................... ................... 
. ................ ..................................... . ....... . ........ .................................... 
. ................................. . ............... . ....................... . ...................... ........... 
il. 
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............................... ........... ........................ 
........................................................ ............................... ............. 
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Foires au 
A al a il 18, Il ý: 
il 
Aar be rg B-Cli. 
M. 11, P, Il. M. 31 
Affolterii, Zurich 
B. et P. 16 










Badvii, AU. Il. 3 
13àle 19 et -)0 Berne du 21 nov. 
au 8 dée. 
Bertholid, Berne 
Il. et CI]. NI. '2)6) 
i3ex, Vaud -5 
Bienne 19 
Breingarten 16 
Brugg, Aa. 10 
llïil; i(-Ii, Zr. B. 44 
Btill(-, Frib. 
Biii-(ýii, Berne 18 
Fribourg 16 
Chiètres, Fr. 26 
Debiniont, Br. 17 
Diels(loi f, B. 11.26 
19 
E>Éavayer il 
Flawil, St-G. !) 
Frauenfeld, 2 
B. 1 f; 
Fribourg M. 1 Il 
mois de Décembre 1929 
Fr ii ti geu 5, Olten, Soleure 16 
B. lit B. M. 
i9 Orbe, Vaud M 
GOSSHII, St-G. --) Orou-la-Ville 4 
solenre 
M. 6 
G rossh i3ch stette n 
Berne IL 
Gstaad 11 
lli', risiiti, AP. 13 
llitzkii, ch, ], c. 9 
flutt%vil, lir. 4,24; 
Interlaken M. 17 
Nerns, U. B. M. Il 
Lachen, Sw. 
Landeroil, NI. 14) 
Langenthal 31 
L-, tiigiittuýI. B c 11 
Gross-Latifen- 
bourg 21 
Laufon, ilernv 3 
Laupeil, 13(ýril 27 
Lausanne B. Il 
J'plizbourg 112 
Lichtensteig 16 
Liestal, B. c. B. Il 
Locle ýLe) Ni. 10 
Lyss petit B. 23 
Martigny-Bourg, 
Valais 2 
Monthey, VI. 4,31 
Morat, Frib. 4 
Morges 26 
Motiers-Travers, 
Neuchâtel B. 9 
ýloti(lojj, Viiid 27 
M iiiister Le. B. 23 
ý%;!. 
B. 2 
Nem vvi lie, Br. '-)6 
ollon, Vaud 20 
llýiveri)e, %'d. 19 
pfi . ittik-on. Zr. B. 16 Porrentruy 16 
liýigziz, St-G. 12 
Itei(-Iienbtich 10 
lieinacli 5 
Boinont, Fr. 1î 
Saignelégier 2 
St Gall B. 7 
30 
Scliiiiitti, il B. 2 
schaffilouse 
B. 3 et 17 
Schwarzenburg, 
Br. 1 NI. 19 
sidwald B. 12 
Soleure 9 
Stiniisývald, Br. 28 
Sursee, Lc. f; 
Thoune, Br. 18 
Tranni, lan-des. 10 
Untri-semi 6,11.17 
ýý7eiiifel(l(, n TI). 
11, B. 27 
Mliteliiiigeil, 
Selitiffli. B. 16 
Willisan ll. Ni. 16 
Wiiit4, t-tlioiir, Zr, 
B. ri, 13. Ni. jý) 
Yver(l;, ij, \'d. Lý(; 
Zofingue Iý' 
Zoug 3 et 
zweisimmen 
B. P. B. NI. 1 ý) 
1 
Au Tribunal 
- Quel est donc le mauvais instinct qui vous 
a poussé à garder ce porte-monnaie, au lieu de 
le restituer ? 
- C'est pas un mauvais instinct, Monsieur le Président, c'est l'instinct de la conservation. 





Ch., B. et AI. 10 
Schwyz AI. 6 
Sembrancher 1 
Le Sentier 
B. Al. 17, M. 18 
Le Sépey 1 Il 
Sidwald, St-G. 16 
Sierre, Valais 27 
Signau, Br. 2 
Sion B. Ik, 11 et 25 
Sissacli B. 15 
Soleure 13 
Stalden, VI. 11à 
Sumiswald 31 






Unterseen, Br. 1 
Uster, Zr. H. 30 
Vallorbe INI. 11 
SUITE DES FOIRES 
Vaulion, Vd. 15 Sidwald, B. 19 
Verrières, NI. 18 Sissacli-B. c. 
Wattwil, St-G. 1 Soleure 9 
Weinfelden, Th. Stalden, VI. 30 
8, B. t, 9 Sumiswald 27 
Wil, St-Gall 7,28 Su rsce, Le. 16 
M'intertliour, Zr. Tavaiines, Br. 19 
2, B. 16 Thoune, Br. ý! à 
Wolilen, Aa. 6 Trameiýý«iii-Des- 
Yverdoii, Vd. 28 sus, Bel-ne 18 
Zoriiigue, Aa. 16 Uiliei--,, E, -eri. Z 2 
Zoug 20 Uiiterbýecli, \'1.26 
Zurzach 20 Unterseen6et2J 
NI. P. 27 Uster, Zr. B. 26 
Zweisimmen Va 1 d'llliez, VI. 23 
2 Vâ1tis, St-(i. 9 
SE PTEIR DUE 
Schaff liouse 
B, 3 et 17 
Schwarzenbur, 
Br. M., Cli. B 19 
Schwyz 211. -23 
S, ýli(i3ftland 1,13 
Siýrill)rall(. 11(, r '21 
MARCHÉS 
Aarau, Argovie, le samedi 
Aarberg, Berne, le mercredi 
Aigle, Vaud, le samedi 
Altdorf, Uri le jeudi 
Aitstà-tten, St-Gall le jeudi 
Appenzell, mercredi, si fêtevendr. 
Auboiiiie, %*atid, mai-di et samedi 
Avenclies, Vaud le vendredi 
Baden, Argovie, mardi et samedi 
Bâle, touslesj., vend. marc. a. pois. 
Bellinzolie, le samedi 
Berne, le mardi et samedi ; mardi 
marché au blé et au bétail 
Berthoud, Berne le jeudi 
l'ex, Vaud le jeudi 
Bienue, B., mardi, jeudi, samedi 
Boudry, Neuchâtel le vendredi 
Bozingen, Berne le mercredi 
Brassus Vaud le vendredi 
Breuets, Neuchâtel le vendredi 
Brigue le jeudi 
Bulle, le jeudi, si fête le mercredi 
Buren, Berne le mercredi 
Carouge, Gen. merer. et samedi 
Cerlier, Berne le samedi 
Château-d'OEXý Vaud le jeudi 
Cliàtel-St-Deiiis, Fribourg lundi 
Chaux-de-Fonds, mercredi et 
samedi, grand marché. 
Cosso nay, Va u il le jeudi 
Davos, Grisons le mardi 
Délémont, le mercredi et samedi 
Echallens, Vaud lejeudietmar- 
ché aux grains, si fête, merer. 
Estavayer, Fribourg, le mercredi 
Fribourg, Suisse le samedi 
Genève, gros bétail, mardi et ven. 
Verrières, NI. 17 
Viège, Valais 127 
Weiiifeldeii, l'Ji. 
B. Il et -, 
5 
wilchingen B. 16 
WillisauLuceriie 
B. PM grainest-13 
Whiterthour, Zr. 
B. ý; vt 11. ) 
SUISSES 
Yverdon, Vd. 21 
Zer mat L, VI. 23 
zofingeil, Aa. 12 
Zurzach M. P. 2 
zwelsimmeil 
B. 3, p. B., M. & 
OCTOURE 
Sarnen, Ow. B. 3 
B. et M. 23 
St-Aubiù --. 8 
Ste-Croix, Vd. 16 
St-Gall, du 12-? 
-0 B. 12,19 
St-Imier 18 
St-ýlartin, VI. 17 
St-Nlaui-ice. Vl. 8 
Sareans 3etl5 
Schüftland, 23 
Selliûpflieim, Le. 2 
Schwarzenburg, 
Berne 2IL 
Schwyz 1 là 
Lo Sentier 
B. M. & et M. 5 
HEBDOMADAIRES 
Gessenay, Berne le vendredi 
Gimel, Vaud le samedi 
Grandson, Vaud le vendredi 
Granges, Soleure le vendredi 
Ileidoii, AI)I). vendr. et marc. an b. 
Langpiillial, lIvrnel lundi après 
midi et mardi, petit bêtail. 
Languau, Berne le vendredi 
Laupen, Berne If, lundi 
Lausanne, lundi, mercredi ; sa- 
medi gr. marché et aux grains. 
Liestal, Bâle le mercredi 
Locle, Nouchâtel le samedi 
Lucens, N'aud le samedi 
Lucerne, mardi légumes, samedi 
Martigny-Bourg, le lundi 
Meirhigen, Berne le jeudi 
. 
Monthey, Valais le mercredi 
Montreux, lundi, mercr. et vendr. 
Morat, Fribourg le mercredi 
hl orges, N'au d le mercredi, et 
marché aux grains. 
Moudoli'Vaud le lundi et le ven- 
dredi. Lundi marchéaux grains. 
Moutier, lierne, mercredi et samedi 
Neuchàtel, mardi, jeudi grand 
marché et samedi 
Neuveville, Berne le mercredi 
Nidau, Berne le lundi 
Noirmont, Berne le mardi 
Nyon, Vaud, mardi, jeudi, samedi 
Olten, Soleure, jeudi petit bétail. 
Orbe, V., lundi marc. aux grains. 
Payerne, jeudi marché aux grains. 
Porrentruy, Berne lejeudi 
Rolle, Vaud, vendredi, si fete jeudi 
Rapperswyl, St-Gall, le mercredi 
Sepey, Vaud 5 
Sidwald, St-G. 21h 
Sierre, VI. 7 et 28 
Signau, Br. 17 
Sion 5,12,19 
Sisaach, B. -c. B 30 Soleure 1 là 
Spiez, Berne 14 
Stalden, VI. le) 
Stein a/11.13M. 30 
Sursee, Lc. 14 
Thoune, Br. 16 
Trarnelau-Des- 
sus, Berne 16 
Unterseen 9 
UAer, Zr. B. 31 
Val d'Illiez 17 
Wattellwil 2 
wilchingen 11.21 
wimmis, Br. 1 
Winiertliour, 
3 et 17 
Wil St-Gall 1 
Willisau P. M. 91 
Woliien, Aa. U 
Wolfetiselliessen 
Nidwald B. 5 
Yverdon 





B. 1, P. B. M. 2 
B. 30, p. B. M. 31 
Vallorbe M. 19 NO% ]WMBRE 
Les Verrières 8 Wil, SI-Gall 19 
Vevey, Vaud e- Willisaul: NIB28 
Wald, Zr. 29et3O Yverdon, Vd. 26 
Wattwil, St-G. Zofiiigue, Aa 14 
2et3 Zurznel), Aa. NII'4 
Weiiifeldeti Zwcisimmcn 
9, B. 30 B. 15 p B. M. 16 
SUISSES 
marclié au bétail, si fete mardi, Roinaushorii, Tliurg., le lundi et 
marché aux grains. 
Bomont, Fribourg le mardi 
Rorschach, St-Gall le jeudi et 
marché aux grains. 
Saignelégier, Berne le samedi 
Ste-Croix, V., mercredi et samedi 
St-Gall, samedi, an béLail. 
St-Gingolph, le samedi 
St-Imier, le mardi et le vendredi 
St-Maurice, VI. le mardi 
Schaffliouse, le mardi, pores 
Schwytz, le samedi 
Sentier, Vaud le jeudi 
Sivrre, Valais le vendredi 
Sion, N'alais le samedi 
Soleure mercredi et samedi 
Sonvilier, Berne le vendredi 
Sursee, Lucerne le samedi 
Thoune, Berne le sailivdi 
Tranielaii, Berne le vendredi 
utzliach, St-Gall le samedi 
Vallorbe, Vaud le sainedi 
Versoix, Genève, mardieLvendredi 
Vevey, V., le mardi grand marché 
jeudi et samedi, petit marclié 
Yverdon, Vaud mardi et samedi 
mardi gr. marché et aux grains 
Zofingue, Argovie le sainedi 
Zug, mardi et marché aux grains 
Zurich, le mardi ; le vendredi grd 
marché aux grains, en ville, et 
au bétail à Unterstrass. 
Zweisimmen, Berne le jeudi 
JANVIER 
Aix-les-Bains 
Savoie 2 et Ili 
Amancey, Fr. 3 
Aoste, 1 talie, grd. 
marché 8 
Arbois, Jura 2 
Arinthod, Jura 1 
Baume - les - Da- 
nies 3 et 17 
Belfort, Fr 
li. ch. NI. 7 et 21 
Besançon, Fr. lî 
Bletterans, Fr. 1.1 
Bons, Il. -S. 7 Boucians, Doubs2 
Bourg, Ain 2,16 
Chàlon s/Saônel 1 
Champagnole 19 
Chaurnergy 8 
Clerval, Fr. 8 
ColignY, Ain 15 
Cruseilles'Il. -S. 12 Delle (Belfort) Ili 
Dôle, Jura 10 
Donnas, Ao. M. 31 
Evian - les-Bains, Il. -S. '-) et 14 Ferrette, Alsace 8 
Fraisans, Jura 2 
Gaillard, ll. -S. Ci Grenoble, Isère 
22 ch. ei L'Isles/D. . 5,21 jusse. V'France 21) 
Moutons 28 
Leipzig, cuir 
du 3 au 16 
Le Deschaux 16 
Les Echelles 17 
Lons-le-Saulnier 
Jura :3 
Maiche, Fr. 17 
Megève, Savoie Ik 
Mirecourt, Vos- 





Bétail tous les 
mardis. 
Morzine'H. -S. 28 Pé puge 26 
Poligny, Jura 28 
Pontarlier 10,24, 
eh. jeudi marc. 
Pont-du-Bourg, 
Jura B. 21) 
Pont de Roide 2 
RI 
S 
gney, Doubs 1 1 t-Amour, Jiira 2 
FOIRES ÉTRANGÈRES pour 1929 
St-Claude, J tira 12 
St-jeoire, Haute- 
Savoie 5 et 18 
St Laurent 5 
SL-Vit, Doubs 16 




Sellières, Jura 9 
Taiiiiiges, S. 7,17 
Tlionon 3 
Vaience, Drôme 3 
Gd inare. eli. lundi 
Alontriond 11,2:; Douvaine 28 Vulbens-au -Vua- Les Houches, Il. - Mulhouse B. 5 Draillant, H. -S. J2 che, Savoie 16 Savoie 15 
Orchamp, Fr. 13 Eviail 4 et 18 ---- Lons-le-Saul nier, 
Poligny, Jura '22; Ferrette, Alsace AVRIL Jura IL Pontarlier Ili., 28 5 et 19 Aiguebelle 2 Les Rousses, 
marcli. cli. jetidi Fraisans, Jura 6 Abondance 20 Jura 15 
Pont - de - Roide, Doubs 5 
Rigney, Doubs 5 
St-Amour Fr. 2 
St-Claude, Fr. 9 
SI-Jean de Mau- 
rienne 9 
St-Paul, Il. -S. li St-Triviers 4 
FEVRIER Salins, Jura 18 
Aiglip. hüllpý 7 Sancey-le-Grand, 
Gaillard, Il. -S. 21 Arlaecy 8 et 9 Maicl)e, Doubs Gex, Ai', 1 et 26 Aoste, Italie 2 mezève, H. -s. Grenoble, 
__lsýl'e, 
Arbois, Jura 2 Miiýecou'iýt-%'os- 
du '23 au 30 Arinthod, Jura I-) 
Jussey, Haute- Bauine-les-Da- 
Saône 26 nies, Fr. &et 18 
Moutons 25 Belvoir, Doubs IL 
Leipzig-Liii- Bernex Ci 
denau 5 et 6 Besançon, Fr. 8 
Le Deschaux 20 Le Biot, S. 10 
Les Gets, S. 225 Bletterans 16 
Amphi 011 - 11 Doubs 27 L'Isle, Fr. 2 et 18 
Aoste Italie 2 St-Vitl Doubs 20 Loiis-le-Saulnier, 
gr. marché 19 -Samoëný,, 11--S. 
6 Jura 7 
Arbois Jura 5 Sellières, Jura 13 Nlaielie, Doubs21 
1T. Arinthod Jura .5a Il 1 il ges, 
S. 7 Mieussy, B. 120 
Ballaison H' -S « ik 
Tervai, Jura il Mirecourt 11,25 
Baume-les-Da- Tlioit0ii, H. -S. 7 Montbéliard 25 
mes 7et2l N'iýiýcel, Doul)sl5 Montfleur 22 
Belfort CBNI 11,18 tous les samedis Morteau .5 
Besançon Il jusq. I'Ascetision B. touslesmardis 
Blettei-ans, Fr, ll. ) Viry, H. -S. I4, ý! 8 Nlorzine, H. -S. 18 
Boëge, Il. -S. 26 
V luz- e 11-Sallaz, Mulhouse B. 5 
Boris, Il. -S. 4 
Savoie i Orchamps, Fr. 13 
Botielttiis, l)oubs6 - Poligny, Jura 25 
Bourg, Ain6et2O MARS 
Pontarlier 14,28 
Chillon s/ Saône, - 
Pont-de-Roide 
cuireLB. 8,27 Anialivey Fr 75 et 19 
Chaumergi. Fr. 1. ) 14 Pont-du-Bourg, 
Champagnole 12 Aoste, l'iéll)ont; ) Jura B. 15 
Clerval 
' 
Doubs 12 grand marché 19 Polit St-NIarLin2ý 
Cluses 
' 
Savoie 18 Arbois Jura !; Rigney, Doubs e; 
Coligny, Ain 19 Arinthod, Jura ri Rupt, Vosges 20 
Collonges, Ain 15 Aromas 8 St-Amour, Fr. -2 
Cruscilles, jj. -S. 6 Baume - les - 
Da- St-Clailde, Fr. 9 
Delle ffleifort) 11 mes, D. 7 et 21 St-Félix, S. 1 
Dôle, Jura 14 Belfort B. eh., S'Jean-(I'Aulph 1 
Donnas, Ao. M. 1 il , 
Ik'et 18 St-Genis Pouilly, 
Ferrette, As. 5 Bellevauý, Fr. 30 Ain il 
Fraisans Fr. 6 Besançon fer. Il St-Vit, Doubs 20 
Gaillarâ"Il * -S. 
15 Le Biot, à. -S. 15 
Salins, Jura 18 
t --A»-.. T. - M ni-if _n- Fr- 19 
Sallanches 2 
r-- A Sancey, Doubs 27 Gresy 25 
ges 8 et . 2ý 1 
ont eliard 291 1 b' - Mo ri tfleu r 23 
Moutinéliau 29 
morteau 2 
B. ts. les mardis 
Altillioiise, Als. ice 
ý 
B. 2 
Nus, Aoste 25 
Orchamp, Fr. 10 
Passy, Il. -S. 20 Pérouge, Ain 20 
Petit-ilornand !) 
Poligny, Jura 22 
Pontarlier il, 25 
chaque jeudi 
ni arché. 
Po nt- de - Roide, Doubs 2 
Rigiiey, Doubs. 2 
St-Amour, Fr. 6 
St-Ciaude, Fr. 13 
S't-Félix, S. 1,17 
St-gienis 10 
St-Gervais 8 
St-Jeoire 1 etl2 
St-Jean d'Aulph 
il. -S. 3 St-L-ittireiit, Fr. (; 
St-Paul, Il. -S. 29 St-Ilierre, Ao. 24 
St-Triviers 1 
St-Vinceiit, Ao. 29 
St-Vit, Doubs 17 
Salins, Jura 15 
Samoëns, H. -S. 3 Sancey-le-Grand, 
Doubs 21& 
S io Iz 21 e1 ier, Fr. 
Sellières. Jiira 10 
1 
Grenoble Ch. '-) Bonneville 14 Sellières, Jura 13 Groisy - le - Plot, Seytroux Haute- 
jussev Ilte-Sne Bons, Savoie j Strasbourg il Ilte-Saône 8 Savoie 30 
Moili. 2ei, M. 2f) Bouclaus, Dbs fi Taninges 7 et 21 Habère-Lullin 
3 Taninges, S. 9-5 
Le Deschaux 20 13otirg, Aiii6et2O Thônes 18,30 Jussev, Il. -S. 
30 Thonon, Savoie 4 
L'Isle, Fr. :2 et 18 Châlon S/S. 8 
Thonon Il ' -S. 
7 moutons 29 Ugine, Savoie 20 
Lons-le-Saulnier. Champagnole 12 Valencý', DrÔme 4 Le Deschaux 
17 Vacheresse B. 23 
jura 7 (iliatilloris, Ao 18 grand marché, L'Isle 1 
Fr. 6 et 15 Vailly, 11-S 13.2t) 
Maiche, Doubs 221 Chaumergy 9 chaque 
lundi Le LyaudjI. S. 29 Valpeline, B. 17 
Mirecourt, Vos- Clerva], Doubs 12 Vercel, Doubs 
La Roche, Il. -S., Vercel, ts les sa- 
ges 11 et î:,; cluses S4 
25 tous les saine- foire autos et medis, ipsqu'à 
Montbéliard 2.5 Colign 
, 
Y, Ain 
1 19 dis j. usq. l'As- machinesagri- l'Ascension. 
Morittletir ' 
Fr. 20 Cruseilles il. -, S. 6 cension. coles, 
date va- Villeneuve, Au. 
Morteau ' 
DoubS5 Delle fBeliortýII Villers-Farlay30 riable, 
durée 3 B. 22 
BAS. Ivsmardis Dôle, Jura Ili Ville-du-Pont 6 jours. 
Vinzier, H. -S. 1 
Boëge, Il. -S. 30 
Bons, H. -S. 1 Bouclans, Fr. 3 
Bourg 3 et 17 
Cercier, Il. -S. le) Cliallan-SI-Ans., 
Aoste 2'2 
ChAlon S/ S. 12 
Champagnole 9 
Chaumergy 13 
Clerval, Frý 9 
cluses 8 




Delle (Belfort) 8 
Dôle, Jura il 
Doucier, Jura 16 
Les Echelles 2 
Faverges, Haute- 
Savoie 3 et 17 
Ferney -Voltaire, 
Ain 18 
Ferrette, As. 2 
Flurnet, S. 2,16 
Fraisans, Jura 3 
Gaillard, [faute- 
Savoie 22 
Gendrey, Jura ý 
Gex, Ain 21. ) 




Aiguebelle B. 7 
Aix-les-Bains 3 
Albertville '-), If 
Allinges, S. B. L-8 
jAmancey, Fr. 2 
Antey-St-André, 
Aoste B. 4 
Aoste 13 et -27 
Arbois, Jura 7 
Arinthod, Jura 7 
1 Aromas, Jura 8 
Ayas, Turin 22 
Baume- les- Da- 
mes 2 et 16 , Belfort eh. B. M. 
6 et 20 
Bellevaux B. 25 
ý Bernel, H. -S. 14 
i Besançon, Fr. 13 
Bletterans 21 
Boêge, H. -S. 28 
Bois-d'Amont, 
1Ju ra B. M. 20 
Bonnevaux 2 
Bonneville 14 
Bons, Savoie 6 
Bouclans, Fr. 1 
Bourg, Ain 1,15 
Châlons/S. 10 
! Chambave, Ao. j-)i 
Chamonix, MuL 
et Chevaux 15) 
i Champagnole 14 
Chapelle-d'Abon- 
dance B. 16 
Châtillon, Ao. 7 
Châtillon, Haute 
Savoie B. 25 
Chaumergi Il 
Chevenoz 8 ý Clerval, Fr. 14 
Cluses 20 ! 
Coligny, Ain 21 
Constance, Lac 
Ch. d115 au 11 
l Cruseilles. H. -S. 1 
ý Delle (Belfort) 13 
Evian, H. -S. 13 Faverges 15,29 
Fprrette, As. 7 
Feternes, S. 1 
Flumet 14et28 
Fraisans, Jura 1 
Frangy, Il. -S. 3 Gaillard, Fr. 15 
Gel, foire-con- 
cours (date va- 
riable), aurée 
trois jours. 
Gignod, Ao. B. 6 
Grand - Bornand 1,15 et 29 ýG 
renoble, chev. 1 
Hôpitaux -Neufs, Doubs 20 
lssirne, Aoste 2 
Jougne, Doubs 25 
jussey, H. -Sne 28 Moutons '27 
La Bauine, Fr. 1.1 
La Vernaz (Jotty) 
H. -S. B. Ik Le Chàble 1 
Le Deschaux 15 
Les Echelleq 9-1 
Les Fou rgs, D. 21 
Les Rousses 27 
L'Isle à et 20 
Lons-le-Sau 1 nier, 
Jura 2 
Lugrin, H. -S. 3 
Lullin, H. -S. 8 Maielie, Fr. 16 
Marignier 1 et 15 
Megève, S. 
Megevette 16 
Messery - Essert, 
Haute-Savoie 4 






Morez, Jura 6 
Morgex, Aoste 22 
Morillon B. 13 
Morteau 7 




Orchamp, Fr. 8 
Poligny 27 
Perrignier, Fr. 10 
Pontarlier 8,23 
Pont-du- Bourg, 




Reignier, H. -S. 10 Rpyvroz, H. -S. 20 Rigney, Doubs 7 
Rochelle, Savoie 
B. tous les mercr. 
Humilly, S. 8,30 
St-Amour 4 
St-Clande, J. Il 
St-Genis 22) 
SI-jeand'AulPI128 




St-Vit, Doubs 15 
Salins, Jura 20 
Sallanches 4,273 
Sancey-le-Grand, 
Dou hs -22 
Sciez, H. -S. 21 Segýy, Ain 20 
Sellieres, Jura 8 
Servoz, H-S. 13.2-fi 
Taninges 8 
Thoiry, Ain 30 
Thônes, S. 6 et 18 
Thonon, H. -S. 2 Ugine, S. 13 
Valence, Drôrne3 
B, t. Ips lundis. 
Verrayes, B. 25 
N'ercel, D., tousles 
samed. jusqu'à 
l'Ascension 
Verres, Piém. 1229 
Ville-du-Pont 17 




Aiguebelle, S. 6 
Aime, Savoie 4 
Aix-les-Bains 6 
Albertville 13,27 
Aniance. v, Fr. 6 
Arbois, Jura 4 
Arinthod, Jura 4 
Baume- les- Da- 
mes 6 et 210 
Besançon 10 
Bletterans 18 
Le Biot 1 et 15 
Boêge, H. -S. 25 Bons, Il. -S. 3 Bouclans, Fr. 5 
Bourg .5et 19 Challand, St-An- 
sel me 13 
Chàlon s/S. e 
Chambave, Ao. 4 
Chamonix 4 et 20 
Champagnole il 
Chàtillon, Ao. 1'2 
Chaumergy 8 
Clerval, Doubs Il 
chises 3 
Coligny, Ain 18 
Cruseilles, H. -S. r) Delle (Belfort) 10 
Dôle, Jura 13 
Donnas, Aoste là 
Doucier 17 




Ferrette, As. 4 
Fontainemore, 
Aoste B. 1 
Fraisans, Jura 5 
Gaillard, H. -S. il Gendrey, Jura 6 
Gel, Ain 1 
Grd-Bornand 12 
Grenoble, chev. 1 
Jussey. Il. -Sne 2ý 
moutons 2ý 
La Clusaz, 11. -S. 1 La Roche, H. -S. 
chevaux --)0 La Rochette, Sa- 
voie b, 12,19 
La Salle 5 et 20 
Le Dpschaux 19 
Les lionches, S. 6 
L'Isle, Fr. 1 et 17 
Lons-le-Saulnier, 
Jura 6 
Maiche, Fr. 20 
Massongy, S. 25 
Megève, S. 25 
Mirecourt 10,24 
Montbéliard 21 
Montfleur, Jura 7 
Mcntmélian 3 
Morteau, Doubs il 
B. ts. les mardis 
Morzine 8 et 22 
M1 ulhouse B. I& 
Orchamps 12 





Rigney, Doubs 4 







St-Jeoire 6 et 14 
St-Lawrent 1 
St-Pierre, Ao. 10 
St-Viiicent, Ao. 
M. et B. 5 
St-Vit, Doubs 19 






Sellières, Jura 1-2 
Taninges 13,27 
Termignon B. 3 
Tervai, Jura 10 
Thônes, S. 3,15 
Thonon, H. -S. 6 Vercel, eh. lundi 
de quinzaine. 
Viry, H. -S. 24 Vulbens-au -Vua- 
elle 7 
JUILLET 
Aiguebelle B. 2 
Albertville il 
Amancey, Fr. ý 
Annecy, S. Ch. 2 
Arbois, Jura 2 
Arinthod, Jura 2 
Baume - les - Da - 
mes Il et 18 
Belfort CI). 13. 
et M. 1 et 15 
Besançon 8 
Bellevaux, H. - S. Poulains 12 
Bletterans, Fr. 16 
Boêge, H. -S. 30 Bonneville 9 
Bons, Savoie 1 
Bornand-le-Grd., 
Savoie 27 
Bouclans, Fr. 3 
Bourg, Ai n,! 3,17 
Champagnole 9 
Chatimergy 13 
Clerva], Doubs 9 
Coligny, Ain 16 
Delle (Belfort) 8 
Dôle, Jura il 
Doucier, Jura 16 
Evian, H. -S. t 
Faverges 17,31 
Ferrette, As. 2 
Flumet, S. 2et16 
Fraisans, Jura 3 
Gaillard, H. -S. Il Gex, Ain -2 
Grand - Bornand, 
poulains 30 
Grenoble, chev. 6 
flabère-l'ullin 10 
Jussey, H. -Sne 30 
Moutons 29 
La Roche W-S. IL 
Le Deschaux 17 
Les Echelles 26 
L'Isle (; et 15 
Lons-le-Saulnier. 
Jura 4 
Maiche, Doubs 18 
Maxilly B. 22 
Megève, Haute- 




B. ts. les mardis 
Mulhouse B. 2 
Orchamps, Fr. 10 





Rigney, Doubs '-) 
St-Amoiir, Jura 6 
St-Claude, Fr. 13 
St-Jeoire il 
St-Laurent 6 
Salins, Jura 15 
St-Paul, Il. -S. 26 St-Triviers-de-C., 
Ail] 1,; 
St-Vit, Doubs 17 
Sancey-le-Grand, 
Doubs 221 
Sellières, Jura 10 
Thonon, Il. -S. 21 Taninges 95 
Poulains 15 
Valence, Drôme 3 
ch. lund. gr. M. B. 
Vercel, Doubs 
les Indis de quiviaine 
Ville du Pont 2 





Albertville, S. 1 
Allinges, S. B. 17 
Arbois, Jura 6 
Ariiithod, Jura 6 
Aromas, Jura 8 
Baume - les- Da- 
mes, Dbs. 1,22 
Beaume, Fr. 13 
Besançon 1 -) Bletterans 20 
Boége, H. -S. 22 Bois d'Amont, 
Jura AI. 19 
Bons, Savoie 5 
Bouclans, Fr. 7 
Bourg 7 et 21 
Cercier, H. -S. 27 Châlon S/S. 13.1) 
Champagnole 13 
Chaurnergy 10 
Chevenoz Il -S foire aux pou- 
lains et bost. 1 
Clerval, Douhs 13 
Cluses 12 et 2(; 
pores 28 




DpIle 03elfort) 1'2 
Dôle, Jura 8 
Douvaine, S. e; 
Draillant, H. -S.; 'j Evian, Il. -S. 5 Faverges 5 et 28 
Ferrette, As. 6 
Féterne, S. B. 16 
Fillinges, S. B. 12 
Flumet poulail", 
Francfort du 28 
aop 1 ail 18 sept. 
Friisans, Jura 7 
Gaillard 29 
Gendrey, Jura 1 
Gex, Ain 6 
Grand - Bornand, H. -S. poulain,, 7 Grenoble, Isère 
If, ail jo, eh. 3 
! 47ý ý 
LaRoche s/Forou 




La Thuile 6 
LaVernaz(Bioge) 
Il. -S. B. 28 
Le Deschaux 18 
LesEchellesM. 8 
Les Gels, S. 9 
Les Bouches 1-1 
Les Rousses B. 24 
Leipzig 18 et 19 
L'Isle 7 et 16 
Lons-le-Satiliiier, 
Jura 5 
Lullin, H. -S., 30 
Poulains, '2 
Maiche, Doubs 19 
Marin près Tho- 
non, bétail 11 
- 35 - 
IJotigne, Dotil)s26 %'il-y, ll. -S. 16 Jussey, ll. -sl]e27 ý'ulbens-au-Vua- Moutons 26) Che, S. 21k Leipzig, du 25 au 
15 septembre L'Isle 3 et 19 SE PTEM BRE La Roche, il. -S., 
poulains 1 Aiguebelle iB. 3 
Lons-le-Sauluier. Aime, S. 30 
Jura i Aix-les-Bains 14 
Maielle 
, 
Dbs 16 Albertville '27 
Megève, S., foire Amaiicey, Dbs "; 
aux poulains 3 Aoste 4 et 21 
Mleussy B. 20 Arbois, Jura 3 
1 Mirecourt 12 
' 
26 Arinthod, Jura :1 
,. Montbéliard 26 Aroinas, Jura 9 
Montfleur 13 Ayas, Aoste 111 
Nfortf, a 16 Ballaison, li. -S. 16 
Baume-les-Da- B. t. s. le. mardis M"Illouse B. 6 mes 5 et 19 
Orchamps 14 Belfort ll. eli. hi. 
Pol igri v, Jura 1226 2) et 16 
Pontariier 8,22 Bellevaux 19 
marc. ts. lesjeud Besançon 9 
' Bletterails 10 Pont-du-Bourg, 
Ain B. 20 Boëge, Savoie 23 
Pont-de-Roide 6 Bonne S. Aleu. Ik 
Illièmes, N. -D 
Bonneville 10 
" Boris, Il. -S. 2 Aoste 13.94; Rigney, Doubs-6, Bouclaris, Dbs 4 
B imilly, S -). ) Bourg 18 
St-Amour »3 Brussoij, Ao. 6,23 
St-Claude, Fr. 10 Champagnole 10 
S t-["éiix S 30 Châlon s/Saône 





rienne, S. 27 
St-Laurent 3.10 
St-Pierre-de Al u- 





-%'il, Doubs 21 
1 -Salins. Jura 19 






Il. -S. 23 Sf'llieres, Jiira 11& 
ýThôf, 
t-s 
Evian Il. -S. 7 St-Jean de Gonv, Faverges '2et3 Ain il 
Ferney-Voltaire, St-Jeýin-de-Alau- 
Ain 18 rienne 12,30,3f 
Ferrette 1 st-jeoire 17 




FraisaijS, ilira 2 M. B. 25 
Frangy, Il. -S. 18 Gaillard 15 
Gendrey, Jura 3 
Gex, Aili 16 
G(I-1ýorii-and 2 
G ressonvy - St - 
jean, Aoste 1 
Jougrie, Doubs 25 
Jqisse3l, il. -Sne 29 
moutons 28 
Issime, Aoste L) 
La Baume 3 
La Roche 
B. 10 et 21 
La Salle, Aüsteil 
La Vernaz, Il. -S. Il. 8 
Le Chàble 2 
Le Deschaux 16 
Le Lyand, Fr. 15 
Les Fo u rgs, 
Les Gets, ll. -S. 211 Les Rousses 2& 
l'es lioliches 18 
L'Isle 5 et 21 
Lons-le-Saul nier, 
Jura 3 
St-Vit, Doubs 16 
Salins, Jura 21 
sallanches 
12 et 26 
Sancey-le-Grand 
Doubs ýi 
Samcens, ll. -S. 23 Segny 30 




Tan i nges 3 et 17 




Vacheresse B. 15 
Vercel, Dbs, les 
lundisdequinz 
Verrayes, Ao. 14 
Verres, Piém. 7 
Ville-du-Pont 14 
Villeneuve, Ao. 
Il. 10 et 21k 
Villers-Farlay 30 
àlaiche, Doubs 17 NOVEMBRE Marignier 30 
. 
Nlýýgève 15 AI)oiidanceN. D. 1 
mieuEsy, Il. -S. Ai guebel le, S. 12 
B. 7 Aoste 1 ;`iet 21 (; 
Mirecourt 1-11 '28 Arbois, Jura 5 
Montbéliard 28 Arinthod a 
Montriond 10 Baume-les-Da- 
Morgex 'A0.26 rues 
7 et 21 
Morillon 13. Il Le Biot, S. '21 
Morzine ' 
Il. -S. 1 lýletterýiiis, Fr. 19 
Mort'eau 1 Boëge, Il. -S. 19 
Ta Di il tres 9 15 et 24 w ts. les mardis Bonneville 
poulains Io' -M) Gaillard Il. -S. 30 rienne, S. 
13 Chamonix 2.5 Mulhouse B. i flous 18 
Tervai-le-Chà- Gex, Ain 9 St-Jeoire 2 et 13 champagnole 8 Nus, Aoste 7,26 Bouclans, Dbs (; 
T 
teau, Jura 17 Gignod Ao ' B. 14 St-Laureiit 
7,28 ChAtillon, Au. 1 Onnion Il. -S. 1 Champagnole 1 -2 honnit 1 Gd Boriiand 21 St-Triviers-de-C., Cliatimergi 12 Orchamps 9 Châtillon, Ao. l'! UgIne'-s. 12 et 26 Grenoble eh. 7 Ain 23 Chapelle d'Abou- Petit-Bornand 
1 Chaumergi 9 
Vacheresse Il. 30 6 résy s, / 1 sé re . S. 
St-Vit, Doubs 18 dance B. 29 lloligiiv, Jiira 28 Clerval, l)bs 12 
alcuce, Fr. ýà; K r. B. 16 Salins, Jura 16 Chevenoz ý)2 Pontariier 
10,24 Cluses, Savoie 4 
au li-ch. 1undi Hôpitaux - Neufs, Sallanches 
121 Clerval, Doubs 8 mire. eh. jeudi Coligny, Ain 19 
ýercel, Dbs, les Doubs 28 Sanicens, H. -S. 30 Coligny, Ain 15 Porit-de-Roide 
1 Collonges-Fort- 
und. de quinz. Jussey Il ' -Sne 
24 Sancev-le-Grand, Cluses Savoie 21 Publier, Il. -S. 15 de l'Ecluse 2 
'V'lle-dil-Poiit 13 ýoUtoiis 23 Doubs 25 Contaýine s/Ar- Quinzod, Aoste Cruseilles, H. -S. 6 Vi lers-Farlay30 La Clusaz 14,16 Scionzier 18 ve, S. 7 B. 9 Delle (Belfort) il Villzier, Savoie(; Lajoux, Jura '2 Sellières, Jura Il Cruseilles 2 Revroz, Il. -S. 7 Dôle, Jura 14 
ChaDelle d'AI)()rj- 
dýiice B. 13 Orchamps, J. - 11 ines, Dbs 3,17 
Châtel d'Abond., Passy 11i. 
21 Belfort B. eh. NI. 
il. -S. B. I-J Poligny, Jura 23 
7 et 21 
Cltýrvýtl, Doýil)s 10 Pontarlier 12,26 Bellevaux B. 9 
Cluses, S. 16,30 cli. jeudi marché Besançon 1 Ik 
Coligny, Ain 17 Pont-de-Roide 3 Le Biot, S. 21 
Constance, Lac lloiit-dii-liotirg Bletterans 15 
du 1 an 7 11. '18 Boêge, Savoie 30 
Courmayeur, Ao. Bigney, Doubs 3 Boisd'Amont B. 
5 et 28 St-Aiitour, Jurii 7 et M. 7 
Cruseilles à St-Claude Ilà lions, Il. -S. 7 
Dé'lle illolfort) 9 St-Félix. S B. 18 Bouclans 2 
Dôle, J- ura 1 121 St-Giýiiis'-I'ouilly, Bourg 2 et 16 
Doucier Jura If; Ain 20 Challant, St-An- 
Fa ve rgý'. s il St-Gervaiq S. ifv selme 9 
Ferrette, As. 3 St-Jean d'Aulph Clilloil s/Sne 30 
Fillitiges, S. 9 
Servoz, H-S B.: 20 Delle (Belfort) 1-I& Rigney, Doubs 1 
Sixt, Faucigny, Dôle, Jura 10 SI-A mon r, J u ra . 1; Savoie N poulains 19 St-Claude 12 
Taninges 12 Donnas, Ao. 18 St-Gervais, S. IL 
Thollon, B. 28 Douvaine, il. -S. 1 St-Jeall-(I'Atllpll Thônes, S. Draillant, S. 28 5 
poul. iins'--)3 
Thonon, Savoie 5 
Vailly, 11-S. B. 20 
Valgrisenche, 
Aoste B. 9-1 
Vallorzine B. 9 
Valpelline, B. 16 
Vercel, Doubs les 
lundis de quin- 
zaine après le 
lundi de Peu- 
tecôte. 
Vinzier, Il. -S. ý2: 3 Viuz-en-Sallaz, 
Savoie 16 
Megéve S6D 
Mégeveit 'e«1; 6 OCTOURE 
Mirecourt 9,23 Abondance 4 
Montbéliard 30 Aiguebelle B. 1 
Montileýir, Jiira9 Aime, S. 114 
Montmélian, S. Albertville, S. 17 
9,23 et 30 Amancey 3 
Morteau, Dbs 3 Antey-St-André, 
Bétail tous les Aoste B. 12 
mardis. Aoste U et 28 
, Mulhouse B. 3 Arbois, Jura 1 
Novel ' 
IL S. B. 24 Arinthod, Jura 1 
Nus St-Barthé- Aymaville, Ao. 5 
lemy 2 Baume - lýCIs - D-a- 
1 
- 36 - 
Donnas, Aoste 18 ý 
Douvairie. Il. -S. 7 
Evian, li. - 
, S. 14,18 
Ferrette, As. 5 
Flumet, S. 5,19 
Foutainemore, 
Aoste B. 4 
Fraisans, Jura (; 
Gaillard, Il. -S. 8 Grand - Bornand, 
Il. -S. 7et '*-) 0 Grenoble, Isère 
chevaux 2 
Gi, -nod, Ao. B. Il 
J ussey, H. -Sne 26 
moutons 25 
La Rochette 
13,20 et 27 
La Salle, Ao. 11 
Le Deschaux --)0 
Les Echelles 5 
L'Isle '2 et 18 
Lons-le-Satiliiier. 
Jura 7 
Lullin, Il. -S. 4 Malche, Doubs: -)l Alarigiiier 13 
Mirecourt 11,25 
NI on tbél i -a rd 25 
. Montfleur, J. 26 
. Montmélian 25 Morez, Jura 4 
Morteau 5 
B. t. les mardis 
Morzine, II. -S. 8 
Mulhouse B. 5 
Orchamps 13 
Pérouge, Ain 16 
Poligny, Jura 25 
Pontarlier Iý, 28 
marc. eh. jeudi 
l'ont - St - Martin 
d'A os te 122, '27 
Pout-de-Boide 5 
Hi. -ney 5 
1111111illy' S. 23 
Salins, Jura 18 
Sallanches 16 
Sellières, Jura 13 
St-Claude 9 
St-Geois, Ain 22 
St-Gervais- les- 
Bains il 
St-Ilélèlie, S. 2 
St - Trivier., - dë- Courte. Ao. -1 
St-Laurent 2 
St-Vincent NIB2.2 





Tervais, Jura 8 
Thônes 18 et 30 
Thouon, Il. -S. 7 Ugine, S. Il et 18 
Vacheresse *26 
Valence, l)rôme 6 
marc. ch. lundi B 
Veigy-Fonceiiey, 
11-S. 4 
Vercel, Dbs, les 
lundisdequinz. 
Verres, Italie 6 
Vinzier, S. 1 22 Viry, H. -S. 5 Vulbens-au -Vua- 
elle, S. L37 
DACE1IIHRE 
Des requins 
dans le lac de Neuchâtel 
Un journal de la Suisse orientale annon- 
ça, pendant l'été 1927, qu'on avait vu des 
requins dans le lac de Neuchâtel. Bien 
qu*invraisemblable, cette nouvelle fit le 
tour de la presse européenne. En somme, 
les canards remontent bien tous les cours 
d'eau et pénètrent jusque dans les rédac- 
tions de journaux. Bien n'empêcherait 
donc des requins, conduits par leurs petits 
guides, -d'arriver jusqu'aux plages de la 
Tène ou de Colombier où la chair fraîche 
abonde! 
L'association pour le développement de 
Neuchàtel s*inquiéta de ce qui menaçait 
l'avenir de nos stations de bains et de ca- 
notage et fit faire une enquête aux fins 
de savoir qui avait lancé cette fausse nou- 
velle. Elle soupçonnait la Société de déve- 
loppement d'une station d'étrangers -d'un 
canton voisin, jalouse de voir l'attrait 
exercé par Neuchàtel. Il n'en était heureu- 
sement rien ! 
La faute en est à Hans lmhof, fils d'un 
gros paysan saint-gallois, qui a participé 
au cours international de français orga- 




Arbois, J lira 3 
Arinthod, Jura i 
Arliy, Jura 6 
Baume - les - Da- 
mes 5 et 19 
Belfort 13 M. cW 
*2,16 
Besançon, Dbs 9 
Bletterans, J. 17 
Biot (Le) 6 
Bonne, li. -S. 7 
Bons, Savoie 9 
BOUCJDIIS, Dbs i 
Bourg, Ain 
4,18 et 31 
Châloli S/ S. 13 
Champagnole 10 
Châtillon, Ao. 2 
Cliatimprgi, J. fi 
Clerv; il, l)oubs 10 
Cluses, S. 2,23 
Coligny 17 
Constance. Lac 
d il 1 ail 7 
Delle (Belfort) 9 
Dôle. Jura 12 
Ferrette, As. 3 
Fraisans, Jura 4 
Gaillard, Il. -S. 9 Geiidrey, Jura 5 
Grenoble, chev. -d 
du ý ail 18 
Jussey, 11. - Sn e 31 
Moutons 30 
La Roche Il 12. '20 
La hocnette. S. 4 
Le Deschaux 18 
L'Isle. s/le Doubs 
7 et 16 
Lons-le-Saulnier. 
Jura 5 
Mitche, Doubs 19 
. Mirecourt 9,23 
ýNlieiissy, il. -S. 20 
, Montmélian 
, 2,9,16 et 23 
Montbéliard 30 
Morteau, Dbs 3 
B. ts. les mardis 
. Nlorzine, ll. -S. 28 Mulhouse 13.3 
Iloligiiy, Jiira *23 
Pontarlier 122, *26 
ch. jeudi marché 
Ilont-de-Boi(lý. :3 
l'ont-du-Bouig, 
Ain B. ý 
Ilecologile, D. 16 
Bigney, Douhs 
st-clailde 11 
St S -Fél i x, S. 1 (;, --l-d 
St-Triviers 18.2,: 
SL-Vit, Doubs P 
Saliris, Jura 16 
sallarielles 21 
Samcells, ll. -Sý 18 sarlepy-le-611(l -2ý 
Sellières, lura il 
l'aDinges 5 et Il, ) 
Thonon 2) 
Vercel, Doubs 2)1 
Ville-du-Pont i 
Vinz-en-Sallaz 6 
Dans une lettre à ses parenits, -- sorte 
(le composition française qu'il envoyait 
journellement comme preuve de ses pro- 
grès, - il a raconté une promenade à la 
pointe du Bied où il s*est baigné. La nar- 
ration est faite de phrases courtes, sans 
beaucoup de liens entre elles : 
« Il y avait beaucoup de pècheurs à Fern- 
bouchure de l'Areuse. » 
«J'ai eu beaucoup de plaisir dans cet 
endroit où il va des choses intéressan- 
tes. » 
* J'ai beaucoup nagé avec mon ami. » 
* En revenant, j'ai vu de beaux requins. » 
«Etc., etc. » 
Le père Imhof, tout frémissant du dan- 
ger qu'avait couru son fils, communiqua 
la lettre à un journaliste de la région qui 
s'empressa de lancer cette nouvelle sensa- 
tionnelle. 
Quand on sait de quel oeil les Neuchâte- 
lois sont vus par certains particuliers de 
la Suisse allemande, on ne s'étonne pas 
qu'on les ait cru capables d'avoir des re- 
quins dans leur lac ! 
Mais, avec un peu de discernement, le 
rédacteur en question et le papa Irnhof 
auraient dù penser que la lettre émanait 
d'un fils de paysan habitué à admirer les 
cuittires et, en particulier, les bpilix re- 




PRINCIPAUX ÉVÉNEMENTS ARRIVÉS DANS NOTRE CANTON 
DU 1" AOUT 1927 AU 31 JUILLET 1928 
--. 0. 
Erratum. - Dans le «Messager» de 1928, page 38, à la date du 13 novembre, 
nous avons dit qu*un buste de Félix Bo- 
Vet avait été inauguré. C'est d'un por- 
tt*<Iit (Ill'il ý, 'agit. 
1927, août, 1. - Les comptes de la Fé- le fédérale de musique à la Chaux-de- Ponds bouclent par un boni de plus de 
dix mille francs. 
2. - M. Henri Biolley, inspecteur gé- néral des forêts, donne sa démission pour fin septembre. 
- Mort, à Auvernier, de M. Henri- Alexandre Godet, ancien conseiller corn- 
munai d'Auvernier, député radical au 
Grand Conseil, né en 187j. 
4. - Mort, à Gunten (Berne), de M. Charles Berthoud, ancien *pasteur à Va- la-ngin, àgé de 76 ans. 
, 
11. - M. -Maurice Weber, professeur 4 I'F. cole secondaire de Grandchamp, est 
nommé directeur de cette école en rem- 
Placement de M. Nunia Droz. 
12. - Mort, à Môtiers, de M. Auguste Sandoz, préfet du Val-de-Travers de- 
puis 1900. Il était âgé de 62 ans. 
15. - Un violent incendie éclate à la ('()]()nie agricole du Devens sur Saint- 
-ýUI)jn. Le bàtiment de ferme est détruit. 
24. - Jq. Georges Bovet, de Fleurier, correspondant de Berne au « National 
e, ), puis ýj ]a de Lau- 'Suiss' 
M'mne, est nommé vice-rhanceller de la Confi'dération. 
28. - Fêýe régionale des gymnastes du Vignoble nouchâtelois au Landeron. 
28 au 31. - La Société forestière suis- se tient sos assises à Neuchâtel. 
Septembre, 2. - M. Auguste Bomang, député 
ai, Conseil, est nommé préfet (lu Val-de-Travers. en remplace- 
n'g'nt de M. Auguste Sandoz. 
- M. Edouard Lozeron, inspecteur fO1'e, ýtier tu Locle, remplacera M. Ilenri 
Biolley comme inspecteur général des fo- 
rêts à partir du ler octobre. 
3. - Fête de la Société d'Histoire, à 
Cliézýti-d-Sýiiiit-. 'LNiartiii. 
10 au 20. - Exposition cantonale d'a- 
gricn1ture là Boudry (Voir article spécial dans le (Messager» de 1928). * 
13. - Mort. à Cressier, de M. Gustave Jeanneret, peintre. (Voir article nécro- 
logique). 
-1 -t itz -andt, Moi deM. Fi -Auguste Bi 
président du tribunal du Locle, âgé de 
66 ans. 
19. - L'Elglise nationale de Neuchûtel iiiaugure sa, maison de paroisse, ancien 
immeuble Pourtalès au Faubourg de 
1,11ôpital. 
21. - Mort, à Neuchâtel, de 'M. Albert 
Colomb, ancien négociant et président 
de la Société industrielle et cominer- 
ciale de Neuchâtel, âgé de 79 ans. Il fut 
député au Grand Conseil et conseiller 
général. 
- \tort de M. Louis Lindhorst, à Neu- 
châtel, ancien architecte, inspecteur des 
constructions de la ville, âgé de 63 ans. 
Il enseigna pendant 40 ans à l'Ecole de 
dessin professionnel et de modelage. 
25. - M. Daniel Junod, pasteur à Neu- 
châtel, a été nommé, président central de 
la Croix-Bleue suisse. 
Octobre, 2. - Fête de nuit 
à Neuchâtel, 
org., iiiisi'ý(, par la Société nautique. 
7. -- M. Robert Guibert est nommé géo- 
mètre cantonal. Il remplace M. Jean- 
Conrad Titalmann (lui prend sa retraite 
le 7 iiovembre, à. l'occasion de ses quatre- 
vingts ans. 
8 et 9. - La, Fête des vendanges dé- 
bute à Netieli. ttel par une repré sent ati on, 
le samedi après-midi, devant le collège 
latin. Elle, est répétée le dimanche -à 
14 li. et suivie du cortège traditionnel. 
22. - Le parti libéral. section de la Chaux-de-Fonds, lance une initiative de- 
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Le Messager boiteux à la Fète, des ý 1, P)ý2-,. 
mandant de réduire de 10 % les impôts 
communaux sur la fortune, les ressour- 
ces, les loyers et la taxe de pompe. 
22 et 23. - Béunion à Neuchâtel de l'Alliance féminine suisse. 
23. - Les colonies italiennes du canton 
inaugurent au cimetière du Mail à Neu- 
châtel, un monument à la mémoire de 
leurs membres tués à la guerre. 
- La fondation Benoist a. attribué son 
prix annuel de fr. 30.000. - à M. Emile 
Argand, professeur à l'Université, pour 
sa tectonique de l'Eurasie. 'M. Argand 
reçoit aussi plus tard de l'Académie des 
sciences de Paris, le prix Cuvier. 
25. - Session du Grand Conseil qui dis- 
ciite l'initiative socialiste demandant 
l'élection du Conseil d'Etat suivant la re- 
présentation proporti onn elle. Le Grand 
Conseil se prononce. par 63 non et 30 oui, 
contre l'application de lit pvoportion- 
nelle à la nomination de Fautorité exé- 
clitive. 
28. - Installation de NI. Henri Rivier, 
professeur de chimie, comméý recteur de 
l'Université. 
30. - Mort, à Neuchâtel, de NI. Alfred Dýirdel, directeur de la Société de naviga- 
tion àà l'àge de 64 ans 
No, embre, il. - l, «, so(qété gymlia- 
siale «I'Etudeý,, de Neuchàtel, célèbre 
le cinquantième anniversaire de sa fon- 
dation. 
14. - Mort, à Cernier, de NI. Abrabali, 
Soguel, notaire (Voir artivle nécrologi- 
(Ille). 
21 au 23. - Session du Grand Conseil. 
consacrée en grande partie à la disc"s- 
sion du budget pour 1928. Les dépenses 
prévups attei. -nent fr. 15.742.863,67 et les 
AL 
- 
recettes fi'. 1.5.081.52., j, 90, lai., sant un dé- ficit de fr. 661.33î, 7î. 
27. - Le Landeron inaugure une balle de gymnastique avec salle de spectacles. 
Cette construction a été rendue possible 
grâce au legs de fr. 100.000. - de feu Théophile Tanner, mort il y a, huit ans. 
30. - Mort, à la Rotonde, à Neuchâtel, de M. Otto de Dardel, conseiller national. (Voir article nécrologique). 
Décembre, 3. - Mort, à Neuchàte], de M. Otto Billeter, professeur à "Université. (Voir article nécrologique. ) . 3 et 4. - Votation cantonale sur l'initia- tive socialiste pour l'introduction de la 
représentation proportionnelle dans l'é- lection du Conseil d'Etat. Elle est reje- 
tée par 11835 non contre 10130 oui. 
7. - M. Pierre Favarger, avocat, sup- 
Pléant de la liste libérale, remplacera M. Otto de Dardel au Conseil national. 
12. - Le Conseil général de Neuchâtel 
adopte le budget de 1928. Il prévoit aux 
dépenses fr. 6.446.326,40 et aux recettes, fr. 5.831.752,30, soit un excédent de dé- 
Penses de fr. 614.574,10. 
17. - Inauguration de la nouvelle église 
catholique de la Chaux-de-Fonds en pré- 
sence de l'évêque du diocèse, Mgr Besson. 
18. -A la Brévine, le thermomètre a 
marqué dans la nuit, 25 degrés de froid, à la Chaux-de-Fonds, 22 degrés. 
20. - Inauguration de la ligne électri- 
que Yverdon-Oiten. 
21. - La fête des vendanges de Neu- chàtel laisse un boni de fr. 15.370,55. 
24. - Mort, à Saint-Aubin, de M. le docteur Paul Vouga. (Voir article nécro- logique). 
29. - M. Samuel Guy-Pellaton est nom- 'né directeur de l'Ecole d'horlogerie de 
la Chaux-de-Fonds. Il remplace M. Paul llernor, qui a pris sa retraite. 
. 
1928, janvier, 3. - M. Alexis Matthey, Instituteur à la Chaux-du-Milieu, est nom- 
Iné commandant de la Police cantonale. 
7. - L'Ecoh, d'horlogerie et de ii-iécani- que de Neuchâtel fête les 40 ans de direc- 
tiOn de M. llermann Grossmann et les 25 
ans d'enseignement de M. Pierre Ber- 
thoud. 
- La Société académiaue a reçti fr. 10000- pour être employés au dévelop- 
Pernent de Fenseignenient économique 
et (. 0mmerrial à l'Université. 
Il. -- Le Fonds de retraite des pasteurs 
indépendants, fondé en 1906, a pronon- 
cé sa dissolution. Son avoir, de fr. 
270.000. -, est versé à la nouvelle caisse de retraite de l'Eglise indépendante. 
Cette caisse a conclu avec les compa- 
gnies d'assurances «La Neuchâteloise» 
et «La Suisse», une assurance collec- 
tive permettant d'accorder une pension 
de retraite à tous les pasteurs et pro- 
fesseurs de l'Eglise indépendante. 
14. - Mort, à Neuchàtel, de M. Charles 
Schinz, né en 1868, directeur du grand 
bazar Schinz, Michel et Cie. Il fit partie 
du Conseil général, et commandait, avec 
le grade de colonel, le 2rne arrondissement 
territorial. 
-A Peseux est mort M. Adolphe Blanc, âgé de 58 ans, pasteur de cette pa- 
roisse depuis 33 ans, et professeur d'éco- 
nomie politique à l'Ecole de commerce 
depuis 1910 et d'histoire suisse et ins- 
truction civique au Gymnase cantonal. 
- Mort, à Berne, de M. Henri Elzingre, 
ancien professeur. (Voir article nécrolo- 
gique). 
16. - Neuf jours après son jubilé, M. Hermann Grossmann meurt à l'àge de 
65 ans ; il était entré à l'Ecole d'horloge- 
rie à 24 ans. 
17. - M. Samuel Jeanrenaud, décédé 
le ler janvier 1928, a fait des legs à di- 
verses institutions philanthropiques pour 
une somme de fr. 28.000- 
24. - Les journaux annoncent que M. 
Jean-Léon Reutter, de Neucliàtel, ingé- 
nieur à Paris, a réussi, après de longues 
recherches, à construire une horloge 
perpétuelle. 
25. - Le Conseil d'administration des 
C. F. F. a voté un crédit de fr. 3.200.000. - 
pour la réfection des tunnels de la ligne 
Neu(-Iiàtel-la Chaux-de-Fonds. Cette ré- 
fection constitue une première étape de 
l'électrification de la ligne. 
27. - La doyenne du canton, M'Ile Ni- 
colet-Mariller, est décédée à la Sa, gne, à 
l'âge de 102 ans six mois. 
Février, 2. - Un. club de golf s'est cons- 
titué ', Neuchâtel. Il louera une partie 
du domaine de Pierrabot-Dessus pour 
l'exercice de ce sport. 
10. - M. Henri-A. Junod, ancien mis- 
sionnaire, a reçu le diplôme d'« Honorary 
fellow of the royal anthropological Ins- 
titute of Great Britaili and Ireland». 
il. - Une nouvelle revue parait à 
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Neuchâtel :« La nouvelle semaine litté- 
raire et artistique ». Elle succède à la 
« Semaine littéraire» que publia M. Louis 
Debarge, à Genève, pendant plus de 
trente ans. 
26. - Mort, à Barcelone, de M. Edouard Berger, ancien directeur de l'Ecole de 
commerce de Neuchâtel. (Voir article 
nécrologique). 
Mars, 9. - L'Université de Neuchâtel 
célèbre les 50 ans d'enseignement de M. 
Maurice de Tribolet, professeur de miné- 
ra 1 ogi e. 
12. - En ouvrant une groisière près de la route \'alangin-Boudevilliers, on a mis 
au jour six squelettes, dont deux de fem- 
mes. Ces squelettes peuvent dater de la 
période allant du XII- au XIVn, e siècle. 
21. - M. Albert Schinz, de Neuchâtel, 
professeur au Smith College de Northamp- 
ton (Etats-Unis) a été nommé professeur 
à l'université de Pensylvanie à Philadel- 
phie. 
27. - Mort, à l'âge de 47 ans, de 1M. Jacques Beau, pasteur à -, 'ý. u\-ernier pen- dant plus de 20 ans. 
Avrit 1. - Une exposition rétrospec- tive des Suvres de Gustave Jeanneret est 
ouverte jusqu'au 6 mai aux Galeries 
Léopold Robert, à Neuchâtel. 
3. - Mort, à Neuchâtel, de M. Henri Dubois. professeur. Il avait fêté son 90-e 
anniversaire le 5 janvier dernier. (Voir 
article nécrologique). 
5 au 13. - Ouverture au collège de la Promenade à Neuchâtel du Comptoir de 
l'industrie et du commerce. 
14. - Mort, à Neuchâtel, de M. Arthur Dubied, professeur. (Voir article nécro- 
logique). 
16 et 17. - Session du Grand Conseil, 
consacrée surtout à la gestion de 192î. 
Les comptes dTtat présentent aux dé- 
penses fr. 15.672.547,08 et aux recettes, 
fr. 15.21.5.240,95, laissant un excédent de 
dépenses de fr. 457.306,13. Les amortis- 
sements effectués se sont élevés à fr. 
857.047.70, de sorte que la dette de l'Etat 
a diminué de près de fr. 400.000- Le 
Grand Conseil autorise le Conseil d'Etat 
à contracter un emprunt de fr. 850.000-, 
pour construire trois nouveaux pavil- 
Ions à l'hospice de Perreux. 
21. - Les comptes de la ville de Neu- 
châtel pour 1927 s'établissent comme 
siiit : fr. 6.2à. 5.593,63: rocettes. 
fr. ; deficit. 1 r. ý, 1 1 (). 0S 
amortissements, fr. 612.9411- 
21 et 22. - Elections au Grand Cou- 
seil et au Conseil d'Etat. Sont élus au 
Conseil d'Etat les cinq magistrats déjà 
en fonctions, avec un chiffre de voix al- 
lant de 15.005 (M. Edgar Renaud). à 13-631 
(M. Antoine Borel). Le candidat socia- 
liste, M. Paul Graber, obtient 10.817 voix. 
En 1925, M. Graber avait obtenu 11.099 
voix. 
Au Grand Conseil, les socialistes mar- 
quent une légère avance et gagnent deux 
sièges ; les progressistes restent sur leurs 
positions, les radicaux perdent deux siè- 
ges et les libéraux un. La délégation du 
Val-de-Travers a été diminuée d'un siè, - 
ge par suite du recul du chiffre de la 
population. Le nouveau Grand Conseil 
comptera 39 socialistes, 28 radicaux, 21 
libéraux et 16 progressistes. 
Mai, 1. - Un bureau de douane est ou- 
vert à la gare de Neuchàtel. Il a été ob- 
tenu grâce aux pressantes démarches de 
l'Association pour le développement éco- 
nomique de Neuchâtel. 
2. - Mort tragique, à la Chaux-de- Fonds, de M. Ernest Lambelet, architecte. 
(Voir article nécrologique). 
5. - XXIlle anniversaire de la Section des Montagnes de l'Automobile-club 
suisse. (Voir article spécial. ý 
5 au 7. - Meeting d'aviation à Pla- 
neyse. Le samedi après-midi, le parachu- 
tiste Buser, de Bâle, se tue ; son appareil 
ne s'est pas ouvert. Un autre parachu- 
tiste, Bornaneschi, réussit plusieurs des- 
centes, tandis que l'aviateur françîiis 
Doret et le lieutenant Primault font des 
tours d'acrobatie aérienne. 
15. - M. Georges Leuha, ancien juge 
cantonal, et M, ne, célébrent leurs noces 
d'or. 
21 et 22. - Installation du Grand Con- 
seil pour sa 27me législature. M. Casimir 
Gicot est élu président. La validation du 
Conseil d'Etat donne lieu à une discu- 
sion assez vive, soulevée par les députés 
socialistes. Un député socialiste (le la 
Chaux-de-Fonds, M. Pierre Cérésolp, re- 
fuse de prêter le serment constitutionnel 
selon la formule habituelle. Il préfère dé- 
missionner. MM. Ernest Bégiiin et Pierre, 
de Meuron sont réélus députés au Conseil 
(les Etats. 
Juin, 2. - 'NI. Paul Bi, lloit. li,. (, (. teur 
4,1 - 
1.1- ; 't , on 414.1. Iiier 
de la Caisse cantonale d'assurance po- 
Pulaire depuis 19ffl- adresse au Conseil d'l., tat sa démission pour raison d'àge et de santé. 
2 et 3. - La sýociété de musique «les Armes Béunies» de la Chaux-de-Fonds 
célèbre le centenaire de son existence. (Voir article spécial). 
3. - Course de motocyclettes Neuchâ- tel-Chaumont. 
7. - La collecte organisée en faveur de la famille du parachutiste Buser a 
Produit la somme de fr. -d495,20. 
17. - La paroisse indépendante de Neu- 
CIlàtel fête le 25-e anniversaire de l'ins- tallation de son pasteur, M. Daniel Juný)d. 
29. - Le Conseil d'Etat procède à di- verses nominations : il appelle M. Char- 
ly Guyot au poste de directeur du Sémi- 
naire de français moderne ; M. Maurice 
Neeser à la chaire de théologie systémati- 
que et M. Argand à la chaire globale de 
géologie, géographie physique, pétrogra- 
phie et minéralogie. 
-A la Caisse cantonale d'assurance po- 
pulaire, M. Olivier Clottu succède à M. 
Paul Benoit comme directeur. 
30. - Un buste de Philippe Godet, dù 
au ciseau de M. Sandoz, sculpteur à Pa- 
ris, est inauguré au quai Osterwald. (Voir 
arti(ýl(, spécial). 
juillet, ler. - Fête cantonale des Unions Cadettes neuchàteloises à la 
Chaux-de-Fonds et 50nie anniversaire de 
la fondation de l'Union Cadette de cette 
localité. 
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6 au 17. - Douze sociétés avec plus de 
mille chanteurs, sur 1700 que compte la 
Société cantonale neuchàteloisse, parti- 
cipent à la fête fédérale de Lausanne et 
remportent de brillants succès. Toutes 
obtiennent des couronnes de laurier de 
ire ou de 2-e classe : Première catégorie . Harmonie Liederkranz, le Locle, ire 
cl. (8me rang) ; L'Echo de la Chaîne, 
Saint-Sulpice, 2me cl. (1()me rang) ; 
deuxième catégorie : ChSur d'hommes, 
Fontainemelon, ire cl. (3me rang) ; Froh- 
sinn, Neuchâtel, ire el. (9-e rang) ; 
L'Avenir, Saint-Blaise, ire el. (13me rang); 
troisième catégorie : La Chorale. le Locle, 
ire r, ýl. (6-e rang) ; La Cécilienne, la Chaux-de-Fonds, ire el. (gine rang) ; 
Mannerchor Concordia, la Chaux-de- 
Fonds, ire cl. (1()me rang) ; La Concorde, 
Fleurier, 2me el. (13-e rang) ; La Pensée, 
la Chaux-de-Fonds, 2me cl. (141ne rang) ; 
quatrième catégorie : L'Orphéon, Neuchà- 
tel, ire el. (5-e rang): cinquième caté- 
gorie : Union Chorale, la Chaux-de-Fonds, 
2-e el. (2me rang). 
15. - On évalue à 4500 le nombre des baigneurs sur la plage de la Tène. 
16. - Inauguration de l'aéro-gare des Eplatures. 
20. - Le massif de maisons appelé «La Philosophière», au Locle, est détruit par 
un incendie et 76 personnes sont délo- 
gées. 
20 au 24. - Fête fédérale de gymnasti- 
que, à Lucerne, où les sections neuchàte- 
loises font une ample moisson de cou- 
ronnes de laurier et de chêne. 
22. - 'M. et Mme Ferdinand Spichiger, 
à Neuchâtel, célèbrent leurs noces d'or. 
- «La Sociale», du Locle, se classe au ler rang de la ire catégorie - la plus haute -à la Fête internationale des Musiques ouvrières, à Bâle. 
28 et 29. ' - IXme championnat neuchâ- telois et jurassien d'athlétisme léger, au 
Locle. 
29. - Les Eclaireurs de Finebley 
arrivent à Neuchâtel pour faire un séjour 
à la pointe du Bied. (Voir article spé- 
cial). 
31. - M. Gustave Juvet, professeur 
d'astronomie et de géodésie à l'Univer- 
sité de Neuchâtel, est appelé à l'Univer- 
sité de Lausanne. 
- La seconde quinzaine de juillet est 
particulièrement sèche et chaude. 
NECROLOGIE NEUCHATELOISE 
(AVEC PORTBAITS) 
Quelques mois seulement après la célé- bration de son 80-e anniversaire, le 
peintre Gustave Jeanneret s'éteignait pai- 
siblement, le 13 septembre 1927, dans sa 
demeure de Cressier, après une carrière 
artistique des plus remarquables. Né à 
Môtiers-Travers, le 6 avril 184î, il fut un 
vrai montagnard, à l'esprit absolu, à la 
fois idéaliste et révolutionnaire. Très 
épris de justice sociale, il avait, dans sa 
jeunesse aventureuse, fréquenté les mi- 
lieux d'extrême-gauche. Mais le ferment 
de révolte qui était en lui s'alliait à un 
beau sens de l'humanité, et son amour 
vrai et profond pour les hommes qui 
peinent devait plus tard trouver une ex- 
pression dans son Suvre. Elève de Geor- 
ges Grisel, il se voua d'abord à la déco- 
ration. 2ý Paris, où il passa quelques an- 
nées, il se mit au paysage et au portrait, 
passionné de technique autant que d'ex- 
pression et prenant pour modèles les 
peintres alors très discutés qu'étaient 
Courbet, Manet et Corot. De retour au 
pays, il s'établit à Cressier et, dès lors, 
il devint le peintre du terroir, du noble 
travail de la terre. Bien (lue demeurant 
un bon paysagiste et qu'il connùt aussi 
de grands succès dans la peinture al- 
pestre, il découvrit peu à peu un style 
nouveau, qui devait se manifester dans 
les grandes fresques décoratives inspirées 
par le travail de la vigne. Avec le labeur 
de nos vignerons et plus tard de nos pê- 
cheurs. il recréa le grand style ornemen- 
tal qui, chez les Egyptiens, s'allie si 
grandiosement à l'architecture. 
Malheureusement, le publie ne comprit 
guère le grand effort de cet artiste si 
doué, et lui préféra toujours ses pay- 
sages et ses portraits, qu'il peignit jusqu'à 
la fin de sa vie avec une sûreté de tou- 
che et une vigueur remarquables. Mais 
ses confrères l'avaient en haute estime 
comme artiste autant que comme collè- 
gue. Il fit souvent partie de jurys, fut 
commissaire à l'Exposition de Paris en 
1889, plus tard président de la Commis- 
sion fédérale des beaux-arts, et contribua 
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,, L la formation de la Société des peintres, 
sculpteurs et architectes suisses qu'il 
Présida, et dont il fut nommé membre 
d'honneur. S'il avait gardé jusqu'à la fin 
son esprit combatif, l'énergie de son lan- 
gage et Faudace de sa pensée, il n'en était 
Pas moins bienveillant et compréhensif. 
Il aimait les jeunes, s'intéressait à leurs 
efforts, et comprenait les tendances artis- 
tiques modernes, même si celles-ci ne 
ressortaient pas de son esthétique. 
Jeanneret était doué d'une grande vi- 
gueur intellectuelle, et bien que n'ayant 
eu (lue la formation d'un jeune ouvrier, 
il surprenait chacun par la sùreté et l'étendue (le ses connaissances. En même t('rnl)s (lue grand peintre, il était devenu 
par ses seules forces un véritable 
intellectuel. 
L'exposition des oeuvres de Jeanne- 
ret, qui a eu lieu dans les salles des 
Galeries Léopold Robert et de 
J'Ilôtel Dupeyrou du ler avril au 6 
mai 1928, a été un véritable événe- 
ment artistique. Rarement on vit 
exposée dans notre ville une Suvre 
de cette envergure, de cette qualité 
et de cette variété. Grands morceaux 
décoratifs, paysages de la plaine et 
de la montagne, de la campagne et 
de la ville, portraits, fleurs, il a tout 
abordé avec cet accent de vérité et 
cette conscience qui sont bien de 
son pays. Et dans tous ces domaines, 
il s'est affirmé en maitre. Si Gus- 
tave Jeanneret a voulu surtout glo- 
rifier le travail et honorer le labeur 
des hommes au milieu desquels il 
vivait, c'est que lui-nième fut et de- 
meura jusqu'à sa mort un infati- 
gable ouvrier d'art. 
Cernier a perdu, le 14 décembre 
1927, l'un de ses citoyens les plus 
notoires en la personne d'Abram 
Soguel. Né en Hollande, le 3 dé- 
ceinbre 1855, mais rentré très jetine 
ati pays, Abram Soguel acquit le bre- 
vet de notaire et sut se eréer rapide- 
ment une belle clientèle. Ses conci- 
toyens lui témoignèrent leur con- 
filince en le nommant, en 1888, con- 
seiller communal, charge qu'il rem- 
plit jusqu'd peu de temps avant sa 
mort. Il fut également membre de 
la commission scolaire, député an 
Grand Conseil (1898-1919), et prési- 
dent du tribunal du Val-de-Ruz (1904- 
1919). Jusqu'à sa fin, il resta secrétaire 
du conseil d'administration du régional 
du Val-de-Ruz. Les sociétés locales et les 
entreprises d'utilité publique perdent en 
lui un ami cordial et un conseiller bien- 
veill, int. 
La mort subite d'Otto de Dardel, surve- 
nue le 30 novembre 1927 à la Rotonde à 
Neu, chàtel, quelques instants après qu'il 
y eut-prononcé un discours à une assem- 
blée populaire du parti libéral, a sou- 
levé. une grande émotion dans tout le 
canton. En sa personne, a disparu un des 
plus beaux lutteurs politiques que notre 
pays ait eus depuis longtemps, et le parti 
libéral a fait en lui une perte immense 
et irrt'qýarable. Né à Saint-Blaise, le 
6 niars 1864, Otto de Dardel avait fait 
ses études littéraires à Neu- 
châtel, à Berlin et à Paris. 
Il fit ses premières ai-mes à 
Paris, an journal «Le Si- 
gnal », dont il fut secrê- 
taire de la rédaction pendant 
les années 1892-1893. Rentre 
dans son village natal tôt 
après, il devint, dès 1894, 
rédacteur en chef de la 
«Suisse libérale ý,. et occupa 
ces fonctions pendant douze 
ans, y déployant un remar- 
quable talent de journaliste. 
Lors de la campagne pour la 
séparation des Eglises et de 
l'Etat, dont il fut un ferme 
champion, il quitta la rédac- 
tion de ce journal, mais n'eu 
continua pas moins son acti- 
vité journalistique, où il fit 
preuve des plus belles qua- 
lités et où il devint peu à 
peu un maitre. Polémiste 
vigoureux, ses articles étaient 
des modèles de concision et 
de clarté, et firent connaitre 
le nom de leur auteur au 
delà des limites de notre (-an- 
ton. Il devint président de 
l'Association d es jourmi- 
listes neuchàtelois, fonction 
qu'il exerça sans interrul)- 
tion jusque peu avant sa 
mort, et y fut constamment 
pour ses jeunes confrères uii 
modèle de probité et de con- 
science professionnelle. 
Avec les années, la poli- 
tique l'accapara de plus en 
plus. Conseiller général de 
Saint-Blaise (1907-l9E-)ý' il 
présida le Conseil commijnal 
dès 191.7) et jusqu'au dernier renouvelle- 
ment des autorités communales en 1927. Il 
rendit dans ces fonctions les plus grands 
services à son village, où son autorité était 
reconnue même par ses adversaires politi- 
ques. Député libéral au Grand Conseil de 
1898 .1 a 1906, puis dès 1915 et sans interrup- 
tion depuis cette date, sa parole y était très 
écoutée. Il était devenu l'titi des leaders 
les plus en vue de la fraction libéi-ale. 
Dans les débats sur les questions im- 
portantes, il était rare qu'il n'intervint 
pas, et sa grande rectitude de jugement, 
Otto IJE 
la pureté constante de ses intentions don- 
naient un grand poids à ses discours, (lui 
étaient écoutés avec le plus grand silence 
par tous les partis. Il était premier vice- 
président de l'autorité législative canto- 
nale, et eùt été porté, par un vote pro- 
bablement unanime de l'assemblée, à la 




Elu au Conseil national en 1917, il y 
loua rapidement un rôle de premier plan. Son activité au Parlement helvétique fut 
intense et remarquable. Aucun des 
grands problèmes politiques de ce temps 
'le le laissait indifférent. Que ce fùt dans les assemblées plénières ou dans les com- 
missions, il exerçait son mandat avec, 
Une conscience scrupuleuse. Son nom 
restera attaché à la lutte contre les 
Pleins pouvoirs et les violations répétées 
de la Constitution, contre l'étatisme en- 
vahisseur, et sui-tout à la campagne con-, 
tl'e les maisons de jeu, qui se termina 
par une victoire des adversaires de la 
roulette et fut pour lui-nième un succès 
Mérité. 
Ilonnète et sincère, Otto de Dardel 
avait la révérence et Famour des droits 
populaires et de la démocratie, qu'il res- 
Pecta toujours et ne flatta jamais. Homme de bien dans la plus large ac- 
ception du terme, il apporta à toutes les 
causes auxquelles il se consacra, non seu- lement sa belle intelligence, mais aussi 
SOI, parfait désintéressement et son 
grand cSur. 
Le « Messager boiteux» garde un sou- 
venir reconnaissant d'Otto de Dai-de], (lui 
lui consacrait régulièrement depuis Plu- 
sieurs années une chronique de la poli- 
tique suisse, qui était fort appréciée de 
ses lectelirs. 
Demeuré longtemps jeune et svelte 
111-algi-é un âge avancé, Otto Billeter est 
dé, 'Cýdé, après quelques joui, s de maladie 
le 3 décembre 1927. Né le 16 novenibrc 
18-51, il vint de Zurich à Neuchâtel, où 
il succéda, le 20 avril 1875. à Frédéric 
ýMVc comme professeur de chimie à notre 
Académie. Pendant cent semestres, en 
Même temps qu'il enseignait cette science 
avec une compétence remarquable, il in- 
ellIqua à ses nombreux étudiants l'amour 
d(' la science et du travail. Il était très 
aimé de ses élèves pour la clarté de ses 
10ÇOns, la conscience de sa préparation, 
et, la, sérénité sérieuse qu'il mettait ýý ,1 ý011t ce dont il s'occupait. Le 12 avril 1925, 
a Z l'occasion de sa retraite de ]'enseigne- 
Ment, out lieu une cérémonie intime et, 
chaleureuse, où les Maitres de la chimie 
vinrent lui dire l'estime dans laquelle 
ilS tenaient ses travaux, et ses nombreux étUdiauts lui apportèrent leurs homma- 
1 >C, 1-P )27 
ges reconnaissants. Premier chimiste can- 
tonal. il fut aussi un membre dévoué de 
la Société des sciences na- 
turelles (IU*il présida plusieurs fois. Il 
fut aussi président de la Société ro- 
mande pour la protection des oiseaux, 
cause à laquelle il s'intéressait passion- 
nément. En la personne d'Otto Billeter 
s'est éteinte une belle carrière d'homme 
de science et de pédagogue. 
Fils, du capitaine Vouga, bien connu 
comme naturaliste, et frère du Dl Au- 
guste Vouga, le pisciculteur de Chanélaz, 
Paul Vouga était né à Cortaillod le 9 mai 
W 
-- 
1848. Après avoir suivi les auditoires à 
Neuchàtel, il étudia la médecine à Berne 
et à Vienne, puis fut nommé second mé- 
decin de Préfargier. Il se fixa en l8î8 à 
la Neuveville qu'il quitta en 1883 pour 
s'établir à Saint-Aubin. où il pratiqua la 
médecine et fut l'un des fondateurs de 
l'hôpital de la Béroche. Le Dr Vouga fut 
toute sa vie un pêcheur renommé. grand 
amateur du lac et un chasseur pas- 
sionné. Il connaissait son canton mieux 
que personne, et la nature neuchâteloise 
l'il Ill \ ', 1 .. \ 
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jCliché du « Ramcau lie Supipi ». ) 
n'avait pour lui aucun secret. A près de 
quatre-vingts ans, il chassait encore la 
bécasse au Creux-du-%Ian et cassait la 
glace dans son port pour dégager son 
bateau, ce qui lui fut d'ailleurs fatal, car, 
par suite d'un refroidissement, il fut em- 
porté après qùelques jours de maladie, 
le 24 décembre 1927. Le Dr Vouga fut l'un 
des fondateurs et un correspondant actif 
du «Hameau de Sapin ». C'était un bel 
homme, à la démarche alerte, à l'esprit 
primesautier, dont la personnalité s'affir- 
mait dans un langage original et parfois 
caustique. 
Né le 8 août 1851 à Reval, fils d*un an- 
cien professeur de Neuchàtel, Henri 
Elzingre, qui a été enlevé aux siens le 
15 janvier 1928, fit ses études à Neuchâ- 
-tel, où il fut Zofingien. Il enseigna suc- 
cessivement à Bôle, à Porrentruy, puit, à 
la Chaux-de-Fonds, où il laissa un im- 
périssable souvenir, et enfin à Neuchâtel 
où il acheva sa carrière professorale. Son 
enseignement fut partout hautement ap- 
précié. Il a publié un nombre considé- 
rable d'ouvrages de pédagogie, d'bis- 
toire et de géographie de la Suisse, et 
d'instruction civique. Elzingre était 
bon et jovial, et ses spirituelles bouta- 
des demeureront inoubliables. Pédago 
gue distingué, son esprit richement orné 
possédait une réserve inépuisable de 
moyens. Avec lui disparaît un homme de 
haute culture, dont le mérite et les con- 
naissances n'ont pas toujours été esti- 
més à leur juste valeur. 
A la fin de février 1928, une triste nou- 
velle se répandiit dans notre ville, celle 
de la mort d'Edouard Berger, survenue 
le 26 de ce mois, après quelques jours de 
maladie, à Barcelone où il faisait un sé- 
jour. Né le 16 juin 1856, Edouard Berger 
avait commencé sa carrière à FEcole 
normale de Peseux, où son enseignement 
était fort apprécié. Puis il entra en 1890 
à l'Ecole supérieure de commerce de 
Neuchâtel, dont il devint le directeur en 
1903, après la retraite de Charles Gaille. 
Cette école, alors Il ses débuts, trouva el, lui un directeur modèle, entièrement con- 
sacré à sa tâche, qui sut lui donner un 
remarquable développement. Le nombre 
des élèves y passa en vingt ans de 360 
à 1100, et ceux-ci, aujourd'hui institu- 
teurs, professeurs, commei-çints, indus- 
triels, administrateurs, ont conservé de 
son enseignenient si clair, à la fois Mé- 
thodique, chaleureux et d«une élégante 
ordonnance, un souvenir ineffaçable. 
Après trente-huit années d'activité, il 
avait donné sa démission pour le 15 sep- 
gd2! t7, ý 
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tembre 1927. On regrette qu'il ne lui ait 
PUI, été possible de profiter plus long- teinps d'un repos qu'il avait si bien 
Mérité. 
En la personne d'Henri Dubois, mort le i avril 1928, à 90 ans. a disparu un des doye ms d'âge de notre ville et de l'Eglise 
lleu(', Ili"teloise, une personnalité éminen- te dont la carrière n'a pas son égale dans 
110tre pays. Né le 5 janvier 1838, dans la 
des Verrières, Henri Dubois, après de solides études tbéologiques à Neuchà- 
te, GSttingue, Halle et Tubingue, em- br'à. lýç. a la vocation de son père. Il fut 
8tl('(ý(', Ssivement pasteur à Dombresson, 
alix Verrières, à Travers, puis à Neuellâ- tel pendant près d'un demi-siècle. Intime- 111ent inèlé à la crise ecclésiastique de 
18î3, il jugea de son devoir de 
. soutenir, au sein de la nouvelle Eglise nationale, la cause évangé- 
lique, et d'assurer à la religion 
chrétienne sa place organique dans 
l'Etat de Neuchàtel. Professeur de 
théologie systématique à la Faculté 
de théologie de l'Académie, puis de 
l'Université dès 1874, il présida 
également le synode de l'Eglise na- 
tionale depuis 1889, et fit partie de 
la commission scolaire de Neuchàte, 
pendant plusieurs décennées, sans 
parler des innombrables oeuvres 
dont il s'occupait avec un dévoue- 
ment que rien ne robutaiti Jusqu'à 
sa fin, il fit face à ces multiples 
obligations avec un courage et une 
indomptables. Son principe énergie 
étitit, qu'un homme doit travailler 
jusqu'au bout. Ce principe, il l'a 
vécu avec une fidélité telle qu'elle 
emporte le respect et l'admiration. 
Ilenri Dubois avait toutes les qua- 
lités qui font, un chef. Il était 
destiné aux rôles de premier plan. 
La clarté de son esprit et de son ju- 
gement, une volonté sùre d'elle- 
inême, des convictions inébran- 
]ables, une parfaite rectitude morale, 
une grande facilité d'élocution le 
désignaient pour cela. Ces qualités 
qu'il déploya dans l'Eglise, où il 
exerça le ministère pendant près de 
soixante ans avec une autorité bien- 
veillante, dans l'enseignement, où 
il se mouvait à l'aise au milieu des 
problèmes les plus ardus de la philoso- 
phie religieuse, il eut l'inestimable pri- 
vilège de les conserver jusque dans sa 
Manche vieillesse. Elles ont fait l'admi- 
ration des étudiants de son 108nie 
semestre comme de ceux de son premier. 
Il a eu le rare bonheur de travailler 
jusqu'au bout sans défaillance. Deux 
heures avant de se mettre au lit pour 
lie plus se relever, il donnait encore 
son cours de dogmatique. Henri Dubois 
était aussi doué d'un sens admi- 
nistratif remarquable. Quatre fois rec- 
teur de l'Académie, il exerça ces fonc- 
tions avec beaucoup de distinction. Tou- 
jours, dans les séances du Sénat ou des 
commissions dont il faisait partie, ses 
avis et ses conseils judicieux étaient 
écoutés avec attention, et cette partie de 
lic-nri 1)uiýoi. ýi 
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son activité ne fut pas inférieure à son 
professorat. Il fut un théologien rernar- 
quable, aussi bien par la solidité et la 
profondeur de ses connaissances (lue par 
la puissance de sa dialectique. Travail- 
leur extraordinaire, tard dans la nuit il 
préparait ses cours tenus continuelle- 
ment à jour avec une conscience seru- 
puleuse. Chrétien, pleinement et résolu- 
ment, mais sans phrases, il rangeait tout 
à l'obéissance au devoir, ressort suprême 
de sa vie. Patriote très attaché à la terre 
neuchâteloise, il concevait le patriotisme 
comme une pénétration par l'Evangile 
des aspirations individuelles. Nul dans 
notre cité et notre canton n'oubliera de 
longtemps celui qui incarna quelques- 
unes des meilleures qualités de notre 
race, et qui laisse un exemple qui fait 
autorité. 
18 
Arthur Dubied, né à -Netichàtel le 
20 
juillet 1862, fit ses études à l'Académie 
de Neuchàtel et à l'Université de Bres- 
lau. Il obtint en 1883 sa licence ès lettres 
classiques, puis fut précepteur pendant 
deux ans en Australie. De retour à Neu- 
chàtel, il fut nommé'professeur de psy- 
chologie et de géographie à l'Ecole su- 
périeure des jeunes filles. En 1894, il de- 
vint professeur au Séminaire de français 
pour les étrangers, rattaché à la Faculté 
des lettres. Il en devint le directeur en 
1920 après la retraite de M. Dessoulavy. 
Durant 34 ans, il a accompli sans bruit 
la tâche difficile d'enseigner notre lan- 
gue aux étudiants étrangers. Arthur Du- 
bied était un esprit clair et précis. Son 
enseignement était caractérisé par la 
conscience qu'il apportait à tout ce qu'il 
entreprenait. Comme professeur et direc- 
teur du Séminaire, il a su gagner la con- 
fiance et l'affection de ses élèves par sa 
grande amabilité et sa constante bien- 
veill4nce. L'activité d'Arthur Dubied ne 
s'est pas bornée au Séminaire. Il a rendu 
de grands services à la Société neuchà- 
teloise de géographie qu'il présida de 
1904 à 1915. Il fut secrétaire de l'Univer- 
sité de 1912 à 1927, et s'acquitta de ces 
fonctions avec une exactitude, un tact et 
ni) savoir-faire parfaits, méritant la con- 
fiance absolue de ses collègues et de ses 
éliidiants. 
, \r(hur Dubied s'est éteint le llik avril l92ýý. 
Ernest Lambelet, dont la fin tragique, 
survenue le 2 mai 1928 à la suite d'un 
accident, a douloureusement ému la po- 
pulation de la Chaux-de-Fonds, était ne 
au Locle le 15 mai 18Î2. Il fit ses études 
d'architecture à Paris où il obtint le di- 
plôme de l'Ecole des Beaux-Arts. Ayant 
ouvert un bureau d'architecte à la Chaux- 
de-Fonds, il dirigea de nombreuses cons- 
tructions, en particulier celle de l'hôpital 
des enfants et de l'hôtel des Postes, Il 
fut un membre dévoué du Cercle mon- 
tagnard qu'il présida de 1926 à 1927, du 
comité, de l'Association démocratique li- 
bérale pendant plus de vingt ans, du Coil- 
seil général dont il fut président de 1925 
à 1926. Dans toutes ces fonctions, Ernest 
Lambelet a rendu de grands services à 
-on parti et à sa ville d'adoption. Il s'oc- 
cupait des affaires publiques avec un 
bea il dusi literesseil lei] t et, doué (1,1111 
grand sens artistique et d'une compé- 
tence indiscutée dans son domaine pro- 
fessionnel, il parvint à éviter souvent des 
erreurs graves qui auraient compromis 
l'esthétique d'un quartier. La question du 
Plan d'alignement l'avait intéressé au 
Plus haut point, et ses avis avaient été 
précieux à la commission qui avait eu à 
examiner ce projet si important pour 
l'avenir de la Chaux-de-Fonds. Ernest 
Lambelet avait un esprit très fin, une 
conversation enjouée et profonde tout à 
la fois. Il sera vivement regretté de ses 
nombreux amis et de tous ceux qui ont 
profité de ses conseils toujours judicieux. 
A. D. P. 
IL YA CENT ANS 
Dans sa « Belation bistorique ý> le 
«Messager boiteux de Neuchâtel pour 
]'an de grâce 1829» décrit les choses 
MýIrquantes survenues dans le pays. L'ac- 
tivité de la Société d'émulation patrio- 
ti(lue ý une société qui devrait bien 
encore exister -a toute son attention. N'a-t-elle pas fait éclore, par les récom- 
Penses qu'elle décernait, ces descriptions 
de nos anciennes juridictions? Celle du 
Landeron, par le châtelain Louis de 
Meuron, vit le jour en 1828. Ses concours 
de montres poussaient à J'amélioration 
constante des produits de notre belle in- 
dUstrie. Le « Messager » examine aussi le 
travail de la Société biblique et constate, 
d'autre Part, avec satisfaction, que Li- 
gnières et Colombier ont réédifié leurs 
ternples. Dans le domaine de FinstructiorI 
Pliblique, il note le développement de 
l'école des pauvres, à Neuchàtel, et le 
succès, au même lieu, du cours de phy- 
Si(lue générale et de chimie du profes- 
Seur de Joannis. Le Locle et la Chaux-de- 
Fonds avaient, en plein(, activité, un 
cours de géométrie et mécanique appli- 
(lué(Is aux arts, donné par Bresson. 
La perspective d'envoyer à Berlin des 
'<produits des Be. tux-Ai, ls» vaut a Nell- 
VIU , ttel, en juillet 1828, une exposition 
PlIblique fort admirée et dans laquelle 
flir(, nf dèýsignée. -, pour Berlin, trois 
(141vres (le Grosclaude, une de Max. de 
Meuron, deux de Osterwald et deux 
de Jaquemot, graveur. 
L'année 1828 vit encore, à Neuchàtel, la 
réunion de la Société suisse de musique, 
sous le titre de « Concert helvétique », et, 
à Fleurier, l'établissement d'une fabrique 
de gants pour remplacer l'industrie de la 
dentelle (lui périclitait. Le «Messager» 
rapporte encore les succès obtenus par 
des industriels: Olivier Quartier, au 
Locle, et Auguste Grosclaude, son colla- 
horateur, dans leurs recherches liorlo- 
gères; le fils de Pierre-Louis Guinand 
et Daguet, dans la fabrication du Verre 
de télescope, et Fr. Houriet, du Locle. 
par ses chronomètres. 
Une description du camp de Boudry, 
où les contingents neuchàtelois passèrent 
dix jours sous la tente pour s'exercer et 
manSuvrer, nous montre ce qu'était un 
cours de répétition il ya cent ans. 
Mais il n'a pas (lue des choses satis- 
faisantes à raconter : les vers de nos 
vignes et les chenilles des arbres frui- 
tiers font terminer tristement la revue 
annuelle du « Messager», vénérable té- 
moili d'époques qui se ressemblent 
étonnamment. 
9,4Q- 9-ý- e191 
Les ans qu'on ne voit passer. 
Une bonne vieille dame, économe -t 
très soigneuse de ses vêtements, constate 
un jour (lue le chevreau de ses souliers 
est tout fendillé. Elle en est toute cha 
grinée. Pensez donc : sa plus belle paire; 
celle qu'on met dans les grandes occa- 
sions, et à laquelle on s'est attaché parcp 
(pion a vécu longtemps avec et (lu'on l'a 
soignée comme un petit enfant ! 
Elle s'en va trouver le cordonnier du 
coin : 
- Monsieur, pouvez-Vous Ille dire 
pourquoi mes soulier-, se fendillent 
c()Illlile, ça? Est-ce (lue je n'ai pas su les 
entretenir ? 
Le cordonnier examine les chevreaux, 
relève la tète, et lui dit avec beaucoup 
de bonté dans la voix : 
- 'Madame, me permettez-vous une 
question ? 
- Mais, oui 
- Pouiquoi n'avez-vous plus vingt 
ans 
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Graines merveilleuses 
Un riche propriétaire hollandais, M. 
van Mesaises, avait la passion des fleurs. 
Les jardins de son château, ses parterres, 
ses serres étaient considérés à la ronde 
comme des merveilles, ce qui n'était pas 
peu dire au pays des tulipes. Le jardi- 
nier ayant pris sa retraite, M. van 
Mesaises engagea pour le remplacer un 
homme, jeune encore, bien recommandé 
par ceux qui l'avaient eu jusqu'alors à 
leur service. 
Dès les premiers jours, le nouveau jar- 
dinier, Joseph, avait fait ses preuves 
dans l'art de soigner les fleurs et de coin- 
poser les corbeilles de la terrasse. Le 
propriétaire résolut de soumettre son 
jardinier à une épreuve, qui dans son 
idée devait tourner à sa confusion. Il se 
procura une certaine quantité d'oeufs de 
hareng, qu'il mit sécher. Puis le jardi- 
nier fut appelé au château. 
- Joseph, je vais vous fournir l'occa- 
sion de faire briller vos talents. Voici 
une boite qui contient des graines pro- 
venant des Indes. C'est un de mes amis, 
récemment débarqué, qui me les a 
remises. Prenez-en grand soin, il paraît 
que cela donnera des fleurs de toute 
beauté. Choisissez un emplacement con- 
venable... Mon ami recommande d'ar- 
roser une fois par semaine seulement... 
Quand vous aurez obtenu quelque 
chose, vous m'aviserez. 
- Bien, Monsieur, je ferai mon possible 
pour vous contenter, vous et Monsieur 
votre ami. 
Au bout de quelques semaines, Josepli 
aboi-da AI. van Mesaises, au moment oÙ 
celui-ci rentrait pour le dîner. 
- Monsieur, cela commence à pousser du côté de l'étang... Vous savez, les fleurs 
des Indes. 
- Ah ! bien ; allons voir, répondit le 
propriétaire fort intrigué. 
Tous deux ne tardèrent pas à arriver 
sur l'emplacement désigné par Joseph. 
- Voici, dit-il d'un air triomphant. 
Regardez vous-méme, on voit déjà ce que 
c'est. 
Ni. van "Mositises se penclia et ne flit 
pas peu surpris d'apercevoir sortant de 
terre... une quantité de tètes de hareng, 
dont l'oeil vitreux semblait considérer 
leur nouveau maître avec tout le respect 
qui lui était dù. 
-Ah ! Ah! Ah! s'écria M. van 
. 
Mesaises. C'est excellent. Je suis roulé, 
il n'y a pas à dire. Joseph, vous êtes en- 
core plus fort et surtout plus malin que 
je ne supposais. Dès aujourd'hui j'aug- 
mente vos gages. De plus, pour avoir 
voulu mystifier un gaillard de votre 
taille, je me ferai un devoir de raconter 
l'histoire des graines de hareng à tous 
mes amis et connaissances. 
C'est ainsi qu'à votre tour, chers lec- 
teurs, vous savez - ce qui n'est pas rien 
en ces temps de misère - comment il faut s'y prendre pour obtenir des lua- 
rengs... dans un potager ! il. 
e-tz- aA-14eý(-D sle 4S. 13 lele49le, 9-<; ý 
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- Tenez ! Voici une personne à la- 
quelle, dans maintes occasions, il faut 
faire la respiration artificielle. 
- Pourquoi ? Elle tombe à l'eau 
vent ? 
sou- 
- Non. Elle se iioi(,, facilemezit dans un 
verre d'eau ! 
1. 
51 - 
Légende de Noël 
Scène enfantine. ' 
PEE SONNAG ES: 
MARC, 9 ails. 1 JÉSUS, -) ans. 
SIMON, 7 ans. ý UN ANGE. 
La scène se passe à Nazareth, (levant la 
maison du charpentier. 
SCÈNE PREMIÈRE 
SIMON et MARC. 
Si. ýIoN. - Tu le connais, le petit garçon qui (Jemeure ici? MARC. 
- Bien sÙr que Je 
le COnnaiS Ci' 
Petit -J(ýsus, nième que je suis grondé et puni à la maison presque tous les jours à Cause de lui, 
SiýNioNý. - Pourquoi, à Cause de lui'? inais, 
on m'avait (lit qu'il est toujours sage. 
MARC. = Eh bien, justement, c'est le plus 
J)etit de l'école et il est touJours le premier, 
J: 
ý Puis, moi qui suis bien plus grand, ça 
. 
acl 1v mon papa quand le rabbi lui dit ton- 
jours, qu'il 11, V a point (je si lion que le petit (lu Alors, moi, J'en ai 
assez, et je voudrai-, lui jouer un tour, pour fui apprendre à ètre toujours à mon Chemin. 
,t toi, tu vas m'aider. 
SiNiwç. - ()fi, si tu veux- mais que %vux-tu lui 1- aire? Il ne faudrait t'out (le même pas lui 1. aire (In mal, il est plus petit que nous, 
ça serait làche ! 
MAItc. - Bien sùr, vovons ! mais il 1. aut trouver quelque chose. 
- cachons-nous derrière les plan- S1 Ni 4) ". 
ehes, nous Verrons Ce qu'il fait. et les id(-ý_, s 
Viendront toutes seules, et puis, je serais 
bien Content de VennuYvr, Parce qu*il 
insullf . .. 
INIAMC. - Qu'est-ce que tu (lW? le petit 'li- sus, t'a instillé? 
ý IMON. - S(Ir! il j1j'a (lit que li'ýtý'liS 
CrUel S' 
et méchant, et Po Il rtant je ne lui avais rien 1, i . 1; 1i> 'Ilf et iv il,. lui pa. pas ; J'arrachais ; eu- 
27ý1JJoiit'e chez 
Fauteur par ses petits-fil,,, le léceinbre 1926. 
lenient les ailes des papillons pour les voir 
courir sur lvurs pattes. (, '4"t; lit drôle et ça ne 
le regardait pas. 
MARC. - Ecoute. il %ivnt. cachons-nous. 
SCÈNE Il 
JÉSUS, seul. 
Jiý'. Su. s, ('111rant par l'aub ' 
-e c(; lé de la scéne 
et tenant à la main mi toat petit sapin. Se 
Parlant à lui-même. Dire que ce tout petit 
arbre c'est la plus haute pointe (lu grand 
cèdre que papa est allé abattre soi- la mon- 
tagne pour faire (les poutres et des planches ! 
Papa in'en a fait cadeau parce (lue c'est 
aujourd'hui ma fête de cinq ans. 
Qu'est-ce quo je pourrais on faire pour 
qu'il donne du plaisir à quelqu'un ? Il ne faut 
pas que ma l'étv soit unv fête pour moi tout 
seul. 
Je m'en vais le planter, en attendant, sur 
mon petit tas de sable, peut-être qu'il p-ran- 
dira et qu'il deviendra un autre 'grand arbre 
coiiiii](1 ceux de la forêt (lu Liban et il Y aura 
alors de la place dans ses branches pour 
beaucoup d'oiseaux. . 1v regarderai comment ils viendront y faire leurs nids ... et Je les écouterai chanier. Jl plante le petit (wbre 
dans le sable. 1 Et puis, Je vais aller chercher 
(le l'eau pour l'arroser; Je trouverai hien, 
près (lu puits, pour en remplir 
Mou petit : Irrosoir. , Il sorf. 
ý 
SCÈNE 111 
MAItC et SIMON. j'Ils sortent ilc 
les plunclées. ) 
SimoN. - Vois (Jolie Io petit nigaud qui 
%vlit l'aire pousser []Il arbre sans racines! 
lNlAIý(:. - 
POUI' %*Oil' IVI, 1)4'tit-S Ibire 
leur ilid là dedans ! 
SiNio,;. - Nous allons lui donner une locon de Jardinage (10111 il prolitvra, puisqu il 'est 
le plus sa-e. n 
MAHC. -- Et nous allons le %oir lui-nième à quatre patte:, puisque ça lui oll'ý1)1; iit qu'on 
fiasse sur le sol marcher 14", papillons ! 
UNION. - i: 01lirlli-, Ilt c; C? 
Mmtc. - Tu sais qu'il va toujours les Yeux 
Ivýq, ýs w'r'; les Moiles. Alors. pour qu'il soit 
en retard à la du soir, nous tendrons 
une fict-Ile à travers soi) chemin, ià l'endroit 
où 14, troupeau de .1 passý. Il tombera 
et se flera tout sale et le rabbi le grondera 
et, peut-être, le punira. 
, 0. ý . ', 
il ,. 
1111>11.1 S«; I".. Il, jtýill, ý Je sapili 
iDé, -c, upage d'Alice Ilerrenowl 1 
SINI(jN. 
- Et en attendant son petit arbre 
Va 1JOUS Seilvir à filire un beau petit fagot 
que Madame pourra brûler sous sa 
marmite pour cuire son souper. ill eie. ). (Iche 
pendant ci, temps le sopin et le réduit en 
f«Yo f. 1 
MARC. 
- 
Et d(IlMill 11OUS des 
flourinis dans sa blouse et elles le piqueront 
et on verra bien si Jï-sus ne sv diýcidvra pas 
aussi à botiger Ï1 - Care ! le voilà 
qui 1-g-Nif-lit, cachons-nous. Laisse le fýqgot sur 
le sable, nous %vrrons s'il va l'arroser ! 
SCÜNE 1V 
. IFSI*S, seul. 11 porlalit avec pré- 
comiion son petit plein il*('(lie, 
consterw; et pleure., 
JÉsus, s'agenouillant devant les débris titi 
petit sapin. - Bon Dieu, pardonnez îè ceux 
qui ont fait ça. Ils sont bien imillieurvux 
puisqu'ils sont si mi-chants. A pri-sent Je 
veux demander à papa des gros morceaux 
de bois pour giotilif-1. à la maman de Simon. 
on (lit qu'elle est si pauvrv. Je %oudrais que 
tout le monde soit contvnt le jour de ma 
fé te! 
Et puis. les potits Cailloux blancs (lut- J'ai 
trouvés pri-s du la fontArie. J'irai lvs porter 
à la swur il, MýII(- polir titi . -ij, 
puisqu'elle vý, t toujours ilialatio. et qu'elle 114- 
peut pas courir. ", Pekifl(ikil ce temps la nuit 
est venuc, on ne voil plus b-ès bien ce qui 
se Je veux quand même arroser 14-S 
restvs de mon petit que Ivs' 
- le re, 1 
'Il arr(k. se. ' Et main- anges 
tvilant jv Veux aller demander titi bois à 
l'atelier, j'entends que papa range ses (-)Util.,. 
JI, renfre, (lojis 11, maison tandis que tic 
petites à briller îe la 
m? il était., 
sCi`NE V 
SIMON, MARC. puis j'Sinion et Marc 
plissent chacun l(f 1,: Ie, l'elle à droite, l'au- 
ire il gauche du las (le planches. ) 
pa"Imit bas, ti'l"S émil. - Marc ! 
as-tu entendu ce qu'il a (lit'? 011 1 regarde 
ça ' Le petit arbre est de nouveau là et il a 
grandi. il a beaucoup plus (le branches ., r Mmtc. - Fai peur, je vOis un ange 11 
Viý11011\ à l'vildroit OCI U. sus a I)Ietll*t- 
ramasse toutes ses larmes et il vu filit de', 
étoilesl - Sauvous-nous! 
Simo\. - Non, il vaut mieux rester c. ii(-Iil'-,, 
si nous sortions on nous verrait. - Ft pili', 




l-, branchvs (lu sapin et ca fait des lumière, 
dans la nuit ... -tri. (lue, 
le jour, Ce Seront 
des Ileurs '. 
Mmtc. - J'ai pf, uir, parce (lue nous avons êtî. iiit'-cll; iiits 1 




- (111*0 S; Iit (Ille C'est Ilous? 
SIMON. 
- Bivil sill*, I)tlis(lil'il ýk 
de 
Illa pour lui filirv (lu bien et de ta Sil-ill' 
I)oul, lui porti. l. (111 ji-Il ' 
Mmtc. 
- Mais alors, (-'est affreux 
SIMON. 
- Tais-toi. le Voici. 
j'Jésus sort (le la maison, portant quelques biiches et s'agenouille devant le sopin illit- 
.1 ÊSI - S. Merci, bon Dieu, il*zt%oil- 4-xýjilct*- Illa prière, Merci d'avoir nie., larmes en lfInliý1. vs-. Et d'avoir envo. % .1 ton allp. dans la oui, 
Pour relever Ce que le mal avait détruit. 
Et à il file faut des amis pour 
Ina fête ! Nlarc 1 Simon ! venez, pour- 
(lflol vous Cýjchez-vous ? Veuez, je Vous ilivite. 
MARC et SIMON, ile jeti?, cachette, 
lekilement et Nous n'osons Ims' 
SIMON. 
- Fai ('ý1é jaloux... 
MARC. 
- . 
[': fi 1*-tf'- cf"iltýl ... MAM: et SIMON - NOUS ; IVORI- 
eté Inf'-ellants. 
- Eh bien, depuis et- soif-, VOUS 
Sel ,, ýez bons, puisque . 1v vous pardonne. Il 11,011 t'embrasse '! 
MARC. 
- Nous Sommes bivil 
fiâChés de 
t'; tVoir lait (le la pville. 
-lÉsus. - Embrassez-moi le,, deux et venez 
; 'vec moi porter le petit arbre et toutes ses Il Imières à la petité. malade. Marc' 
C est toi qui Ir portvras, et toi, sinion 
', 
tu 
le hois à ta Inainan pour (! fi elle 
volis etiii-v g1t. la sotjl)gý et. Soif. 1V,, anges (l u4- nous lie vO * voils 
pas nous 
'accompagneront en chantant des catitique-, ! 
j'Ils se I)e, iilii)it que 
le rideau tombe. I! 
. 1. de P. 
Uije petite fille de quatre ans est týLqujnép par ses frères. Elle s'en va, 
Pleurant, dire à sa mère : 
- Ils ne savent pas comme je suis bon! 
L'art d'être Centenaire 
Ceci n'est pas une "((*Iýllile (I«al)othi- 
caire. Ni, davantage, une proposition de 
traitement à la Voi-onoff. Il existe une 
recette très simple de devenir une cente- 
naire robuste, vaillante à la tàche comme 
aux premiers jours: demandez plutôt à 
la musique militaire «Les ý%i, nies-ECýu- 
nies», dont le «Tout Chaux-de-Fonds> a 
joyeusement fêté le centenaire, les 2 et 
3 juin 1928. 
Une plaquette a paru, sous la signature 
de l'auteur de ces lignes, dont le titre 
suffit à caractériser le passé glorieux de 
notre belle fanfare, si populaire : «Les 
cent ans de vie républicaine, patriotique 
et artistique (le la Musique militaire Les Arincs-Rêunies, la Cliaux-d(, -I, 'onds, 1828-1831-1848-1898-1928. » Il n'y manque 
que la date de 1K)6, (lui touclie aussi à 
l'existence des «Armes-Itétinies», et la 
juxtaposition avec l'Histoire républicaine 
neucliâteloise serait complète. 
Car, des leur naissance, les «Armes- 
Réunies» furent un ardent foyer de vie 
républicaine. On y conspira même, on y 
souffrit pour la bonne cause. Et c'est 
pourquoi, d'un cSur unanime, en dehors 
des mesquines divisions politiques, les 
enfants de la Chaux-de-Fonds ont, avec 
grand enthousiasme, commémoré l'anni- 
versaire joyeux de sa fondation, à l'égal 
(Viiii des événements les plus heureux 
dtins l'Histoire de la Cité. 
Le soussigné eut le privilège d'écrire, 
en 1898, un travail très complet sur le 
brillant passé de la fanfare aimée : «La 
musique militaire «Les , %rmes-Réunies», 
soli passé, son présent. » La publication 
jubilaire de 1928 résume et parachève, 
pour la période moderne, la précédente. 
Elle rappelle les tribulations, un moment 
angoissantes, par oÙ passèrent les socié- 
taires des «Armes-Réunicsý,. Résumons 
a grands traits, pour le vénérable «Mes- 
sager boiteux », les étapes d'une histoire 
longtemps mouvementée. Au proverbe 
(lui veut que la musique adoucisse les 
moeurs, on peut rétorquer qu'elle n'adou- 
cit pas nécessairement les musiciens, ni. 
surtout, leurs contempteurs. 
« Les Armes-Réunies » datent-elles de 
1828 ou de 1831 ? on n'est pas tout à fait 
fixé sur ce point. Les procès-verbaux du 
début, seules pièces à conviction pro- 
bantes, font totalement défaut. Il existe 
des statuts, établis avec soin, datant de 
1831. 'Mais on sait pertinemment que la 
base fondamentale de la société est anté- 
rieure à cette date. Le « noyau » de la 
fanfare existait déjà, comme « Musique 
des Carabiniers > (nom originel des « Ar- 
mes-Réunies »), depuis 1828. C'est indé- 
niable. Plus outre, une bannière, celle de 
1896, porte l'inscription :« 1828-1896 ». 
C'est qu'ainsi des indices probants au- 
torisèrent cette première date. 
Suspecte, non sans de justes raisons, 
au régime royaliste, la «Musique des 
Carabiniers > vécut tant bien que mal, 
et plutôt mal que bien, jusqu'à la mi- 
aoùt 1840. A chaque occasion favorable, 
elle ne manquait pas d'affirmer ses sen- 
timents pro-suisses, notamment par une 
participation assidue aux «tirages fédé- 
raux », en compagnie de la société de tir 
« Les Arnies-Réunies», de huit ans plus 
âgée que la fanfare, et non moins répu- 
blicaine qu'elle. La frontière bernoise 
franchie, à la Cibourg, on arborait des 
petits drapeaux fédéraux, alors proscrits 
sur terre neuchâteloise, on criait, à pleins 
poumons :« Vive la Suisse ! »; c'est de 
cette époque que date l'expression :« On 
est de Berne». témoignage de vive satis- 
faction. 
Le 15 août 1840, le gouvernement roya- 
liste eut la joie de prendre la fanfare 
abhorrée en faute. A l'occasion d'un « ti- 
rage » des Armes-Réunies-tir (qui ont 
donné leur nom à la musique), une niani- 
festation spontanée eut lieu en faveur 
de l'ex-maire Sandoz, dont l'ardent répu- 
blicanisme avait entraîné la démission, 
et qui allait partir pour l'Amérique. Sous 
les provocations des royalistes, nos amis, 
hués et sifflés, ne purent s'empêcher de 
crier :« Vive la République !» Cri sédi- 
tieux. Il n'en fallut pas davantage au 
maire Challandes. homme-lige du gou- 
vernement prussien, pour obtenir l'inter- 
diction aux « Armes-Réunies > de «faire 
musique en pnblic ». Pendant quelque 
temps même, de crainte de graves sévi- 
ces, nos musiciens durent répéter dans 
des caves. 
La révolution du ler mars 1848, à la- 
quelle ils ii«étaient pas étrangei-s, \ int 
leur apporter la consâécration reconnais- 
sante du pays neuchàtelois et de la Cité, 
de surplus. Il n'est pas une manifestation 
publique à laquelle les «Ai-iiies-Iléunies» 
ne soient conviées. Leur réputation à J'é- 
tranger est aussi solidement établie que 
partout en Suisse. Nous leur devons, 
entre autres, la superbe fête fédérale de 
musique de l'an dernier. Estimé(ýs de tout 
un chacun, les « Armes-Itéuiiies» virent 
accourir à leur centenaire des déléga- 
tions et notabilités musicales et politi- 
(lues d'un peu partout. Gouvernement 
neuchàtelois et autorités communales 
tinrent à honneur de les congratuler à 
l'envi. 
Le « Messager boiteux» n'a qu'un mot 
à ajouter : elles ont bien mérité de la 
Patrie neuchàteloise. 
A. NIATTIIIAS. 
91121, Z-I-Z'Z-"- A. ýI-M3ý(_D, 9l(Z-3wc- "Z A-AV-zý 19A- 
- C«vst \I.; Ii, ci-fto (-l1ý1]eIJr, il n'y 
a plus de vers. 
- Tenez, moi, je pêche avec un ver 
que la sécheresse a rendu solitaire ! 
lý 
CHRONIQUE ECONOMIQUE 
L'optimisme reste la note dominante. L'année qui vient de s'écouler est carac- térisée par une amélioration fort percep- 
tible de la situation. Il est vrai que l'éco- 
nomie publique mondiale n'en est pas en- 
core au stade de la sécurité absolue, mais 
son baromètre, affolé par laconflagration de 1914 à 1918 et par toutes les réýpercus- 
sions qu'elle en eut dès lors, paraître- 
Prendre une marche plus paisible et mar- 
quer le retour à une prospérité toujours 
Plus désirable. 
Les efforts tentés par tous pour res- taurer les relations internationales, le 
principe toujours plus proclamé de la li- berté, des échanges, le désir sincère de tuer la guerre, sont autant de facteurs 
qui autorisent tous les espoirs. Nous ve- 
nons de dire que l'idée du libre-échange 
seMble faire du chemin, il est juste ce- 
Pendant de reconnaitre qu'il ya loin en- 
COre de la théorie à la pratique ; si les 
conférences économiques internationales 
sont empreintes de cet esprit, le cliauvi- 
niSnie national n'est pas encore détruit 
et engendre toujours pas mal de maux dont le protectionnisme, se traduisant 
Par une élévation des barrières doua- 
Ilières, n'est pas le moindre. C'est ainsi 
que la conclusion des traités de commer- 
Ce est chose si compliquée et nécessite de laborieux autant que délicats pour- 
Parlers. Les discussions entre négocia- teurs français et suisses, présentes à tous les esprits, faillirent au cours de l'an der- 
nier tourner à la guerre douanière. Elles 
8e terminèrent heureusement, sinon à la 
satisfaction de chacun, du moins sans 11*0 de pertes pour nos principales in- 9usptries. Souhaitons que le traité des 21 Jallvier et Il mars 1928 facilite la reprise de relations devenues fort précaires de- 
Puis quelques années entre notre pays et sa grande voisine de l'ouest. La stabilisation monétaire décrétée par le gouvernement Poincaré après bien des temporisations et de nombreux ava- t<ll*s donnera certes plus de souplesse aux transactions. 
, C01111ne, d'autre part. la tenue des Chan- 
ýlu Av yý 
ges étrangers n'a pas eu de sensibles 
fluctuations au cours de l'année qui vient 
de s'écouler, que les troubles politiques 
ont été rares - ceux assez graves d'Ex- 
trême-Orient mis à part - l'industrie 
suisse a travaillé dans de bonnes con- 
ditions, c'est-à-dire a occupé la main- 
d'oeuvre et les machines, a renté le capi- 
tal engagé, sans toutefois laisser de mi- 
rifiques bénéfices. La diminution du 
chômage est, à elle seule, déjà une fort 
bonne chose ; complétons-la du rétablis- 
sement Progressif, sinon total, des finan- 
ces publiques, des bénéfices réalisés par 
les régies publiques, pour dresser le bi- 
lan favorable de l'exercice 1927/1928. 
L'industrie horlogère suisse a exporté 
de juillet 1927 à août 1928,21.980.573 
montres et mouvements finis pour une 
somme de fr. 265.929.059. - ; ce résultat 
est intéressant mais pourrait l'être da- 
vantage si l'entente se réalisait enfin 
sur un certain nombre de points tels que 
la répression de la plaie du chablon- 
nage 1. 
Une association des industriels des 
branches annexes de l'horlogerie (Ubah) 
a été fondée le 12 décembre 1927, puis une 
Fiduciaire horlogère (Fidhor), plus parti- 
culièrement chargée de contrôler les cré- 
dits et l'observation des conventions en- 
tre groupements, est entrée en activité le 
ler mai 1928. La Chambre suisse de l'hor- 
logerie, de concert avec la Fédération 
horlogère, étudie toujours les problèmes 
si nombreux et si complexes de la res- 
tauration de notre belle industrie ; leur 
tàche n'est pas facile, d'autant plus que 
l'intérêt particulier domine constam- 
ment. Le gouvernement neuchâtelois et 
plus particulièrement le chef du Dépar- 
tement de l'Industrie se sont préoccupés 
de toutes ces questions vitales pour notre 
pays. Signalons encore tout spécialement 
le travail ardu auquel s'est livré la Com- 
mission d'experts nommée par le Con- 
seil d'Etat le 5 avril 1927, dont un subs- 
tantiel rapport, daté du 30 janvier 1928, 
constitue une précieuse collaboration à 
l'Suvre d'assainissement poursuivie. 
En chroniqueur consciencieux, nous de- 
vons souligner la vogue dont jouissent 
les manifestations économiques organi- 
sées soit sur le terrain national, soit plus 
, Voyez l'artiele sp(wial stir cette question. 
ý, ', W 
modestement dans des limites régiona- 
les ou locales. Le Salon de l'automobile 
à Genève, puis la Foire suisse d'échan- 
tillons à Bâle et enfin le Comptoir de 
Lausanne ont connu les grandes afflu- 
ences et, ce (lui n'est pas à dédaigner non 
plus, ont contribué très largement à fa- 
ciliter les échanges commerciaux tout 
en faisant connaitre, au long et au large, 
la réputation des produits nationaux. 
Le Comptoir de Neuchâtel de ]'Indus- 
trie et du Commerce, ouvert pour la troi- 
sième fois du 5 au 13 avril dernier, fnt 
un succès. llus de 20.000 visiteurs s'y 
rendirent et, de l'aveu même des expo- 
sants, de nombreuses et intéressantes af- 
faireýs s'y conclurent. Le comité d'orga- 
nisation qui avait donné un éclat tout 
particulier à cette manifestation boucla 
ses comptes sans déficit. 
Dans quelques jours, Berne verra s'ou- 
vrir les portes de la « Saffa», importante 
démonstration de l'activité féminine dans 
tous les domaines. Cette exposition, qui 
méritera d'ètre fréquentée, est le fruit 
d'un inlassable travail de plusieurs mois 
pour lequel les organisatrices ont droit 
d'emblée à tous les éloges. 
Enfin, le canton du Valais, (lui pour- 
suit depuis quelque temps déjà une 
campagne collective pour la diffusion de 
la production indigène, se met sur les 
rangs avec son Exposition cantonale à 
Sierre, en aoùt-septembre 1928. 
Cette profusion de foires et d'exposi- 
tions de toutes sortes a ému certains mi- 
lieux, industriels surtout, qui posent la 
question de savoir si la multiplication 
n'est pas plus nuisible qu'utile au pays. 
Poser le problème ne veut pas dire le 
résoudre, aussi attendons avec curiosité 
le résultat de l'étude qu'ont entreprise 
les cercles compétents. D'ores et déjà 
qu'il nous soit permis de dire que toutes 
ces manifestations de la vie économique 
sont un stimulant heureux ; elles com- 
portent en elles-mêmes les éléments 
d'une publicité extrêmement vivante 
qui porte des fruits abondants dont l'en- 
semble d'un pays profite sans conteste. 
Aoùt 1928. G. A. -D. 
ele-ele. 1-DA-ýpý,! ýý_lelel@le, Qliýý, ýýý 
Les enfants et les fous s'imaginent que 
vingt francs et vingt ans ne peuvent ja- 
mais finir. Franklin. 
Croquis de mon pays 
ý AVI-A: HATýi 11A 1 l(lýN ý 
ýNl()n pays s'est vêtu de silence. Long- temps les flocons ont neigé avant d'uni- 
fier la campagne abandonnée, qu'au gré 
des jours visitent le soleil ou la brume. 
Rien ne distrait les sapins figés dans une 
amère méditation. Giflée par les bour- 
rasques, inquiétée par le vent, leur pliv- 
sionomie s'assombrit encore. Immobiles, 
ils s'absorbent, pareils à des fakirs 
qu'aucune pensée ne fait plus tressaillir. 
Pourtant, de temps à autre, leui vie 
latente se manifeste ; elle secoue le poids 
qui charge leurs épaules oppressées, 
écroulées sous un faix de désespérance. 
Aux vallonnements ébauchés à peine, (lui 
gravissent les pentes de Pouillerel, s'ins- 
crivent les sillons des skieurs. Leurs pis- 
tes se croisent, s'emmèlent, se perdent, 
se retrouvent, et sur leur mystère, s'abat- 
tent les corbeaux rauques acharnés à dé- 
chiffrer l'énigme qui se continue en de 
bleus lointains. De maigres arbrisseaux 
jalonnent le souvenir d'une route. Au 
flanc de la montagne ils tournent, s'iso- 
lant à la lisière des plaines, des plaines 
grandies par la blancheur hivernale, 
s'unissant aux sapins des bois, muette 
compagnie, gardienne des chemins des 
beaux jours. Un vague sentier vagabonde 
à leur suite, enfoncé entre des menées 
qui s'arrondissent ou creusent des abÎ- 
mes en miniature au-dessus de sa neige 
molle. En surplombs bleutés ou rosés 
par les heures, leurs vagues roulent, (lue 
le gel fige en dentelles de larmes fra- 
giles. 
Mon pays dort. Et pour ne pas l'éveil- 
ler, sur son sommeil, doucement glissent 
les hommes. Entourés d'un fin nuage de 
neige soulevée, les longs skis éveillent 
des frissons sous les arbres courbés- 
Rapide, leur frisselis s'élève, fuit, retofn- 
be dans un silence approfondi par leur 
passage. Fugitives apparitions emffli 
le paysage blanc coupé de vert, les (']ai- 
res taches humaines s'effacent, se fOn- 
dent dans le calme. Parfois un grelot 
tinte, clair. C'est un attelage, trait noir 
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qui se déplace miraculeusement sur la 
neige. Le cheval agite ses sonnailles; 
ses naseaux fument ; sa croupe cahote, 
Subit tous les heurts infligés aux sabots 
par le cheinin tourmenté. Le paysan som- 
nole, emmitouflé, et la fumée de sa pipe 
devinée se dissipe en. brume transpa- 
rente. Sous un voile de brouillard, la 
ville se perd, couchée au long du val. 
Au soleil ses toits resplendissent, coupés 
de noires cheminées où veille une cor- 
neille d'encre de Chine. La cité semble 
Morte. Sous la neige elle se blottit, elle 
resserre ses maisons autour des clo- 
chers vigilants. Et sui- sa confiance 
'vivent, seuls, les longs doigts des divines 
demeures. Affrontant l'hiver, ils s'élan- 
cent plus haut qu'habituellement, pour, 
semble-t-il, braver les ouragans, pour 
attirer sur eux, invulnérables, les rages 
sifflantes des vents déchainés, les tour- 
bijjOjjý 
.; envahissants 
des flocons tenaces. 
Plus haut encore ils montent. Par-dessus 
]es cimes des sapins qui grimpent à 
l'assaut de Pouillerel, leur index fuse, 
d. 'un élan surhumain, pour indiquer au 
sIgnal du sommet le céleste chemin. Et leur extrème pointe, en son effort, est 
aperçue. Pouillerel entend l'appel de la Chaux-de-Fonds. Il hausse sa flèche OÙ 
s'accrochent des cristaux. Il défie les 
souffles glacés qui l'étreignent, il se rit 
des colères aveugles de la neige exaspé- 
rée. Il cherche, lui aussi, la voie du ciel. 
Mon pays dort dans un lit de silence. 
Mais par-dessus ses réves enneigés, la 
ville et la montagne unissent leurs 
foi-ces, leurs espoirs. Ebauchant le geste 
adorateur, leurs clochers les font se re- 
joindre en un acte de foi. Agenouillée au 
pied du mont, la Cité prie, gardée par des 
doigts qui savent indiquer les cieux. 
Hélène HUGUENIN. 
Curiosité mal placée 
On raconte que le vénérable pasteur 
Ch.... titulaire d'une paroisse du canton 
de Vaud, posa, un jour, cette question 
à Fune de ses ouailles : 
- Que pense-t-on de moi dans le 
village ? 
- Que vous ressemblez au bon Dieu, 
répondit le paroissien. 
- Ali !? fit le pasteur, interrogateur 
et flatté ! 
- Oui,... la semaine vous êtes invi- 
sible ; le dimanche matin, incompréhen- 
sible, et le dimanche soir, éternel ! 
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L'activité de la S. d. N. 
Juin 1927-. iiiiii M'N) 
Quand bien même il n'a pas toujours 
été couronné de succès, le travail de la 
S. d. N. pour le rapprochement écono- 
mique des Etats ou pour la célèbre tri- 
logie : arbi t rage- sécurité-désarmement, a 
été particulièrement assidu. 
En effet, la Conférence économique de 
mai 1927, à laquelle participaient 50 
gouvernements et un grand nombre d'or- 
ganisations internationales, se prononça, 
à l'unanimité, en faveur de la liberté de 
commerce international. Elle recomman- 
da l'abolition des barrières douanières 
établies depuis la dernière guerre et pro- 
posa des mesures remarquables destinées 
à résoudre la crise de l'agriculture. Le 
Comité consultatif économique - dont 
fait partie le Dr Laur, secrétaire de la 
Ligue suisse des paysans - veille à 
l'application des recommandations de la 
Conférence internationale et s'est réuni 
du 14 au 19 mai 1928. 
Au milieu de l'automne 1927, une con- 
férence diplomatique eut lieu à Genève 
pour traiter la question de l'abolition 
des prohibitions et restrictions à l'im- 
portation et à l'exportation. Il en sortit 
une convention, signée aussitôt par 18 
Etats, qui constitue le premier traité de 
commerce plurilatéral. 
On travailla aussi à mettre au point 
des conventions sur l'unification des lé- 
gislations en matière de lettres de change, 
sur l'exécution des sentences arbitrales 
rendues à l'étranger, sur la répression 
du faux-monnayage ; on s'occupa encore 
des mesures à prendre pour éviter la 
double imposition et l'évasion fiscale. 
Dans l'activité économique de la S. d. N., 
il faut compter aussi ses efforts pour 
l'assainissement des finances de l'Es- 
thonie, de Danzig, de la Bulgarie et de 
la Grèce. En outre, dans ces deux der- 
niers pays l'établissement des réfugiés 
a fait de remarquables progrès, ainsi que 
l'action de secours en faveur des réfu - 
giés arméniens et russes, sous la direr- 
tion de Fritjof Nansen. 
Enfin, la 3-P conférence générale des 
commun i cations et du transit s'occupa, 
entre autres choses, de la création de 
pièces d'identité pour personnes sans 
nationalité. 
Les résultats sont moins palpables 
dans le domaine de la limitation des 
armements. Pourtant la Hollande et la 
Pologne, d'accord avec les Etats scandi- 
naves, se sont prononcés énergiquement 
en faveur des principes du Protocole de 
Genève et ont obtenu de l'Assemblée une 
déclaration, votée à l'unanimité, con- 
da. mnant la guerre d'agression. En outre. 
on dressa un nouveau plan pour la con- 
tinuation des travaux. Mais, grâce à l'in- 
tervention des représentants de FU. B. 
S. S., la session de la Commission pré- 
paratoire du désarmement (mars 1928) a 
débuté de telle façon que la marche i-Cgu- 
lièredesestravaux a été entravée. Cepen- 
dant, le projet du secrétaire d'Etat amé- 
ricain Kellogg, (lui vise à la conclusion 
d'un pacte mettant la guerre hors la loi 1, 
prouve que, malgré tout, on peut avoir 
bon espoir. 
Les travaux préparatoires du Comité 
d'experts pour la codification progres- 
sive du droit international sont assez 
avancés pour (lue l'on puisse prévoir, 
pour 1929, la convocation de la première 
conférence. 
Le champ d'activité le plus étendu de 
la S. d. N. est, sans contredit, celui qui 
comporte les questions sociales et huina- 
nitaires. En tout premier lieu, il faut 
signaler la création. en collaboration 
av ec la Croix-Rouge (juillet 192-é), d'une 
uni-on internationale de secours aux po- 
pulations frappées de calamités. 
Il faut mentionner ensuite la lutte 
contre l'opium, contre la traite des 
femmes et des enfants, les études faites 
pour améliorer en droit et en fait la si- 
tuation des filles-mères et des enfants 
illégitimes, et, enfin, les importants tra- 
vaux de la division de l'hygiène. 
A côté de ses affaires courantes (pro- 
tection des minorités, mandats, etc. ) le 
Conseil de la S. d. N. avait à traiter di- 
verses questions politiques imporLantes, 
à savoir, entre autres, une série de dif- 
férends entre Danzig et la Pologne, le 
différend roumain-hongrois au sujet des 
1 Ce pacte a eté signé le 2î aoÙt, à Pari,, pa" 
quinze Etats. D'autres adhésions suivent. 
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optants hongrois, ]*affaire de Szent- 
Gotthard, etc. 
Le conflit de Memel, sur lequel le 
gouvernement allemand avait attiré l'at 
tention du Conseil, fut résolu par une déclaration solennelle du président des 
ministres de Lituanie affirmant que son 
gouvernement entend respecter le statut de -Memel. On est arrivé également à ré- 
concilier la Lituanie et la Pologne, le Conseil leur ayant recommandé d'enta- 
Mer des négociations directes en vue 
d'établir des relations normales entre les deux pays. 
Sous J'énergique impulsion de son 
directeur, le socialiste français Albert Thomas, l'« Organisation internationale 
du Travail» a vigoureusement poursuivi 
ses travaux pour l'amélioration de la 
condition des travailleurs sous le rapport de ]'hygiène et de Faisance matérielle. 
Relevons. en terminant ce bref aperçu, 
quelques procès parmi les nombreux 
(lui ont été engagés ilevant la Cotir (le 
Justice internationale : 
1(l L'affaire de Clioi-7ow. Requète du 
gouvernenient, allemand au sujet de la 
I)risc, de possession, par la Pologne, de 
Pusine d'azote de Chorzow en Ilaute- 
Silésie. Le 26 juillet 1927, la Cour re- 
connut sa compétence dans cet affaire. 
, Ilon s que la Pologne la lui contestait. 
Le différend pourra être réglé dans le 
courant (le cette année. 
21, L'affaire du i( Lotus ». Un tribunal turc avait condamné le Français DeMons, lieutenant de vaisseau, auteur respon- 
Sable d'une collision en mer. La France 
COnte. stait la compétence de la juridic- tion turque. La Cour appuya le point de 
Vue turc par soit arrêt du î sept. 1927. 30 11 Cour décréta, le 8 décembre 1927 
contrairement à finterprétation du 
gouvernement roumain - (lue la COM- mission européenne du Danube avait, 
-Slir le tronçon du fleuve compris entre Galat, z et Braïla, la même compétence 
(Vit, sur celui en aval de Galatz. 
. 
4,1 Différend polono-allemand sur les 
('('Oles minoritaires en Ilitllte-Silésie. Le 2r) avril 1928, la Cotir rendit un arrêt 
plutôt favorable an point de vu(I alle- 
Mand, à savoir qu'il ne petit y avoir, de ]il part des autorités, de contestations sur Ift question de savoir si une personne. 
appartient ou non à une minorité. 
- Avez-vous déjà fait 
rapie ? 
f2a. ýu de l'hydt-olliý- 
- Oui, docteur, un jour en pêchant ; 
mais ça ne m'a pas réussi ; je suis tombé 
à l'eau et j'ai failli me noyer. 
Pensées de Marc-Aurèle 
Accoutume-toi à être intérieurement 
attentif aux paroles des autres, et entre, 
le plus possible, dans I'àme de celui qui 
te parle. 
Que l'avenir ne te trouble point; tu 
l'aborderas, s'il le faut, muni de la même 
raison dont tu te sers maintenant pour 
le présent. 
D'Antisthène :« C'est chose royale que 
de faire le bien et d'être blàmé. » 
L'art de la vie est plus semblable à ce- 
lui de la lutte qu'à celui de la danse; 
on s'y tient prêt et inébranlable à du su- 
bit et à de l'imprévu. 
Si quelqu'un, se tenant près d'une 
source limpide et douce, l'injurie, elle ne 
cessera point de faire jaillir son eau ; et, 
s'il y jette de la boue, du fumier, elle 
aura vite fait de le dissiper, de le laver, 
et n'en sera nullement souillée. 
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Les Eclaireurs de Finchley 
à Areuse 
AVD: 
Le Ionie groupe des Eclaireurs de Finch- 
ley, Londres, organise chaque année un 
camp de vacances dans une contrée dif- 
férente ; il a fait choix, en 1928, des bords 
du lac de 'Neuchàtel, et quarante-trois de 
ses membres ont passé douze jours, du 
29 juillet au 9 août, dans la propriété 
Bovet, à l'embouchure de l'Areuse. Favo- 
PiSés par un temps idéal, établis dans 
Une région charmante, ces éclaireurs ont 
appris à connaitre et à apprécier la 
Suisse, où la plupart venaient pour la 
Première fois. 
Ce groupe, sous l'excellente direction 
de Al. NIV. Laing Barclay, compte au total 
une centaine de membres, dont une par- 
tie ont été retenus en Angleterre par 
leurs occupations ; il est fort bien orga- 
nisé et composé en majeure partie d«E- 
cossais. Tous en por- 
tent le pittoresque 
C4)stllme national et, 
ils ont une mitsiqtj(ý 
écossaise, cornernu- 
ses, tambours et 
grosse caisse, diri- 
gee par un specia- 
liste, N 1.1 ý'I I-icA. 
Rutherford. Le grou- 
est sous le pa- 
tI)Iýona9e du due de 
Richmond & GOI. - don ; parini les vice- 
patrons figul-elItto11- 
te une série de per- 
solinalités écossai- 
Ses éminentes. 
Il est intéressant 
de voir (le près cvý 
bl'itanniqUes, où Iv> 
l'eligions, les 1)1.0f('>- 
sions, les conditimis 
sociales, les iig(ý> SOnt confondus dans 
Ut'(, bienfaisante fra- 
ternité qui est d'un bon augure pour 
l'avenir de la famille humaine. 
Les éclaireurs ont visité Neuchâtel, 
J'Ilôtel de ville, le Musée avec ses auto- 
mates, la collégiale et le château, où ils 
n'ont pas manqué de voir, dans la salle 
des Etats, les armoiries de leur compa- 
triote, Mylord Maréchal, et celles de 
, Marie de Lorraine, duchesse de Longue- 
ville, devenue par son second mariage 
reine d'Ecosse et mère de Marie Stuart. 
En écoutant, dans la cour du château, 
les mélodies nostalgiques des cornemu- 
ses et en y voyant groupés tous ces cos- 
tumes écossais, la pensée se reportait à 
l'époque où lord Keith, maréchal d'E- 
cosse, était gouverneur de Netieliâtel, et 
où notre pays était le rendez-vous de 
nombreux Jacobites exilés. 
Mylord Maréchal, ce grand seigneur 
raffiné, ami des lettres et des arts, disait 
souvent préférer à toute autre musique 
le son du «pibroch » (cornemuse écos- 
saise) qui lui rappelait son pays natal ; 
il aimait à l'entendre retentir dans les 
montagnes du Jýira et emmenait volon- 
tiel-s avec lui ses joijeurs de corne- 
muses, lorsqu'il se rendait à Monlézi, 
chez son ami le colonel Abram de 
Jouem. de corlielliuse. 
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1'ury, à Cressier, chez Pierre-Alexandre 
DuPeyrou, ou à Cotendart, chez lord 
Wemyss. 
Les éclaireurs ont visité Morat, les 
gorges de l'Areuse, et ils ont été reçus 
(le la façon la plus aimable à la fabrique 
Suchard, qui les a vivement intéressés 
et où ils ont été comblés de présents, 
soirée du 9 août, les éclaireurs de Finch- 
ley ont quitté Neuchàtel, ne tarissant pas 
d'éloges sur la Suisse et l'accueil qu'ils 
y ont reÇu de tous. Ces relations inter- 
nationales sont excellentes et devraient 
être développées de plus en plus ; elles 
ne peuvent avoir que de bons résultats 
dans tous les domaines. 
Rivalité de pistons 
(AUTIJ EN l* 112 UE) 
Guorge, 1, thý m, ýi . ', h'. 1 j 1., --. 
suivant les traditions de la maison ; ils 
ont assisté, à Boudry, à la Fête natio- 
nale du ler aoùt ; leur musique, dans le 
cortège, et leurs danses nationales, au 
cours de la soirée, eurent un succès con- 
sidérable. 
Le 5 aoùt, les éclaireurs se sont rendus 
à Berne, où le ministre de Grande-Bre- 
tagne leur a offert un déjeuner et où ils 
ont été reçus avec cordialité par les 
éclaireurs bernois ; plusieurs pous- 
sèrent, le lendemain, jusqu'à Interla- 
ken. Wengen, la Schynige-Platte ; le 8 
août, un feu de camp réunissait, autour 
d'eux, à la pointe de l'Areuse, tous les 
éclaireurs neuchàtelois de la région : de 
nombreuses productions, danses écossai- 
ses, chants, récitations, animèrent la soi- 
rêe, qui se termina par l'hymne national, 
dont la mélodie est la même pour la 
Grande-Bretagne et pour la Suisse. 
aver un vif regret (pie, dans la 
Où cela s'est-il passé ? Dame ! j'ai pro- 
mis de ne pas le révéler. 
Ce village de X. du Val-de-Z., qui est un 
joli village dans une de nos belles val- 
lées (tous nos villages sont jolis et toutes 
nos vallées sont belles, donc ne cherchez 
pas trop), possédait, comme beaucoup 
d'autres, deux fanfares :« La Persévé- 
rante > et « L'Avenir ». 
La seconde était née des bisbilles an 
sein de la première et une bonne moitié 
de son effectif, était composée de trans- 
fuges. De là une rivalité incessante 
comme celles de la politique et celles des 
églises (pas bien méchante, il est vrai !) 
(lui partageait tout le village en deux 
camps. Le président de conimune, en 
ses discours ronflants comme un trom- 
bone, avait beau, les jours de fête, pré- 
cher la concorde et, levant les yeux vers 
le ciel, s'écrier d'un air inspiré :« Iler- 
sévère en l'Avenir ! », le pont n'était que 
provisoire. On était copains le verre, a 
la main; mais, le lendemain, l'abîme 
était creusé plus profondément encore, 
parce que Gustave avait dit... parce que 
Sandoz dit Trognu avait déclaré que... 
C'était il ya bien des années déjà; 
j'avais passé quelques semaines à X. et 
le soir, au Cercle, fraternisé avec de 
joyeux drilles de «La Persévérante>. 
On se tapait dans le dos, on disait des 
blagues et, avant de rentrer, on allait 
«en jouer une » au bas du bois ou sous 
les fenêtres de quelque belle, au risque 
de recevoir une aspergée de la fenêtre. 
C'était le, bon temps de la jeunesse. 
L'été suivant. il y avait fête au chef- 
lieu, dison., titi Tir c. intonal pour ne 
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lias dire autre chose. On avait organisé 
la Journée du Val-de-Z. et un cortège, où 
figuraient nos deux musiques, s'apprêtait 
à descendre en ville, bannières déployées. 
A ce moment-là, Gustave m'aperçut et, 
venant à moi, me prit à l'écart d'un air 
mystérieux. 
- Dis donc, crois-tu que ces chameaux de «L'Avenir» ont réussi à se faire placer 
avant nous au cortège. Quelle chipote ! Ducommun-Bancal a failli recevoir mon 
Piston à la figure. Ça lui apprendra à 
C'ri faire «du piston» tout le long de 
l'année... Tant pis! rien à changer, mais Jules et moi, on a eu une fameuse idée. 
Je pensais te relancer, mais te voilà, 
cela tombe à pie. Ecoute, mais écoute bien, sacrebleu ! Tu vas aller chez un jardinier commander une superbe cou- 
ronne, de fête, pas d'enterrement, dis, (aussi mirobolante que possible ; on te 
remboursera bien entendu). Mets-y une 
carte: « De la part d'un groupe d'amis 
et d'admirateurs du chef-lieu », et cet 
après-midi, vers la fin du concert, fais- 
nous la apporter... Ce qu'ils vont bisquer, 
ces sagoins de «L'Avenir»,... et pas un 
'flot là-dessus, hein ! 
-- Oui, oui, en règle. Un instant après, je voyais défiler, échelonnés dans le cortège, « L'Avenir» 
Puis «La Persévérante >; dans leurs uni- formes flamboyants, tous cuivres déchai- 
nés. Jules, les joues gonflées sur Vem- bourbure, grosse presque comme une 
Pomme d'arrosoir, de sa « basse», cligna de l'oeil en passant près de moi. Quant à Gustave. il beugla plus fort dans son 
cornet à piston, vrai chant de victoire. 
La farçe meparaissait «rigolo» ; je me 
rendis chez un jardinier et donnai toutes les instructions à un de ses bambins 
pour l'après-midi. 
«L'Avenir» avait joué durant le ban- 
(luet. «La Persévérante», toujours au deuxième rang, donnait également quel- 
ques heures plus tard, un concert à la 
cantine. Cela n'avait pas trop mal mar- 
ché sauf une fausse entrée des basses (Juies sùrement) dans «Poète et paysan» 
et lin magistral couac du baryton dans le grand solo des «Dragons de Vilars :: 
«Ne parle pas, Rose je t'en Supplie», 
sans compter une bousculade (vraie cour- 
Se ail clocher) dans le prestissimo de je 
ne Sais p1w, quoi. 
Comme le dernier morceau s'achevait 
je fis un signe discret de loin au gamiý 
qui, sous l'une des tables, avait masqué 
sa couronne presque aussi haute que lui. 
Il traversa toute la cantine, un peu gau- 
che, les joues cramoisies, escalada les 
marches du podium, et s'avança vers le 
directeur M. Giubelletti. Murmures flat- 
teurs, applaudissements. M. Giubelletti se 
redressa plein de fierté ; puis, avec un 
sourire de toutes ses dents, se pencha 
vers le petit messager et l'embrassa. Un 
instant après, la couronne fixée à la ban- 
nière de «La Persévérante », était balan- 
cée au-dessus des auditeurs. Nouveaux 
applaudissements, mais, cette fois, comme 
un tonnerre dont la voix se prolongea 
triomphale. 
Là-dessus, je m'en allai. 
Un jour plus tard, j'achetai la «Gazette 
du Vallon» et ne fus pas peu surpris d'y 
lire après l'annonce du renvoi au len- 
demain (faute de place) des discours et 
du détail de la fête, cet avis de la der- 
nière heure : 
«Nous apprenons qu'un groupe d'amis 
de « L'Avenir », au chef-lieu, enthousias- 
més par son superbe concert du banquet, 
a tenu à lui offrir une superbe couronne 
de laurier». 
«L'Avenir »! une couronne de laurier! 
je n'y comprenais rien. Il est vrai que le 
numéro suivant de ce même journal, an- 
nonçait en termes presque pareils: 
« Hommage. «La Persévérante »a été 
l'objet de la part d'un groupe d'amis et 
d'admirateurs du chef-lieu, d'une distinc- 
tion particulière. Une splendide cou- 
ronne de fleurs... etc. » 
Que s'était-il passé ? Je l'appris plus 
tard. 
L'après-midi de la fête, tous les musi- 
ciens de « L'Avenir» avaient été invités 
par la « Fanfare municipale» du chef- 
lieu, à boire un verre... ou plusieurs dans 
son local. C'est là qu'un ami de Ducom- 
mun-Bancal qui avait assisté au second 
concert, vint lui annoncer avec de grands 
gestes, la revanche de « La Persévé- 
rante » sous la forme que l'on sait. 
Ce fut une explosion de colère, car cha- 
cun fut convaincu que tout cela avait 
été manigancé. Mais un malin de la 
« Fanfare municipale» eut une inspira- 
tion : 
- Nous allons vous prêter une de 
nos couronnes de laurier (vous voyez, la 
vitrine en est pleine) et la plus belle, une 
toute dorée encore, avec laquelle vous 
rentrerez à X.. Et puis, je vais télépho- 
ner à la «Gazette du Vallon » pour (lue 
cette nouvelle paraisse déjà demain. 
précédant ainsi l'autre. - Fameux ! Chouette ! Oh ! la la ! la jambe à Jules 
et le nez à Gustave ! 
Ainsi fut fait. Le soir, au retour, devant 
les bonnes amies et les épouses «( les 
recueilloirs», comme les appelait irrévé- 
rencieusement Ducommun-Bancal) et 
toute la population, couronnes de tireurs, 
couronnes de fanfares défilèrent. Mais 
« L'Avenir», quoique un peu festonnante 
et très désaccordée, brillait d'un éclat 
tout spécial. 
Au fond tout se termina bien; per- 
sonne ne garda rancune et les jours sui- 
vants nos farceurs, d'un côté comme de 
l'autre, riaient sous cape, tandis que les 
lecteurs de la « Gazette du Vallon» ou- 
vraient de grands yeux : 
« Ilein ! nos fanfares, ces couronnes. 
On peut aller loin pour en trouver de 
pareilles Même au chef-lieu... %loilà la 
preuve pourtant... » 
Plusieurs semaines après, je retournai 
à X. et rencontrai Gustave qui, de nou- 
veau, m'îippela dans quelque coin sombre. 
Il pouffait de rire : 
- Combien cela a-t-il coùté ?... Ça a bien réussi, sauf que... En tout cas n'en 
dis rien ! 
Je n'en ai rien dit, mais après tant 
d'années... ma foi, j'ai trouvé l'histoire 
trop bonne pour ne pas l'écrire. 
Alfred CIIAPUIS 
Philosophie d'un lecteur du « Messager » 
La scène se passe à la fin d'aoùt 1927î. 
Quelques personnes se lamentent à pro- 
pos du mauvais temps, pluvieux et frais, 
qui ne veut cesser. 
- N'y faites donc pas attention, ob- 
serve un de nos lecteurs assidus. Le mau- 
vais temps n'est que dehors ! Ouvrez 
l'almanach et vous verrez que, depuis le 
19, il fait beau et chaud. Que vous faut- 
il de plus ? 
Voyez-vous, ajouta-t-il, le beau temps, 
c'est comme le plaisir, il faut savoir le 
l)i-(, n(ire où il sp trouve ! 
Oe l'exportation des ébauches et chabions 
dans l'industrie horlogère suisse 
Il nous a paru intéressant de résuitier dans ses grandes lignes cette question 
primordiale passionnant actuellement 
l'opinion horlogère. 
M. le prof. Henri Bühler, dans de remar- 
quables articles publiés dans « FImpar- 
tial » de la Chaux-de-Fonds, de 1926 à 
1928, a fait l'historique de la chose d'une 
façon Objective et fort intelligente. 
Comme son travail est basé sur des sta- 
tistiques officielles, ses adversaires ne 
peuvent en nier les origines. 
Pour commencer, qu'appelle-t-on un 
chablon ? Les chablons d'autrefois con- 
sistaient en mouvements ayant été re- 
montés complètement et que l'on démon- 
tait ensuite. Les différentes parties 
étaient emballées et logées dans les ca- 
siers de cartons spéciaux. Les chablons 
d'aujourd'hui sont simplement des 
ébauches (lue le fabricant d'horlogerie 
fait sertir. Il les expédie ensuite en vrac, 
comme les fournitures pour le terminage. 
Les maisons étrangères reçoivent en même 
temps toutes les différentes parties pour 
obtenir le mouvement complet, soit les 
assortiments ancre ou cylindre pivotés, 
les balanciers avec leurs spiraux, ca- 
drans, etc. Il ne reste plus qu'à assem- 
bler le tout pour obtenir un mouvement 
complètement terminé. De cette façon, 
il s'est fondé un peu partout à l'étranger 
des ateliers de remontage. Grâce au per- 
fectionnement technique, ces concurrents 
de notre industrie n'éprouvent pas de 
difficultés à donner satisfaction à leur 
clientèle. 
En 1927 le total d'exportation pour 
huit mois se montait à 81.427 kg. d'ébau- 
ches et de chablons. Ces derniers dépas, 
sanit de près de trois fois le nombre des 
ébauches. On reste effaré, comme le dit 
NI. Il. Bühler, de ce résultat. En t(Illý"Ilt 
compte de la tare (les emballages, cet en- 
vol au dehors équivaut à la charge de 
sept vagons de DIX Tonnes! En 1926, le 
total était de 74.718 kg. 
Cette exportation formidable De fit (lue 
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saccelituer. Il fut expëdié en janvier 1928,11.478 kg. de chablons contre 7501 kg. pour janvier 1927. En février 
1928,15.586 kg., alors que l'année précé- 
dente il n'en fut envoyé (lue 9.639 kg. 
Ce sont surtout des chablons de gran- deul, 8«3/4 ou 9 lignes (lui sont compris 
dans ces chiffres fantastiques. AI. Bühler 
estime qu'en 1926, notre exportation 
totale de montres et de mouvements 
remontés s'est élevé à 17 millions de 
Pièces. Donc l'exportation des chablons, 
au sens large du mot, atteindrait envi- 
roil la moitié de l'exportation totalef 
Contentons-nous du tiers pour il'ètre pas 
accusé d'exagération. Ce tiers représente 
un million de cartons. L'un dans l'autre, 
le carton se paie 12 francs pour le ter- 
minage. En 1927, le chablonnage aura 
enlevé ainsi 12 millions de salaires aux 
Ouvriers suisses. C'est une perte ù gagner de fr. 300. - par tête, si on la'répartit sui, les 40.000 ouvriers de l'industrie hor- 
109ère nationale. «C'est un scandale», dit M. Bühler. Il a raison. Dans un de ses 
articles, du 8 octobre 1927, sur la ques- 
tion, le correspondant de « l'impartial» 
conclut ainsi :« Il est absolument néces- 
saire de renseigner la population sur le fléau qui détruit notre patrimoine in- 
dustriel. Si d'aucuns estiment qu'il vau- 
drait mieux se taire, je suis d'une opi- 
'lion diamétralement opposée. D'abord 
Parce que l'horlogerie n'appartient pas 
seulement à quelques-uns, ensuite parce 
que les choses vont de mal en pis. Enfin, 
Pa, rce qu'une protestation publique est 
seule en mesure de provoquer une réac- 
tion salutaire». 
Vers la fin de l'année 1926, on put lire 
qu(ý NI. Schulthess, conseiller fédéral, était résolu à prendre des mesures pour 
réfréner l'exportation des ébauches, si 
les intéressés ne le faisaient pas eux- 
Mêmes. Il ne s'agissait pas seulement -des ébauches et parties ébauchées, mais 
au sýs si des parties détachées finies, qui cOrripremient, une si forte proportion de 
ellablons. On apprit peu après qu'une 
concentration s'opérait dans les fabri- 
ques d'ébauches, sur l'initiative de trois 
grosses maisons et de quelques banques. Le nouveau groupement s'emploierait, 
af'nonça-t-on, à régulariser la vente à l'extérieur des articles incriminés. Les 
Inilieux horlogers accueillirent cette se- 
conde information avec soulagement. 11 
y eut cependant des sceptiques dès la 
première heure. La holding des Ebau- 
clics entra en activité le le" janvier 1927, 
Le mois de janvier accusa une séricus(_ý 
réduction de l'exportation des chablons 
par rapport à la période correspondante 
de 1926. Les ébauches fléchirent beau- 
coup moins, de seulement 52 kg., mais, 
dès le mois de février, les parties déta- 
chées bondirent de plus de 2000 kg. En 
revanche, les ébauches restèrent au 
même niveau. En mars, la diminution 
des ébauches fut largement compensée 
par l'avance des chablüns. De même les 
mois suivants. De janvier à août, l'aug- 
menfation est la suivante : pour les 
ébauches 11 %, pour les chablons 70 %. 
Comparons les totaux des huit pre- 
iniers mois de 1926 et 1927. 
Total des ébauches en 1926 23,981 kg. 
»»»» 1927 23,1-d3 kg. 
Total des chablons en 1926: 50,737 kg. 
»»»» 1927 : 58,254 kg. 
Donc, en 1927, l'augmentation nette, 
ébauches et chablons, ressort à f3.709 kg. 
pour huit mois. Les espérances de la fin 
de 1926 ne se sont pas réalisées. Voilà le 
revers de la médaille du perfectionne- 
ment technique ! 
Le cliablonnage est surtout le fait de 
ceux qui achètent les ébauches. Des fa- 
briques proprement dites, qui font leurs 
finissages et les terminent en partie, se 
livrent aussi à ce trafic. 
La holding peut se retrancher derrière 
J'activité de certains (le ses clients pour 
décliner toute ou partielle responsabilité. 
Dans une annonce, Ebauches S. A. dit 
ceci :« Sortir les commandes aux mai- 
sons affiliées à notre société, c'est aider 
à assainir et à stabiliser l'horlogerie 
suisse». Douce ironie ; ce qui revient à 
dire : enrichissons-nous, même au détri- 
ment de l'ensemble de l'horlogerie 
suisse ! 
Cette grave question de l'exportation 
des ébauches et des chablons a eu les 
honneurs d'une discussion au congrès 
de Berne des délégués ouvriers suisses. 
Il a été décidé de lutter contre cette ex- 
portation par une campagne dans les 
journaux socialistes, ainsi que par des 
conférences. Chose étrange, il fut déclaré 
que le Comité central ne peut agir 
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contre certaine section - celle de Granges - qui travaille en plein et 
accuse les autres de céder à la jalousie. 
Curieuse solidarité, chacun sachant que 
la plupart des ébauches sont produites 
par la contrée de Granges-Soleure. 
Les divers Syndicats patronaux es- 
sayèrent d'arriver à une entente avec 
Ebauclies S. A. afin de restreindre cette 
exportation effrayante. Jusqu'à fin mai 
1928, les résultats furent absolument 
nu1s, l'exportation ne faisant qu'aug- 
inenter chaoue mois. 
En 1927, il est sorti de Suisse un train 
de dix vagons au moins, pleins de clia- 
blons, d'ébauches et de fournitures de 
remplacement. 
Un article de « l'Impartial », du 2-d mars 
lW28, faisait prévoir un prochain arran- 
gement entre Ebauches S. A. et la Fédé- 
ration horlogère patronale. Au commen- 
cement de juin 1928 aucune convention 
n'était encore signée entre les intéres- 
sés... 
Ce sont surtout nos fabriques d'horlo- 
gerie de mouvements complets, donc 
produisant leurs propres Ébauches, qui 
ont le plus à souffrir de cet état de chose. 
Il y avait pourtant un moyen bien 
simple d'obvier à ces abus. Un droit mo- 
déré de sortie, prélevé par les douanes 
suisses sur chaque chablon aurait réta- 
bli un certain équilibre. Il paraît que 
cette mesure était difficile à appliquer 
pour bien des raisons. Lesquelles ? Nous 
n'avons jamais pu le savoir exactement. 
L'avenir nous révélera peut-être cette 
énigme. 
Si cette exportation exagérée des cha- 
blons ne pouvait se résoudre d'ici peu 
de temps, nous risquerions, vu le déve- 
loppement des ateliers de remontage à 
l'étranger, que les pays où ces chablons 
sont envoyés, ne nous augmentent les 
droits d'entrée sur nos mouvements ter- 
minés complètement en Suisse. 
Voilà, d'une façon absolument objec- 
tive, une synthèse de cette très grave 
affaire mise à la portée de tous les lec- 
teurs du «Messager boiteux» qui ne 
sont pas au courant des affaires horlo- 
gères actuelles. Les différents articles de 
journaux. - lesquels s'égarent et se per- dent rapidement - se trouvent de cette façon résumés. 




Parmi ses folâtres compagnes dont les 
petites têtes s'agitent légères sous leur 
bonnet de cheveux courts, Annette, avec 
ses bandeaux soyeux et ses nattes ondu- 
leuses, semble un. portrait de la Sagesse 
à l'âge de quatorze ans. Elle ressemble 
à la Sagesse «comme deux gouttes 
d'eau: ; par bonheur, elle ressemble 
aussi à la Douceur et à la Gaieté ; c'est 
ce qui fait qu'on l'aime. On l'aime et l'on 
est fier d'elle dans la classe ; on se pare 
de ses mérites: de première force en 
français; en allemand, extra; un as en 
algèbre ; six de gymnastique et les plus 
beaux oui-lets à jour des trois parallèles ! 
Pour toutes ces raisons, la classe est 
fière d'Annette ; la classe lui sait gré de 
la somme de mérites surérogatoires 
qu'elle représente et dont elle se prévaut, 
à l'occasion, pour obtenir des maitres 
une faveur à la communauté. 
Est-il besoin de dire que hors de l'école 
aussi sa conduite est irréprochable ? Ce 
n'est pas elle qu'on rencontrerait parmi 
ces allurées qui, le rire haut et le nez au 
vent, s'en vont faire la «boucle» et dé- 
visager les garçons. Sur ce point encore 
la vertu d'Annette rachète la légèreté de 
plusieurs et maintient à une moyenne 
honorable le niveau moral de l'ensemble. 
Or il advint un jour que Suzon, amie 
intime de la prénommée, fit savoir aux 
notables de la classe qu'elles eussent à 
l'attendre à la sortie pour une communi- 
cation de la plus haute importance. 
Emoi, curiosité, leçon pleine de rappels 
à Fordre, d'équations ratées, de solutions 
invraisemblables. Quand la cloche etit vi- 
dé la salle des importunes et que Suzon 
vit pressées autour d'elle ses compagnes, 
toutes ouïes tendues, Suzon la volubile 
resta court, oh ! l'espace de dix secondes. 
phénomène assez insolite pour amener 
au paroxysme l'écarquillement général. 
Ayant retrouvé l'usage de ses sens, autre- 
ment dit de la parole, Suzon, abrupte, 
demanda: 
- Vous conimissez . \iidi-i. moi) cOu- 
sin Andri'ý ' 
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Presque toutes le contiaissaient ce 
grand gaillard aux genoux perpétuelle- 
nient éraflés, au front têtu sous une 
broussaille de cheveux noirs, et dont la 
voix rude avait des éclats moqueurs. Ces 
éclats s'adressaient à tout ce qui avait 
couleur de bienséance, aux filles sui- 
tout, qui portent gants frais et bas bien 
tirés. On savait que sa mère, désesi)é- 
rant de le voir se civiliser par évolutioil 
naturelle, l'avait inscrit à un cours de 
danse où son père devait le conduire la 
canne à la main; qu'il entrait dans la 
salle l'Sil farouche, la bouche sardolii- 
que; que, le moment venu d'obéir aux 
violons, il malmenait l'une après l'autre 
ses danseuses, broyant leurs petits pieds 
Presque nus sous ses ('ýi)ot-iiies escar- 
pins, dans une fureur 
de vengeance. 
Il n'avait pas traité 
Annette mieux que les 
autres et Suzon, outrée, 
l'avait interpellé viv(- 
ment a ce sujet, répè- 
tant a André ce qu'il 
S'entendait dire, à clia- 
que tournant de la jour- 
née -. « Tu devrais avoir 
honte! »A quoi il avait 
répondu par son éclat 
de rire le plus discor- 
dant... Ft alors ? 
Lh bien ! cet André- là, tel que vous le 
'voyez, Annette s'en est 
coiffée, Annette en est 
folle ! (Quand les feu? - Mes sages font une hé- 
tise, elles n'y vont 1)as 
avec le dos de la cuil- 
ler. ) 
Voilà ce que Suzon 
révéla à un auditoire 
figé d'horreur. Puis 
, dans le silence el](,, 
laissa tomber ces mots: 
- EU ce n'est pas tout. 
Il y eut dans l'assi. - tance un halètement de 
curiosité (lui resseni- Mait à de Pangoisse 
quand, tirant de sa po- 
Che une enveloppe de 
fil, J)apivr liie, il I)àl(ý. 
Suzon jeta, en détachant chaque syllabe: 
- Elle lui a écrit ! 
Alors le petit groupe réagit brusque- 
ment : surprise, indignation, regret, il ý 
avait de tout cela dans les exclamations 
qui s'élevèrent. Réclamant le silence, Su- 
zon. reprit : 
- Annette m'a donné cette lettre pour 
que je la remette à mon cousin. Dites-moi 
ce qu'il faut faire. 
Et, juchée sur la table d'où elle balan- 
Çait ses jambes fines, Suzon tint conseil. 
1-e sort d'Annette fut réglé par ses 
pairs : la lettre set-ait interceptée et Su- 
zon laisserait croire à son amie que le 
message était parvenu à destination. Ne 
recevant point de réponse, Annette res- 
selitirait . si N-ivement l'offense qu'elle se 
'vjjýlji%if [lit ýlk-(-I-. s 411. 
2i'"ý 
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guérirait du coup de cette affection mal 
placée. 
Ah ! bien oui ! Que disions-nous tout 
à Fheure des femmes sages ? Cinq jours 
plus tard, Suzon réunissait à nouveau 
ses conseillères et leur exposait l'état des 
choses : Annette s'exaltait dans l'attente, 
elle voulait sa réponse, elle parlait d'en 
exiger une d'André. 
Suzon expliquait d'un ton découragé 
- C'est que je lui ai dit tout ce qu*on 
peut dire pour la dégoûter de ce garçon : 
qu'il a fait trois de moyenne à l'histoire 
et deux à une composition sur « Mes 
projets d'avenir», qu'il refuse de chan- 
ger de linge et qu*un professeur lui a 
dit :« Vous êtes moralement giflé ». J'ai 
même inventé qu'il avait une bonne 
amie. Inutile, inutile ! 
Le cas était grave, une solution rapide 
devait intervenir ; il fallait à tout prix 
éviter qu'Annette ne s'attirât l'affront 
irréparable qu'elle se préparait incons- 
ciemment. Il y aurait bien un moyen de 
la guérir de cet engouement contre na- 
ture. 
Ce qui sortit de cette laborieuse séance 
fut une lettre. Quelle lettre, grands cieux ! 
La digne réponse d'2indr(ý : écrite sur 
une page froissée arrachée sans soin d'un 
cahier, en caractères d'illettré, semée de 
pàtés et d'empreintes digitales. Voilà 
pour l'extérieur. Et la rédaction se te- 
nait dans le même style ; c'était bête, 
bête ! et pas un accord de verbe, et des 
phiriels (le substantifs en « ent ». Un mo- 
nument de niaiserie et de malpropreté, 
voilà ce que Suzon remit à l'impeccable 
Annette. 
Mais, presque aussitôt, troisième séan- 
ce du Conseil convoqué d'urgence ; les 
événements se précipitaient. Annette, en 
possession de la saleté signée André, 
avait réagi de façon tout imprévue : 
- Ravie, mes chères, elle est ravie et 
plus emballée que jamais ! 
Pour la première fois, les jeunes filles 
se trouvaient nez à nez avec cette réalité 
dégagée de toute brume d'abstraction, 
c'est à savoir: (tue ]'Amour est aveugle. 
Et l'intérêt qu'elles prirent à la décou- 
verte atténua heureusement leur cons- 
ternation. 
A la lettre dégoûtante, Annette répon- 
dait par un -petit chef-d'Suvre de calli- 
gi-apbie, J'cuveloppe cil faisait foi. Et 
quant au style... 
- J'ai vu, haleta Suzon, j'ai vu la pre- 
mière ligne: «Ange adorable». A André? 
. Mon Dieu, mon Dieu ! ... Il s'ensuivit un accès de réel découra- 
gement ; le Conseil se reconnaissait im- 
puissant à endiguer une passion aussi 
désordonnée. Puis, bravement, il se res- 
saisit et fit front au danger. 
Protocole de la 11111le assemblée du 
Conseil : la lettre d'Annette sera inter- 
ceptée comme 'a été la précédente. Dans 
un délai de deux jours, Suzon avertira 
son amie qu'André a communiqué toute 
la correspondance à ses copains et que 
ceux-ci ont décidé de la «miser », elle, 
Annette, à la première occasion. 
Le Conseil se flattait (lue ce coup direct 
et brutal ramènerait la pauvre égarée. Il 
avait compté juste cette fois. 
Aux premiers mots de sa confidente, 
Annette rougit, puis elle pàlit tellement 
que Suzon sentit le cSur lui manquer. 
Mais en brave petit chirurgien, elle en- 
fonça encore d'un bon cran le bistouri, 
afin de prévenir tout retour offensif du 
mal. 
- Et maintenant, ils vont te «miser». La « miser :! Froide d'horreur, Annet- 
te entendit bourdonner la rumeur hostile 
qui, partant du Collège latin, s'élève quel- 
quefois jusqu'à celui des Terreaux: «Heu, 
lieu, beu! » qui s'enfle en une clameur me- 
naçante et remplit l'espace, enveloppant 
d'ignominie le condamné. On demande 
à l'un des manifestants :« Qu'est-ce que 
vous faites? » Il répond: «On mise un 
type », ou bien: « On mise un làche, on 
mise un cafard». La sanction morale se 
substitue à la classique «taupée». L'es- 
prit de Genève souffle où il veut... 
Ils répondraient :« On mise Annette :. 
L'Univers s'écroulerait sur sa sagesse, 
sur son honneur ! Eclatant en lai-mes, 
elle s'écria : 
- Mon Dieu ! Si seulement Je n'avais 
pas écrit. Je ne comprends pas'coniment 
j'ai pu écrire... Cet André, je t'assure, il 
me dégoûte. Sa lettre était d'un bête ! ... 
et je lui ai répondu... si tu savais... El t 
maintenant ils vont me miser ! 
Les sanglots d'Annette devinrent plus 
déchirants ; elle en était toute secouée- 
Deý larmes sautèrent aux yeux de Suzol, '- 




- Oh ! ce que je donnerais pour n'a- 
voir pas écrit ! reprit la voix liimeiit<tli! (,. 
- C'est vrai ? Qu'est-ce (lue tu donne 
l'a is? 
- Tout, tout 
- Fh bien ! donne-moi un bec et 
Prends tes lettres ! 
Comme en un rêve, -Ânnette vit tout 
à 
('0111) entre ses doigts deux enveloppes 
d'un bleu pâle... 
Une quatrième et dernière session du 
Conseil n'eut qu'à enregistrer la recon- 
naissance d'Annette et sa complète gué- 
rison. 
El. ClIENEVABD. 
Ces bons notaires 1 
La Cominime des Verrières a vendu à 
,, se ulle parcelle 
de la 
lerraii). Dai)s l'acte qu'il rédigea. le no- 
tairo, esclave des foi mules. écrivit : 
« Les pai-ties olit pi-ciduit leurs actes 
d'état civil à satisfaction, suivailt la loi». 
Qui n'est'pas cuiieux de comiaitre le 
lioni des pères et mères des parties? 
- Quand l'un de nous doux 11,011l'l'il, 
Ille retirer à la canipaPrile. 
CHRONIQUE VITICOLE 
Les \, endanges de 1! J27 furent courtes ; 
elles se firent par le beau lemps dès le 
10 octohl. e. 
La récolte. fortement réduite par les 
orages de grèle du 2 juin sur le centre 
du vignoble et du 1") juillet sur le Lan- 
deron, se vendit il environ fr. 130. - la 
gorle de blanc et fr. 1110- celle de, rouge. 
Le rendement lie fut en moyenne (lue de 
Y4 de gel-le à j'ouvrier pour les vignes 
en Chasselas et il 50 litres pour celles 
en rouge ; aussi pour beaucoup de pro- 
priétaires, et surtout pour (. eux (lui eu- 
rent (le gros frais de repoilages de terre, 
Vannèe fut déficitaire, malgré des sub- 
vention. s extraordinaires reçues des pou- 
voirs publics. 
Quant aux fonds recueillis par le co- 
lnité de secours (lui s'était constitue à 
Boudry après j'orage du 2 juin, ils tu- 
rent répartis suivant les indications (lu 
dit coinité et par les soins des conseils 
communaux aux \iticulteurs 
teux. 
Comme qualité, la récolte de 1927 lie fut 
pas inauvaise, grâce à la série de belles 
journées (lui prèrèdèrvut la vendange, 
et, les -, -insý sans être ceux d'une grande 
année, sont agréables. S'ils se 
sont vendus moins facilement (lue ceux 
des récoltes précéd entes. cela tient à plu- 
sieurs raisons : d'abord au prix plus éle- 
vé de la vendange, ensuite au fait que 
beaucoup de consommateurs s'étaient 
jargeluent approvisionnés de vin des ré- 
(-oltes aniiýri(, ures, et enfin à l'idée géné- 
ralernent adinise, mais fausse, que le 
vin d'une année pluvieuse lie peut être 
bon. 
Les quantités encavées ont été peu 
importantes, aussi est-il probable qu'il 
ne reýsIvra pjuz guère de vins dans les 
caves aux prochailles vendalinges. 
jIlsqu'ýýI présent, 1*, inii(, e 1928 se montre 
sous un jour plus favorable pour les vi- 
gnes. La sortie du raisin, quoique tardive, 
fut abondant(, et, après nu printemps froid 
et uoUý, jouissons d'un été si 
extraordinairement chaud et sec, que la 
viglu, e-, t maintenant à tel point en avan- 
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ce sur une année normale qu'il est per- 
mis de se demander si l'on ne vendangera 
pas déjà en septembre. La f leur a passé en 
quelques jours et les vers de la première 
génération de la cochylis n'eurent pas le 
temps de causer des dégâts appréciables. 
Si le mildiou s'est montré çà et là, la 
sécheresse de l'air et les traitements eu- 
priques l'ont empêché de se développer ; 
quant à l'oïdium qui sévit volontiers dans 
les années chaudes, on n'en a vu que très 
peu jusqu'à présent ; mais il est juste de 
constater que les soufrages contre cette 
maladie sont maintenant d'une pratique 
courante. 
Le vignoble neuchâtelois, dans son en- 
semble, a été épargné par la grêle jusqu'à 
aujourd'hui, sauf les vignes à l'ouest de 
la ville qui furent frappées le 3 mai, alors 
que les bourgeons étaient encore courts 
et très délicats, et celles du haut de Bou- 
dry et de certains parchets sur Colombier 
qui furent touchés par une colonne de 
grêle le 16 juillet à 11 heures du soir. 
Il est incontestable que le sec et le 
chaud conviennent à la vigne ; cepen- 
dant quelques jours de pluie seraient dé- 
sirables. Le vignoble est très beau cette 
année. Si rien de fàcheux n'arrive jus- 
qu'aux vendanges, on entendra rouler les 
gerles... et il y aura du travail dans les 
pressoirs. 
31 juillet 1928. 
Dans les cendres d'une correspondance 
anéantie, il ya toujours quelques par- 
celles de deux âmes. Th. Gautier. 
Le. publie, comme tous les souverains, 
comme les rois, les peuples et les 
femmes, n'aime pas qu'on lui dise la 
vérité. Alex. Dumas fils. 
L'agrément de la conversation est un 
mélange délicat de politesse et de faus. - 
seté. Swift. 
Les vieux noms, c'est comme les habits 
tout faits : rarement ils vont bipn à qui 
doit les porter. Georges Duruy. 
C'est le défaut des délicats que de cher- 
cher chez les autres les finesses qui sont 
en eux. G. Droz. 
Une Neuchâteloise à la Haye 
Freulle Julie Besançon 
Transplanter parfois tue 
et toujours l'ait languir. 
Freulle Julie Besançon eut pour père 
un jeune horloger du Locle, bien de sa 
personne, intelligent, travailleur et 
pieux. C'était, comme on dit, un tout à 
fait joli honuiie, et de plus fiancé à une 
gentille amie d'enfance. 
Ait retour de son école militaire, une 
lettre de la Haye tomba sur son éta- 
bli. La place d'horloger du Roi des Pays- 
Bas lui était offerte. Pas à dédaigner du 
tout, cette situation. Un travail assuré, 
rémunérateur et de plus l'occasion de 
vendre des montres et des horloges soi- 
gnées, même de luxe. Après vingt-cinq 
à trente ans d'activité, le titulaire avait 
la perspective de pouvoir se retirer des 
affaires avec une jolie fortune honnête- 
ment gagnée. Les parents de nos deux 
amoureux furent d'accord de faciliter 
l'établissement de leurs enfants en liol- 
lande. Le mariage fut avancé et les 
jeunes époux allèrent s'installer dans 
une jolie maison sise non loin du Palais 
royal. Ils trouvèrent les choses ainsi 
qu'elles leur avaient été présentées. Pas 
de pilule dorée ; mais Dame Besançon 
dut en avaler une bien amère, qu'elle 
ne parvint pas à digérer. Sitôt arrivée, 
elle fut la pi-oie du mal dit pays. « Le 
retour seul peut en guérir» a dit le 
poète. La pauvrette cherchait à le dissi- 
muler, surtout à son cher époux ; mais 
lui. voyait très bien que sa femme s'en- 
nuyait. Il ne se découragea pas, cepen- 
dant. Il savait qu'il allait devenir père 
et comptait sur l'ai-rivée de ce premier 
né pour dissiper le noir chagrin. Ce fut 
une fille, pas jolie, jolie, mais vive, 
gracieuse, qui pi-omettait d'être intelli- 
gente et gaie comme tant de petites 1,0- 
cloises, l'ont été, le sont et le seront en- 
core. Les premiers temps, en effet, la 
jeune mère redevint tout à fait d'une 
humeur charmante. mais dès que sa pe- 
lik-, - 
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tite Julie commença à jaser, elle ne sut 
l'entretenir que de son Locle tant re- 
gretté. L'enfant écoutait, questionnait 
et restait émerveillée à l'ouïe des récits 
de sa bonne maman. Qu'ils devaient être 
beaux ces monts du Jura couronnés de 
sapins, ces troupeaux dans les pàturages 
semés de fleurs odorantes, ces chalets 
habités par de robustes bergers! Et les 
parties de luge en hiver, sur les pentes 
éblouissantes de neige blanche et dur- 
cie, où les trouver dans ce Pays-Bas 
aussi plat qu'une feuille à gàteau ? 
Pour distraire son épouse, Besançon 
attirait chez lui tous les Suisses en sé- jour à la Ilaye. C'est citez lui qu'ils se 
réunissaient pour célébrer les fêtes pa- 
triotiques et religieuses. Le sapin vert de Noël y était allumé et le ler mars 
célébré avec enthousiasme. Tous les 
Cceurs battaient à l'unisson, celui de la 
Petite Besançon autant que celui des 
aînés. Mais l'àge vint pour elle d'aller à l'école. Le hollandais lui était presque 
inconnu. Elle dut apprendre cette langue 
Plus gutturale que le Schwizerdeutsch- 
Cette étude eut un effet inattendu, dé- 
sastreux, dont rien ne parvint à corriger la petite écolière: celui de perdre son joli accent loclois. Elle parla et Prononça 
sa langue maternelle à la façon d'une incorrigible Allemande. Plus elle se mê- lait avec les petites hollandaises de son àge, ses camarades d'école, plus son français devenait défectueux et biscor- 
nu. Elle confondait le «b> avec le «T»>, le «d» avec le « t», employait le mas- 
c"Iiii pour le féminin, tordait certains 
mots d'une façon tout à fait cocasse, au 
grand désespoir de ses parents, iMPUis- 
sillits à redresser ce baragouinage, qui déchirait les oreilles et surtout le cSur de sa bonne mère. Ses amies, des insti- 
tutrices neuchâteloises, tentèrent de ré- fOrM(ýr cet affreux langage, lorsoue Julie fut hors de l'école. Ce fut peine 
Perdue. Elle en prenait son parti en 
riant 
- Pas mon faute si je suis broillée 
avec le Saint Ilax! Qu'es-t-y faut-y faire? 
Ri(,, n, et me laisser coiffer le Sainte Catlivrine. 
Devenue Freulle, Besançon, elie était 
bien d('ýcidév à ne pas se marier, et re- 
Poussa il d'une façon drolatique les 
4vMires (le ses soupirants hollandais ou 
suisses. Parmi ces derniers se distiii- 
guait un Vaudois de Sainte-Croix, jules 
Ador que Freulle Besançon et ses amies 
avaient armé chevalier et baron, à cause de ses manières et de son langage affec- 
té, acquis chez son maitre, ambassadeur 
du roi de Prusse à la Cour des Pays-Bas. 
Ador était son valet de chambre très 
décoratif. Autant la fille de l'horloger 
du Roi s'inquiétait peu d'écorcher le 
français autant Son Excellence le Ba- 
ron de Sainte-Croix avait la prétention 
de le bien parler; seulement il trahissait 
souvent son manque d'instruction pre- 
mière par des liaisons faites mal« t ý, à 
propos, des cuirs de première qualité ; 
aussi les jeunes institutrices neuchàte- 
loises, lorsqu'elles voulaient rire entre 
elles du Baron et se venger de son dédain 
à leur égard, ajoutaient à son titre les 
noms de «Cuir de Vaud de Sainte-Croix». 
Cela devenait tout à fait pompeux :« Son 
Excellence le Baron de Lador de Cuir de 
Vaud de Sainte-Croix !» 
Parvenait-il à attirer Freulle Julie dans 
l'embrasure d'une fenêtre, il ne man- 
quait jamais de lui déclarer sa flamine : 
- Oui, chère Mademoiselle Julie, lui 
murmurait-il tout bas, je vous adore de 
toutes les forces de mon âme. Répondez- 
ta-mon amour et Monsieur votre père 
m'accordera votre main. 
- Je suis cuirassier contre le amour, M. Le Ador. Je vous l'adore pas, moi. 
Acceptez cet petit ponpon à la miel du 
Locle faite par ma mère. Elle dit que 
ça guérit du mal du cSur. 
S'excusant de lui laisser dans les mains 
une assiette «déchirée » avec les «pon- 
pons :, elle retournait vers ses amies im- 
patientes de l'entendre répéter les propos 
enflammés de Son Excellence. 
La -ganté 
de Dame Besançon s'altérait 
de plus en plus. Le docteur avait con- 
seillé un retour immédiat au pays. 
L'horloger aurait bien voulu prolonger 
son séjour de (TuelqueS années. Il se dé- 
cida néanmoins à hâter son retour, 
comme il avait hàté son départ. L'idée 
de vivre enfin dans le pays de Chanaan 
découlant de lait et de miel ne déplaisait 
point à Freulle Besançon. Le lait des 
Va c , hes suisses 
était bien plus «thoonique» 
que celui des hollandaises, pensait-elle : 
il rMonnerait bien vite la santé à sa 
chi, re mère. La ville de Bale fit sur elle 
J4M 
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une excellente impression; mais lorsque 
nos trois voyageurs atteignirent enfin les 
hauteurs d'où l'on découvre le Locle, 
notre Freulle ne put s'empècher de dire 
à sa mère ; 
- Et c'est pour ces misérables huttes 
que vous avez arrosé La Ilaye de toutes 
les larmes de votre « cooorps», pendant 
trente ans ? 
La bonne Locloise ne répondit pas. 
mais ses yeux répondirent pour elle. Sa 
fille se promit de tout admirer quoi- 
qu'elle eùt la sensation qu'elle allait ètre 
précipitée dans le plus profond des 
abîmes. Sa mère eut encore quelques 
années heureuses ; niais si le ressort ne 
s'était pas brisé, il s'était détendu, usè- 
par l'effort. Madame Besançon s'en alla 
doucement, bénissant Dieu de pouvoir 
reposer au pied du vieux moûtier « jus- 
qu'au jour du grand réveil ». 
Resté seul avec sa fille unique, le père 
Besançon. comprit qu'il la perdrait de 
la nième façon en prolongeant son séjour 
, tu Locle. Il se décida d'aller vivre dans 
le Bas comme font tant d'autres monta- 
gnons après s*ètre retirés des affaires. 
- -1 aî -Ilàtel, >e _NL fille se plair, .1 Neu( disait-il. La vue du lac lui sourira mietix 
(lue nos parois de rochers. 
Il n'en fut rien. Après avoir eu la sen- 
sation de vivre dans un trou, Julie etif 
celle d'aller et de venir dans un étroil 
couloir. Cette cité resserrée entre Chau- 
mont et le lac lui seniblait étranglée. 
mesquine et morne au possible. Pendant 
toute sa jeunesse, elle s'était promenée 
sur la large plage de Scheveningen à l'ho- 
rizon sans borne -ou le long des allées de 
ce bois incomparable (lui fait une ceinture 
verdoyante à Pélégante ville de la llaye. 
dont les larges artères sont sillonnées par 
de pimpants équipages et par d*élégants 
cavaliers. Son coeur éperdu saignait se- 
crètement, surtout le dimanche. Se ren- 
dre au culte de la Collégiale était pour 
elle le plus rude des calvaires à gravir. 
Le lui semblait une prison, l'in- 
térieur de la Collégiale la glaçait d'effroi; 
ces chevaliers en prière lui rappelaient le 
baron de Sainte-Croix ; quant à la statue 
du réformateur Farel, elle ne pouvait la 
regarder sans songer à une aventure 
tragi-comique qu'elle avait eue au Locle 
peu avant le délogement de sa bonne 
mère. Le soir du 1- mars, son père était 
alI('ý célébrer le laineux il la 
«Fleur de Lvs ». A la nuit tombante, 
Freulle Julie descendit rapidement, sans 
lumière, l'escalier pour fermer la porte 
d'entrée de la maison. Arrivée au lias de 
la rampe, elle était tombée dans les bras 
d'un inconnu qui perdit l'équilibre et alla 
rouler au fond du corridor, tenant tou- 
jours enlacée la pauvre fille terrifiée. 
j i_it I4atIcIfl 
Elle réussit à se dégager et partit (, il coup Ï, 
vent dans la rue, non sans tirer la 
porte sur elle, tandis qu'une voix éplorée 
venant du bas de l'escalier s'excusait 
en disant : 
- Je suis votre pasteur, ne me recon- 
naüssez-vous pas à ma voix ? Je n'ai pas 
voulu rentrer sans prendre des nouvelles 
de Mille Besançon et lui souhaiter une 
bonue nuit. 
Mais Julie n'entendit rien de ces e- 
cuses et tomba sur une sache de café 
dans la boutique de son épicière. 
- Que vous arrive-t-il, chère Madeniol- selle, le bon Dieu vous aurait-il repris 
votre bonne maman ? 
- Non, non, je crois que c'est le diable 
qui a voulu nie planter son (-orne da"S 
mon poitrine au fond de notre (. 011idor. 
J'ai eu beaucoup de peiuo ii sortir (le son 
griffe. A préspnt, je 11«4»(' pa> 14.111rol. lout 
7: ), 
seul. Il est pour sûr caulié dans l'esca- lier de notre cave qui m'attend. 
- Une minute, dit l'épicière ; -je vais 
vous accompagnei% 
Et saisissant un balai neuf d'une main, 
de l'autre un falot, elle dit, après avoir donné un tour de clef à sa boutique : 
-A présent, suivez-moi : si c'est Sa- 
tan, je veux assez le faire déguerpir avec 
l'ion balai. 
Les deux femmes entrèrent avec pru- 
dence en éclairant tous les coins et re- 
coins sans apercevoir ni les cornes Ili la 
queue du démon. Entrées dans la cuisiue, 
clIPs ouirent une douce voix qui priait 
Pri's (111 lit de la malade. 
- C'est, bivil la voix de notre jeune 
diacre, dit l'épicière. Je la reconnais. 
C'est un si gentil pasteur. Il lie ferait 
Pas de inai à une mouche, encore moins 
à ' la, mignonne brebis de soli trou- 
Peau. Qui sait s'il ne venait pas demau- der votre main à vos parents ? 
- Acil ! vous Ille badinementez pour faire pa., -ýser moi) peur. 
-- Non, lion, je vous assure : mais at- tendous-je 
ý ici pendant qu'il finit sa vi- site. Buvez une tasse de café pour vous 
remettre : lorsqu'il sortira, je Véclairerai dails et vous pourrez rejoindre 
maman. 
Quand le jeune ministre parut. il Fe- 
Ilouvela ses excuses et] souriant et pl'é- 
Vilit qu'il n'avait rien dit de cette chute à la malade. Freulle 13esançon répondit 
el) rougissant : 
- C'est pas illon faute Ili le vôtre; mais j'aurais bien pu vous ennuquer en tom- ha il t. 
- N'empèclie (lue vous lui avez fait uue' 
rude peur, disait en éclairant le doux pasteur dans ]'escalier. Je vous 
8011haite une compagne (lui lui 1-elqsem- Ille. Vous ne pourriez mieux tomber. 
ajOUtait la malicieuse Locloise ; mais je 
CrOis qu'elle a laissé soli CiPur par les 11011andes. Je la, vois souvent à sa fe- 
Ilý4Ve lancer des regards rèvvurs du cÔté du Nord. 
Pour (, il reveuir à la statue de Farel, 
elle rappelait ý'I iýexiiée cet incident et elle 
ýýe demaudait combien de temps encore 
eHe verrait le réformateur inontrer ail 
PeUffle de Nouchàtel le livre des coliso- 
lations ,«, ý, ioiu, ý qu'elle ne le pensait. Un 
alitalit que ali; lit 
la faire lu'usquement de cette ini- 
passe. Un matin, à la l'ne du Seyon, soli 
père fut renversé par un attelage, ein- ballé et tué net. Après Favoir conduit au 
cimetière du Mail, Freulle Besançon ne 
tarda pas. à rentrer à la liaye où 1,1 
colonie suisse la reçut à bras ouverts. 
Des changements s*. ý« étaient produits 
pendant son absence. Départs d'un côté, 
ariivées de l'autre. Son EXcellence Fani- 
bassadeur de Prusse avait été rappelée 
a Berlin. Le Baron de Lidor de Cuir de 
Vaud de Sainte-Croix l'avait suivie et se 
consolait de la disgrâce de son maitre et 
de la sienne dans les bras de la femme 
de chambre d'une des danies d'honneur 
(le la reine de Prusse. Ces deux Neuchà- 
teloises avaient quitté leur ville natale 
après 1848, pour ne pas subir le joug des 
pourris et des raoutchichis. Freulle Julie 
n'eut pas à repousser les attaques de son 
soupirant : par contre, elle se lia bien 
vite avec une nouvelle venue t ù la liaye, 
une Netieliý^tteloisp appelée à enseigner 
sa langue maternelle à l'Elcole supérieure 
(les jeunes filles de la Résidence. An- 
ciemir élève de l'Elcole industrielle de 
la Chaux-de-Fonds, cette in. stifutrice, sans 
nn'ýpoIuIaitre l'excellence de l'enseigne- 
nient et les agréments de la gj-ande cité 
hork)gère, avait été bien vite séduite par 
l'animation des grands ports hollandais 
et s: urtout par Vélégance de la Ilaye si 
clière à sa nouvelle amie (lui lui racon- 
fait son séjour ; tu Locle, sans oublier sa 
1-encontre avec le jeune diacre. 
- Ma chère Julie, il te faut servir cette histoire à la pi-ochaiiie réunion des 
suisses. Tu auras un succès fou. 
- Ail ! Zèlie, je ne sais pas papiller 
(-()mine toi, avec ton ferfe incombressi- 
ble. Tu feras le, récit et moi je me dor- 
drai (le rire dans mon coin, en écoutant 
ma repeloulée avec Ma petit ministre que 
j, aj cyn le salau armé de son fourchette 
pour JJný piquer à moi] poitrine. 
J'es ý . ýuissp, - réunis, 
Zélie saisit le bon 
Inoment poui* que son amie 
Jfflie en avait une bien bonne à dire. 
ainsi en demeure (le s*exécuter, 
Besançon raconta son histoire, 
bien mieux ý que, je ne l'ai 
fait, car l'accent 
de notre était iuiIuýtable- 
- Tu vois comme tu as amusé tout 
le 
monde, lui dit Zélie ('11 la racconipa- 
gliant chez elle, 
- 
- Oui ; mais pourquoi les rires ont-ils 
retoublé quand je suis arrivée au fond 
du collidor ? 
- Parce que tu fais une faute que je t'ai déjà signalée. 
- Ach ! tu sais bien que je suis incol- ligible. 
Les deux amies passaient ensemble les 
mercredis aprýes midi, jours de congé dans 
les écoles hollandaises ; mais elles fail- 
lirent se brouiller tout à fait. Le bruit 
courut subitement que l'institutrice al- 
lait se marier. Les curieuses allèrent se 
renseigner chez Freulle Besançon. 
- Elle m'a rien dit de cette conte en l', air. Il faudrait qu'elle ait perdu son 
poule depuis mercredi passé. Je ne le 
croirai que de son propre pouche, et en- 
core... 
Freulle Zélie, le mercredi suivant, vint 
très en retard et un peu agitée. 
- Qu'est-ce que c'est que ce retarde- 
ment et que signifie cette figure comme 
un tulipe rouge ? 
- Que je vais quitter l'école pour me 
marier. 
- On est venu me dire ce candoise Sais-tu ce que j'ai répondu ?... Que tu 
avais pas perdu ton poussole et que ja- 
niais de ton vie tu ferais un si affreuse 
naufrache. 
- C'est vrai pourtant, et je vais m'em- barquer très prochainement ; mais sans 
quitter la Ilaye, ni toi non plus. 
- Réfléchis, pauvre Zélie, avant de 
prendre ton pillet. Tu as la plus pelle 
place de maîtresse d'écooole de toute la 
Hollande ; tu gagnes des sacs de florins, 
tu es lipre comme un rossignol sur les 
airs ou un paleine dans le mer et tu vas 
t'out ça massacrer pour frotter le sistati- 
que à un veuf., 
- Puisque tu me parles ainsi, je ne 
veux pas prendre le thé avec toi. 
- Tu vois comme ton homme futur a déjà endomaché ton joli caract. Tu es 
plus suseptible (lue si tu épousais le 
Prinz Citron. Bois toujours cette tasse 
pour te calmer le nerf. 
Zélie but la tasse pour se retenir de 
rire et partit avec un air qui voulait être 
piqué. Le mercredi suivant, elle revint 
avec son futur époux. 
- Compliments, Monsieur, d'avoir ravi 
mon amie à moi. 
1 Gý1[1doi, ýý - ý0rnet1ýý. 
- ()h ! je Ile, vous la prends pas tout 
entière, et vous gagnez un ami de plus, 
qui estimait beaucoup M. votre père et 
appréciait ses bonnes montres. Vous l'a- 
vez perdu d'une façon bien tragique ! Je 
tàcherai de le remplacer un peu, si vous 
le voulez bien. 
Désarmée par tant d'amabilité, elle ré- 
pondit : 
- Entendu, vous serez notre gentil pe- 
tit père à toutes les deux et nous ferons 
la noce ensemble tous les mercredis. 
- Oui, à condition qu'elle se fasse chez 
moi. Nous vous raccompagnerons jus- 
qu'à votre porte pour que le Diable de 
la Haye ne vous emporte pas dans les 
dunes sur ses cornes. 
Freulle Besançon est restée une char- 
mante vieille fille, toujours sémillante, 
que les dames suisses établies à la Ilaye 
entourèrent jusqu'à sa fin. Le chapelain 
du roi, le pasteur Isaac Secrétan, vint 
la voir la veille de sa mort. 
- Eh bien ! chère amie, vous vous en 
allez en paix? 
- Oh! oui, Monsieur Sacrédan. J'ai bien fait quelques petites pougreries; mais je 
sens que la bon Dieu il me pardonne. 
Ce furent les dernières paroles de cette 
Locloise, qui ne put aimer son pays qu'à 
la condition de vivre à la Haye. 
Elie TAUXE-VEUVE. 
Curieuse manifestation d'égoisme 
Un homme, (lui a l'habitude de tout 
ramener à lui, passa ses vacances de 
1927 au bord du lac Tanay. Dernièrement. 
il voit dans son journal qu'on a trouvé le 
squelette d'un homme d'une quarantaine 
d'années, dans la forêt de la Suche, sur 
Vouvry, où il allait souvent s'installer 
pour se reposer. En lisant la descriptiol, 
du squelette et des objets (lui l'accorn- 
pagnaient, il s'écrie, très sérieusement : 
- Ça se peut très bien que ce soit 
le 
mien ! 
Une chercheuse de champignons se 
vante d'avoir gagné fr. 40. - en une seule 
semaine, par la vente de toutes sortes 
d'espèces qu'elle avait recueillies. 
- Et les médecins de la localité, col"- bien ont-ils gagné pendant les jours qui 
suivirent ? lui iin interloctiteur- 
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Le monument Philippe Godet 
La «statjiojnýjjjip» lie sévit pas dans le pays de Neuchâtel. Bien lu conti-iire, les Neuchàtelois, sont plutôt très circons- 
PeCts dans ce domaine et les hommages 
qil, ils veillent rendre à leurs concitoYens 
se frnduisent rarement dýtns le l'rOnze ou le marbre. La ville de Neuchà- tol n', t été appelée (lue trois fois. à par- tir du XIXII- siècle seulement, ii' rece- 
Voir, sous la forme d'un monument, l'ef- figiV d'un de ceux qui l'ont lionorée 
mý MIM 'ýw 
celle de Guil. laume Fare], de David 
Purry et d'Alice de Chambrier. 
La quatrième fois était réservée à Phi- 
lippe Godet, dont le monument a été 
inauguré le samedi après midi 30 juin 
1928, sous les grands arbres du quai Os- 
terwald devant le Collège latin. 
Ce monument, d'une hauteur de deux 
mètres (-inquýinte, est composé d'un buste 
en bronze dû au sculpteur Edmond 
Sandoz, de Paris, et d'un socle en cal- 
caire blanc du Jura, conçu par Parchi- 
tecte François Wavre et exécuté par le 
sculpteur Antoine Fonfami, tous deux de 
Neuchâtel. 
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Une inscription, en lettres dorées taP- 
lées sur le socle. dit simplement ceci : 
SES 
SES 
L'initiative, pour l'érection d'un buste 
à Philippe Godet, est partie de la Section 
d'histoire de Neuchâtel-Ville où NI. Gus- 
tave Borel-Girard en avait fait la propo- 
sition. L'idée fut aussitôt accueillie par 
les Anciens-Bellettriens. Une petite com- 
mission fut chargée de l'étude de la 
question et la souscription publique 
qu*elle ouvrit trouva dans toutes les 
classes de la population un sympathique 
et généreux accueil. 
Le leetpur. que le récit de la cérémonie 
et le texte des discours prononcés inté- 
resseraient, aura du plaisir à lire la bro- 
chure éditée en cette occasion par l'im- 
primerie James Guinchard, sous le titre : 
« Derniers hommages à Philippe Godet ». Nous en extrayons 
'- 
comme conclu- 
sion à cette trop hi-êve relation - quel- 
ques vers lus par ý'%l. 
G. Borel-GIrard : 
Ah ' puissent notre peuple et les jeunes (lui mon- 
Ne pas te reléguer (lait, un ýagwe passé, [Ieni, 
Mais au sentier (tu bien, par Dieu m(^-ine tracé, 
Voit, en toi ]'un (le ceux qu'on écoute et (lui comp- 
C'est mon %-(eu pour mon peuple et le., [tent ! 
[jeunes qui montent. 
Ainsi tu resteras l'homme (le la citf'ý 
Qui t'a connu depuis toit alerte jeunesse. 
« Neuchàteloi, » ce fut son titre (le nol)lvs. ýe, 
Puisqu'à vivre avev nous tu hornas la liert('., 
Re%-is donc pi-ès de nous dans la Nieille cit; ý. 
el(S, 3.121 ýý 
L'évèque du diocése est en visite offi 
cielle à Lausanne. 
Quelques députés de la campagne as- 
sistent à la réception et prennent part à 
la collation (lui suit. 
L'un d'eux, un bon Vaudois que la pré- 
sence d'un évèque intimide titi tantinet, 
mais qui veut quand nième lier couver- 
sation et lui marquer de l'intérèt, se dé- 
cide à abordpr titi sujet : 
- Alois. illadanio výI bieil 
Le petit verre' 
A mi-côte du Jura, dans un (-harinant 
village qu'enserrent de beaux vergers et 
que traverse, en sautant de pierre eu 
pierre, un ruisseau limpide, vivait, voici 
un demi-siècle environ, le plus étrange 
personnage qu'on puisse imaginer... Le 
nom importe peu et, d'ailleurs, appelons 
le Zènas, tout simplement. 
C'était un vieux, très vieux bonhomme, 
célibataire et fort avare. Si vous avez 
visite le musée de peinture de quelques 
grandes villes: Paris, Bruxelles. Londres. 
Munic 1 -Il, vous vous serez certainement 
arrêté devant les tableaux des peiutres 
hollandais Franz Hals oui Gè-rard Dow. 
d'un si amusant et savoureux réalisme. 
Vous serez demeuré si longtemps à cou 
templer ces scènes d'intérieur, ces fran- 
ches lippées, ces portraits de vieux et d,, 
vieilles qui se détachent en tons ambrés 
sur des fonds de bistre ; buveurs, tu- 
meurs ou violoneux, tous semblent vi- 
vants et, prêts à sortir de leurs cadres 
et, le musée quitté, ils vous poursuivent 
pondaut des jours et (les semaines. 
Le %, jeux Zénas eût été digiiv de pren- 
dre place dans cette collection. 
Petit, maigr(' et noueux, il a\ait une 
tête comme on en voit aux pommes 
après l'hiver, et un teint (le bile. Presque 
chauve, avec seulement quelques mèches 
sur le frout, il portait en permanence une 
sorte de calotte noire, graisseuse. Les 
lèvres étaient mjn(-eSý exsangues, les 
yeux sous des 
toujours battantes. Jamais il lie regardait 
en face ; on apercevait un éclair jaulle, 
rien de plus. 
Tel que j(, viens (le le crayonner, zélias 
habitait un(, vieille et Illide, 
comme ]Ili. Les murailles avaient d*iii- 
nombrables lézardés, la mousse rongeait 
le toit, des graminées croissaient entl'e 
chaque tuile. Mais Zènas eût jeté ILS 
hauts cris si quelqu'un lui eût pirlé de 
ré pa ra t ions. A j, elltolll. s, étendait je jar- 
1 Ui nouvelle tjuv iious puhlion, ici. due ': '1 ý" 
PIIIMP (le feu Adolphe ltil)allx, t-t illi(ý l1iýtOiI'e (je 
(. 11(-Z Tp, 11ý, . -t P. 11 c''11111W. 
diii mal soigné, où les légumes pous- 
saient .. i, l'aventure. Zénas exerçait toutes sortes de métiers. 
Il achetait et revendait du bois et de la 
tourbe qu'il allait chercher jusque dans 
leý marais d'. ýiii(ýt; il faisait aussi un pvýi la petite banque; d'aucuns J'accusaient 
même de pratiquer l'usure. 
On le connaissait d'un bout à l'autre 
du canton. Sa calotte, ses costumes étran- 
ges avaient créé autour de lui une vague 
légende. Au village, soi] avarice était 
1)1>(>Vel. l)iille, et depuis tant d'années 
(lu'elle durait, il avait du am<lssel- un 
joli magot. 
En temps de carnaval, quelques jeunes 
gei; s masqués pénétrèrent une fois dans 
son domicile. 
Zénas à la lueui- tremblante d'une 
chandelle et dans le plus simPle' aPPa- 
Veil -- en chemise pour dire le mot - C'lait justement Occupé il compter Ses 
écus. 
Epouvalité en entendant du bruit, 
CVOYant déjà sa dernière heure venue, 
011 la perspective plus cruelle encore, 
(Ill'on en voulait à sa fortune, le lion- 
ll()m")(' jeta ,; on trésor dans le cendrier 
- pas assez vite cependant pour que les jeunes gens ne vi. ssent, ce ruissellement 
de sonnant(ý,; e -éI)u(-IJýJJJtes. 
On devine si le secret fut peu gardé 
zénas pensa en. tomber rnah1de. 
A de ce joui-, I*iiiiýigillýitiOli 1)0- 
Pilaire brochant sur la réalité, sa mai- 
Son i)assa pour un Pactole. 
zénas Vivait seul, absolument seul. 
Prendre une servante, jamais de la vie! POUr fil danser l'anse du panier, 
POUI, (IU«(ý11(ý se livl-, 'It il (les malversa- 
lions, à des dépenses exagél'iles ! Cha- 
(IM, fois que le vieux Zénas avait été 
tenté d'engagel- une domestique, une 
(L)ffloureuse lui montrait ses 
chers écus di1apid(ý-;, et il 1-pnonçait bien 
Vile à ce dangereux projet. 
Lv bonhomme donc, j-acconimodait ses 
ilippes et cuisinait lui-mèlne. CV 
ces ravaudages, il, vous IC 
a penser: des coutures larges et ëPaisses comme le doigt. des Pièces d P, f0l"I'f's et de couleurs invraisemblables, 
., 111- N(qq ()u sui- 
I)Ieu, avec des bleu ý I)igall'lll'(ýs de violet on de citl-on. La gai- 
ij- 
de-robe de maitre Zénas renfermait une 
collection de N'estes et de culottes il faire 
la fortune d'un saltimbanque. 
Dans le village, où il était connu de- 
puis un demi-siècle, cela lie prêtait phi., 
à rire ; mais les gens du delwrs (lui le 
rencontraient ifful)]èý de l'une ou di, 
l'autre de ces défroques. lesquelles se 
valaient toutes, se demandaient de que[ 
livre de caricatures il soi-tait. 
Quant à la nourriture, on devine cc 
qu'elle devait ètre ! Il fabriquait du 
pain une fois par mois, un pain noir, 
grossier, qui, au bout de la première se- 
maille, était aussi dur que la pierre. A 
déjeuner et à souper, il le mettait mollir 
dans du lait, et c'était tout l'ordinaire 
de ses repas. Le dÎner se composait de 
soupe essentiellement : avec cela un peu 
de salé, quelques légumes. salades, ca- 
rottes et laitues, que fournissait le jar- 
din, et un peu de fromage maigre. Une 
fois par an de la viande de boucherie, 
et pas de filet, vous pouvez m'en croire ! 
Zénas en usait pour sa soupe comme 
pour le piiiii, Vile fois par semaine, le 
dillianrhe, il préparait nue grande mal-- 
mite de pý)tý1ge aux choux ou aux pom- 
nies de terre les trois quarts du temps 
sans graisse, ou bien avec une pointe 
de couteau de saindoux rance. Cette 
soupe inise en bouteille loi durait la 
semaine entière. 
Le lundi, le rn. ii-di, le mercredi, cela 
allait encore. Certes ce n'était pas bon, 
mais enfin cela pouvait s'avaler. Mais 
à partir du jeudi et les trois derniers 
jours la soupe devenait exécrable, pre- 
nait unp couleur bizarre. rappelant cello 
des étangs el] autoinne sous]. ' pluie 
tombante des feuilles sèches. Une odeul' 
-anges yeux se avre sen dégageait, d'èti 
dessinaient à la sul'fýtc('. B"ef, C'était à 
soilleN, el- le des moins délicats. 
. N'en conchiez pas quelevieuxZénas se hâtait de hi jeter ! pas le moins du mon- 
de. Agir ainsi lui eût semblé une iwo- 
digalité sans nom. Quand le vit, est til'è. 
il faut le boire : la soupe était faite, il 
Midi venu, le vieil avare prenait donc 
1'une de ses fameuses bouteilles. la Vi- 
dait dans une assiette de faïence à 
fleurs fortement ébréchée. Il flairait le 
peu appétissýint breuvaLye avec une gl'i- 
mace involontail'e. 
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Alors il ouvrait la porte d'un placard, 
en tirait un flacon et un petit verre, et 
portait le tout à côté de l'assiette mal 
odorante. 
Et le sourire reparaissait sur ses 
lèvres minces. 
Ce flacon renfermait de la fine cham- 
pagne. Zénas avait un faible pour cette 
liqueur, disons même qu'il l'adorait. 
Mais généralement son adoration restait 
platonique. Dépenser deux ou trois 
francs pour de la gourmandise, jeter 
ainsi son argent, son cher, son précieux 
métal par la fenêtre ! Quel crime impar- 
donnable! En temps ordinaire, Zénas 
refrénait donc ses désirs, résistait à la 
tentation héroïquement ! 
Pourtant, devant la table de sa cui- 
sine, le petit verre devant lui : 
Zénas, mon garçon, commençait-il, tu 
sais qu'on ne doit rien perdre, c'est un 
péché, presque un crime, de laisser se 
perdre quoi que ce soit ! Cette soupe 
n'est pas excellente, c'est vrai, n'importe! 
Et après... eh bien !... après tu auras ce 
petit verre pour récompense ! 
Il débitait ce soliloque avec le plus 
grand sérieux ; ensuite pour se donner 
du courage, il reniflait voluptueusement 
l'arome du cognac, couleur vieil or, puis 
bravement, il entamait son repas. 
Que c'était mauvais ! Les repoussan- 
tes exhalaisons d'eau de vaisselle 
Quelle pénitence ! 
Mais un rayon de soleil, entrant à tra- 
vers la fenêtre, faisait scintiller la li- 
queur comme des topazes; une odeur 
tentatrice s'en exhalait, corrigeant celle 
du potage aigri, et combien caressante 
aux narines du vieux Zénas ! 
Il saisissait alors la cuillière, s'ingur- 
gitait, gorgée par gorgée, le répugnant 
breuvage, et si parfois son estomac, tout 
habitué qu'il était à cette pitance. mani- 
festait quelque révolte, il suffisait d'un 
regard jeté sur le petit verre, tout pro- 
che pour ragaillardir le bonhomme ; une 
teinte vermeille montait à ses joues 
jaunàtres et ses yeux brillaient d'une 
flamme voluptueuse. 
Courage, Zénas, se disait-il, tu auras 
ta revanche ! 
Et il se remettait à manger, le coeur 
battant d'espérance. 
Peu à peu. les fleur, - décorant le fond 
de Fa. ssiette plus distific- 
tes, et Zénas impatient, se hâtait, jetant 
toujours d'obliques Sillades, de vraies 
ceillades d'amoureux, sur le petit verre 
réparateur. 
Quel soulagement quand l'assiette se 
trouvait vide ! 
Ne croyez pas pourtant, que le bonhom- 
me aussitôt se précipitait sur le co- 
gnac et l'avalait d'un trait. 
- Oh, non ! ... Il prenait son temps, au contraire, et 
voulait faire durer le plaisir. 
- Ah ! ah ! disait-il, en se frottant les mains. A nous deux maintenant L.: 
Quel dommage que cette liqueur soit si 
chère !... Si ça ne coûtait que quarante 
ou cinquante centimes le litre, de temps 
à autre on pourrait s'en payer une 
goutte !... C'est ça qui réchaufferait l'hi- 
ver, qui nous rendrait force et gaité ! 
Mais deux francs, trois francs, il fau- 
drait être un Crésus pour s'en accorder 
souvent!... 
Et il poussait un soupir à fendre l'âme, 
prenait le petit verre, l'approchait de 
son nez et le reniflait de nouveau, le 
visage illuminé par la jouissance. Puis. 
les paupières mi-closes, il s'apprètait à 
déguster la divine liqueur. 
C'était là une minute délicieuse... et 
(lue n'étiez-vous là, ô vieux artistes fla- 
mands, pour en tirer un petit elief-4l'oýii- 
vre de peinture réaliste! 
Mais, tout à coup, rouvrant les yeux 
le vLsage austère, et éloignant le petii 
verre de ses lèvres déçues: 
- Ah ! le gourmand ! s7écriait Zénas 
avec indignation, le gourmand, (lui ne 
sait pas se contenter d'une nourriture 
modeste et à qui il faut des douceurs et 
des gâteries !... Zênas, en vérité. je ne te 
reconnais pas !... Et tu crois, à présent 
que la soupe est mangée, tu crois qu*on 
te permettra de boire ce cognac, quand 
le cognac coûte si cher !... Pas de ça mon 
garçon, pas de ça... 
E. t l'incorrigible avare, impitoyable 
envers lui-mème reversait la liqueur 
dans le flacon, qui durait depuis quel- 
ques années - qui durerait illême en- 
core, si Zénas ne s'était depuis long- 
temp-s laissé mourir. 
-ý Adolpho 
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Ces bonnes à tout faire!... 
Madame a pris l'habitude de ne jamýiis 
S'imposer à la cuisine; elle n'y pénètre 
(lue très rarement. Pourtarit, un dinian- 
clie après midi, - la bonne étant en pro- 
menade, - Madame dut préparer le thé 
Pour une visite inattendue. Au moment 
de verser dans un petit pot un peu de la 
crème destinée au souper, Madame s'a- 
perçoit qu'une souris s'est noyée dans le 
récipient laissé sans couvercle. 
Elle n'y toucha pas, laissant le soin 
à la bonne de jeter crème et souris et de 
Preparer un autre mets. 
Jugez de l'extrême surprise de _Nla- 
clame lorsque, le soir, un quart d'heure 
avant de se mettre à table, elle entend sa 
bonne battre la crème. Elle fait un bond 
à la cuisine. 
- Vous battez la crème ? 
- Oui, Madame. 
-- Mais, est-ce qu'il n'y avait pas quel. 
que chose dedans? 
- Il y avait une souris, mais je l'ai 
enlevée. 
- Et vous voulez que nous mangions 
cette crème dans laquelle une souris cre- 
vée a séjourrié ?- 
- Oli ! Madame, répond la bonne pour 
s'excuser, ce n'est pas la première fois 
(lue cela arrive! 
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AUX LECTEURS DE CET ALMANACH 
.. 
Le Professeur lioxi, ov, l'Astrologue bif-n 
connu, a décide une fois dýe plus de favo- 
riser les fialjitants de ce paýý; en leur faisant 
parvenir des Horoscopes d'essai gratuits. 
La réputation du Professeur Itoxi-ov est si 
répandue qu'une introduction de noCre part 
est à peine nécessaire. son pouvoir de 
lire la vie humaine 
à n'importe quelle 
dislance est tout 
simplement mer- 
veilleux. 
. Nlème les Astro- lognes les P'us ré- 
putés le reconnais- 
sent comme lew 
CHAUSSURE ORTHOPÈDIQUE 
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POMMADE 
411'i l'ait dispiraiti-4. fýn (illiý1(ilig-S jours les cor, 
et durillons Ivs plus Le pot, fr. 1 . 50- 
En vente dans les pharmacies. 
Maitre et suivent 
ses traces. 
il vous dira cu 
dont vous êtes capa- 
ble et comment at- 
teindre le succès. il vous décrira les pério- 
des favorables et défavorables de votre vie. 
La justesse de ses vut-s concernant les évé- 
nements passés, présents et futurs, vous sur- 
prendra ut vous aidera. 
M. Paul Stahimari, un savant astrologue, dit: 
«L'horoscope préparé pour moi par le 
Professeur Roxroy est tout a fait con- 
forme à la vérité. C'est un travail très 
intelligent et consciencieux. En ma qua- 
lité d'Astrologue, j'ai examiné attentive- 
ment ses calculs et ses indications pla- 
nétaires, et j'ai acquis la preuve que ses 
travaux sont parfaits dans tous leurs dé 
tails, et qu'il est d'une compétence abso- 
lue dans sa science ». 
, si vous désirez profiter 
de cette offre spé- 
ciale et obtenir une revue de votre vie, écri- 
vez vous-même simplement vos noms et 
adresse. le quantième, mois, année et lieu 
de votre naissance (le tout distinctement). 
Indiquez si vous êtes monsieur, dame ou 
demoiselle et mentionnezlenom decet, alma- 
nach. Il n'est nul hesoin d'argent mais, si 
vous voulez. vous pouvez joindre 50 c. en 
timbres de votre pays, pour frais de posti- 
et travaux d'écritures. 
AdrP, ýzsvz votre lettre affranchie à 30 c. 
à: MONROY Dept. 2086 1) 42, Emmastraut, 
La Haye (Hollande). 
JEANNERET & EUGSTER 
-rRAVERS 
TISSUS, 
T F, ' 0U88E 
-A, UX 
ow- AMEUBLEMENTS -m 
EI: 11 \\ 1 li l', \, \ S[ 1 loN 
EN\ý, j> ý\ d wo\ 
Manufacture d'Instruments de Musiqu p 
en cuivre en tous gerlreý 
RLJF7LI & VONNEZ 
Force électrique PAYERNE N-- i; 
La Maison de confiance. 
1(, 111 io, ý ;1r, 1i 11 et 1, > c ; 1111 
fil 11 s ti 11 .. bo i)1 [0 11); 1 iso 11 4 11 S, 11, - 
florce de mettro ä votre disposi- 
tion. à de boillif-S Conditions, cv 
qu'il ya dv illi-illt-til.. 
li. cataloglif. 
N iG. ) pap-s q-moyl' 
,-1'; 1tt1itf- 111 f, 1)1ý 
Ch. VULLIEMIN,; 
-, j-; iiiiiý-1 -2. Lausanne 







fait une offre remarquable. 
11 %, ow S dira 
Cri FR JC>ý _r 1S 
VOTRE AVENIR sera-t-il 
heureux, prospère, fortuné? 
Connaitrez-vous le succès 
dans le mariage, dans vos 
spéculations, ambitions, dé- 
sirs? Quels sont vos amis 
-vos ennemis? Et combien d'autres renseignements im- 
portants que seulement 
l'Astrologie pept révéler! 
Etes-vous né sous une bonne étoile ? 
RAMAH, le célèbre Orientaliste et Astrologue, dont 
les études astrologiques et conseils ont suscité l'envoi 
lier 
de milliers de lettres de remerciements du inonde er. - fera avoir GRATUITEMENT sous simple OUI 
i deý; anVde ind quant votre nom, votre adresse et la date 
exacte de votre naissance, par son incomparable iné- 
thoi: 15, nue. analyse, astrologique de votre vie et de votre 
avenir, qui, unie a ses Conseils Personnels, renferme 
des informations capables non seulement de vous éton- 
ner, mais de vous émerveiller. Ses Conseils Personnels 
ont la puissance de changer favorablement le cours de 
voire existence. Ecrivez tout de suite et sans hésiter, et 
ceci dans votre seul intérêt, à RAMAH, Folio 358 SF, 44, 
Rue de Lisbonne, PARIS. Une énorme surprise vous 
attend ! Si vous voulez, vous pouvez ajouter à votre 
lettre -, 0 centimes suisses en timbre-poste, destinés à 
couvrir en partie les frais de port, etc. 
Affranchissement pour la France: Fr. 0.30. 
@Managua Renommons aman@ mou 
AK- Chaudronnerie et matériel pour l'agriculture 
FÉLIX MAYE 
Rue G. Monin 24, Genève Ch. Post. 34.93 Tél. Stand 54,90 
vous offre un matériel moderne de pre- 
mier ordre vendu avec toutes garanties 
Io limip '. V. 4. , ni. iiq. -, «il%,, Iilisi-. :a 
et abillie moins le limle (Itl*tllle illaili de femme c\ péi. 
., .1 illani et Zl moteur ýj)1'vvv[eý. (, tllsetil'S ý' Le tée, modèle 
cuit les alime ls à1à MI) ICTS 
a se livre 
ïssi, 
. 1llecl"lllltll)le fonds lessivcuï 
a --)ý) il : ýf)j . 
Chaudières (je rechange (30 à 300 liIresý. Abreuvoirs « Le Nio- a 
1("«"(ý" sur pieds ou Sans pieds 1150 à 10(k) litres). Augges à porc incassables M 
lixes, reversibles 112 îi 100 litres). Ponipe à purin « Niaggara », débij 
*-'. (Mx) litres à l'heure. Pompe « Ni8gara » montée sur '-) roues 1tI-ansport; 1bleý. a 
TOulicaux à purin livrés seuls avec R)à robinet épendeur ou inouks sur chariot 
M 
)ý)() à 12)(R) L'. Rouleaux à chalup ou à prairie, ondulés ou unis. Tous ces articles 
: 
a Sout garautis acier, livrés peints 011 galvanisés. Mm a 
m Nos autres spéculRés : laveur de racines ý Eclair». Broyeurs 
ii pommes de M 
(Tre. Broveurs il fruits, .1 bras ou 
il moteur. Gros raleaux à bras. Râteleuses 
: ý' bras , uý roues ýý Idéal ". Tarare 
livrée avec i g, aie, Airm, us, slw, ias lumr 
a 1ý1(ichvusv. n'appointit pas les bouls (les sections aa 
a Pax couram watré et références 






-1, il DI POSTES- RÉCEPTEURS de toutes marques 




MAISON J. KRAMER 




Dubied ne devrait manquer dans aucune famille. Que coûte-t- 
elle? Que peut-on faire en une journée? Comment apprendre? La brochure S contient les réponses à ces questions et encore 
toute une documentation qui vous intéressera. Demandez votre 
exemplaire Bd. Dubied & Cie S. à- NEUCEIATEU 
fini en un jour gràce à la petite machine Du- 
bied Valeur de la laine em- 
ployée: 8-10 francs. Valeur 
marchande de la pièce termi. 
née: 2-1 à 35 francs. Tricoter à 
la machine est un travail inté- 
ressant et rémunérateur. La 
DUB1ED Machine à tricoter moderne 
931 i 
-v 
POUR Fr. 20. - PAR MOIS vous offrirez à Madame une 
superbe cuisinière à gaz ou 
fourneau brûlant tous 
combustibles 
1 
«LE REVE» [Dép6tcle" F. GIRARD fatwique : 
- 
Bassin 6 Tél. 3.61 NEUCHATEL 
lo% 
«LE REVE» 
Bassin 6 Tél. 3.61 NEUCHATEL 
vous offrirez à Madame une 
superbe cuisinière à gaz ou 
fourneau brûlant tous 
combustibles 
Dépôt CI F. GIRARD fa tDriq u 
3 
LES CIIEI'El7j"X GRIS 
l'elllt-IllielIL pl'OgreSýiVelok-TJt 1011* ('ý, UIeLH' Iltitiliti%"t el) 
qUulques semaines par l'enjjjIý, î de la , Rosée cles Alpes ý, 
puissant régénérateur. - Foi-lille le ijir el fail disoarailre les pellicules (inoffensif 14 iiifaillil, l-ý). I)i, -ié- 
lion. - Marque déposèe e. 1269.5. j, lum de ý10 zmý du Prix du flacon : fr. 4.50. -- ' v, 
ýn- : E. -L. MEGROZ, Cl- de., Veilovs 1, Lauýýmiie- Expédition par poste. 
........... . ............................................ 
ewuK MM emý 
SOUFFRIR 
DES PIEDS, 




Rue du Seyon 2 NEUCHATEL 
........................................................ 
OUR LA PUBLICITÉ 
dans le Messager boiteux" 
C(: >NFIEZ vos ordres à 
PUBLICITAS 




'tfjs ,, iiiie le célèl)re Bau. 
me balsamique de 
Diessbach cst fabri- 
quý comme remüAe de 
famille indisperisable 
Mpilleur l, erl)è(li. cor)- 
tre indisposition, 
fiatuosités, vomis. 
sements, (, te., ainsi 
que blessures. 
En vente exclu,, ive- 
ment en tlacons d'ori. -ine 
ii fr. 0.70,1.50,3. - 
et 5. - danq toutes; le., 
pharmacies et drogiwries. 
Dýýn : NI-U -, - ' nuý - -- FLIT CV' « 
C, ud.. -.. I 
Z'l'. 
. l. -- 
Encaustique , Presto" 
Savon pâte , Edox" 
Graisse , Au Blaireau" 
Cirage , Barco" 
i 
AGRICULTEURS! ELEVEURS! 
Faites l'élevage et l'engraissement (lu jeune I)étýiii: 
- veaux, porcelets, poulains, agneaux et chèvres - avec la farine alimentaire complète 
1 
a tfftliffff suisse ioyffnt#tffud 
comme comme le meilleur succédané 
(lu lait naturel pour l'élevage (lu jeune bétail et 
(; à8 l'ois plus éconoinique (lue le lait (le v. icheý 
donc 
Grande favilité d'élevt« 1 Ue . 
Grande économie! 
Réussite garantie ! 
CANQUANTE ANNEES 1) Eý SUCCÈS 
83 0/,, de proléine assimilable. 
Méfiez-vous (les contrefaçons (le moindre vileur. 
Exigez dans nos dépôts (les sacs plombés (le 5, 10,25 et 59 kg., et comme marque (le fabrique, 
une aitere avec, tête (le veau. 
LACTINA SUISSE 
PANCHAUD S. A., VEVEY 
Pour faciliter la traite des vaches 
employez de préférence la 
Graisse stérilisée et désinfectante 
Panchaud" Ne devrait manquer dans aucune 
ferine* 
En boiles (le L ; -) et 10 kg 
Demandez un échintillon -raltiit 
aux dépiit, (le la 
LACTINA SUISSE PANCHAUD S. A., VEVEY 
ou directement à la fabrique. %M 
- 
Aux vues fatiguées Vous trouverez une lunette élé., ý; antc. 





9, Epancheurs, 9 
NEUCHATEL 
Assortiment Complet dans 
tous les modèles. 
1: 1xécution rapide et très 
soufilée (le tolite ordoil- m liance d'oculiste. 
J)épôt (les Nýeri-es Pulik-tal, 
Zeiss. 
Juilielles de campagne. 
Baroinètres. ' 
Atelier moderne de réparations 
Prix modérés 
/ 
Vente, Achat, Échange de 
VIOLONS 




20, Rue du Coq d'Inde, 20 
Tél. 7.4 1 NEUCHATEL Tél. 7.41 
J£j 
dd ddd Ad%AERN 
tendad jemv«c da 
'0 
i 
ION Nili 2591110 
du visage, bras, jambes, nuque, etc., 
disparais se n sans laisser de traces dans 
l'espace maximum de 2 ou 3 minutes par 
l'emploi de la 
MIRACLINE 
Des milliers cle clames de la 
bonne société en font un usage totalement 
inoffensif. RefvEer toutes contrefaçons, objets 
d'une réclame tapageuse, mais absolument nuisibles 
à l'épigerme. Envoi discret contre rEmbourstir. crit Êe 
Fr. IEO et 5.50. (Si nul résultat, montant remboursé) 
Vente exclusive : A. EICHENBERGER, Export, LAUSAIÎNE. 
16 
............................................................................. . .............. ; 
DANZAS 4t, C91 S. A., BALE 
AGENCE GENERALE D'EMIGRATION, PASSAGE et CHANGE 
PLACE GARE CEN-rRALE, 8 
Transports de passagers de toutes classes pour tous les pays 
d'outre-mer par les meilleurs paquebots à grande vitesse. Service 
soigné assuré. Billets de chemin de fer pour tous pays. Rensei- 
gnements prompts et gratuits par la succursale 







Fondé en 1863 
Mêle 6 NEUCHATEL Môle 6 
Prets hypothécaires 
aux meilleures conditions 
Bons de dépOts 





dès le lendemain du dépôt jusqu'à la 
Les sommes qui nous sont remises en dépôt 
ne sont pas affectées à des opérations commer- 
ciales et industrielles, mais sont consacrées à 
des préts, garantis par des hypothèques en 
Rremier. rang,, sur des immeubles situés exclu- 
ivement sur ierre neucnaiejoise. 
Discrétion absolue. 
111 Ill Ill Ill il Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill Ill 1 Ill Ill Ill il Ill Ill i Ill Ill Ill Fr. 
0 
veille du retrait. 
0 
& CIE '0 SPICHIGER 
REUCHATEL 










n'achètent que les pièges éprouvés et 
d'ancienne renommée de Grell. 
Pièges à renards avec chaîne à ancre .... Fr. 8.50 Appàls pour renards W, 64 b....... Fr. 3.50 
Pièges à déclenchement automatique N- 12, pr fouines Fr. 11.50 
Pièges à blaireaux, à loutres, à lapins et autours; chausse- 
trappes. Prix vourants gratis. 
E. GRELL & Ciý-, fournisseurs de la cour, 
HAYNAU (Silésie) 1 
Belre POITRINE 
EFFET SURPRENANT 
par la crème PIARA 
Raffermit les chairs, et re- donne ait buste sa fermeté et des lignes harmonieuses tout 
en le dýve]0ppant. 
Résultat aonnant déjà après 
le premier emploi. Convient 
aux jeunes filles aussi bien 
qu'aux dames arrivées à l'Age 
adulte (lui n'ont jamais eu de 
poitrine. 
Surcès certain et garanti. 
Expédilloui, dise, ël, s PD rfmboq,. ý, Mtbt 
à Fr. 6.25 franco Port. 
Maison d'Exportation TUN1SA- Lausanne. 
A, spir. -oikte'ur Protos » 210ý 
. )Io(liý! (, 28, très fort. 
Grands avantages sur les modèles à 
Produit de 
80 0/() d'éconoinie de gaz Mariiiiite Parisieiiiiiiike et combustible. 
Cuit ]es 'olls 1)1-(', sioii de vai)-ir d'une façon imi-faite, Un pot-au-feu 
en quinze iiiiiiiites;, une (. 11oucroute vu viii,, t minutes. -A partir 
de Fr. 28. - 
suivant contenancv. Demandez-la à lýessai ! 
& Co S,, A,, 10, rue St-ýIaliri(-, e, 10 Sellillizi, Mieliel NEUCHATEL 
ELVETIA 
Société Suisse d'Assurances 
contre les Accidents et la 
Responsabilité civile. 
Traite à des conditions très ava0tag. les 
AffURANCES 
Accidents - Responsabilité civile 
Domestiques - EmployéS 
Automobiles - Casco - Agricoles 
Enfants - Dégâts d'eau et bagages 
Vol 
Pour renseignements et devis s'adresser à 
Emille Spichiger, agent général, Neuchâtel 
Seyon 6. Télépil. 11-69 
Canaris du Harz 
l'offre de lins chantours, tri-S 
de souchv j)jîfIIiýe' à rai- 
son de Fr. 18-, '20- et plus, 
bonnes I*f. llld. ýili-s à Fr. 
1 
C. BITTERLI, cond. retraité, Olten 
F. JUTZELER-HEGI 
Rue de la Ronde 6 LA CHAUX-DE-FONDS 
"réléphone 3.3a 
Acheteur de 
Cuirs et peaux bruts 
CHAMOISAGE DE PEAUX 
Courroies de transmission 
. Fourrures :, 
MORITZ-PIGUET 
: "AU TIGRE ROYAL : NEUCHATEL 
: Rue Cle L'HÔPital 6- -réléph. 85(D -: 
Immense assortiment 
ENVOIS ?l CMOIX WINS EN6,9GEMENTS 




JI! I4II'1ILlr.!: I 
Sans Sur 
caoutchouc mesures 
EXIGEZ la marque 
par procédé unique 
a 
INVISIBLE 
LAVAB LE ý_J 
Pw 
ÉVITEZ les contrefaÇons sans valeur. 
F. MAGNIN-SPRUNGER 
Puits 13 LA CHAUX-DE-FONDS Tel. 24.84 
HORLOGER JA. STAUFFER SPÉCIALISTE 
Réparations garanties 
Saint-Honoré 12, NEUCHATEL 
rý; 7 OPTIQUE MEDICALE 1 
MADEMOISELLE E. REYMOND 
1 
6, RUE DE L'HOPITAL 11R ÉTAGE NEUCHATEL-TÉL. 8.91 
Possède toujours un stock bien assorti et de qualité soignée en: 
ET TOUS ARTICLES POUR LUNETTERIE MODERNE LES RÉPARATIONS 
POUR LA CAMPAGNE JUMELLES ET LE THÉATRE - LOUPES 
BAROMETRES - THERMOMÈTRES 
Verres -PUNKTAL ZEISS" et cylindriques combinés de 
i- choix, toujours livrés très rapidement à la clientèle. 
Exécution précise de toute ordonnance de MM. les oculistes 
La Maison n'a aucun représenlant ni vo ageur. 
Pommade KSlberer H HINDEN 
conLve les maladies de la peau: d'ime effi- 
Cacité surprenante lans les cas d'Eczémas, Dar- 
tres, Bgutons, Herpi. s, Rougeurs, Dém3ngeaisons, Erup- 
tions diverses, Plaies variqueuses et Hémorroïdes, 
Rougeurs et excoriations de la peau des bébés. 
POT FR. 2. - DAN3 TOUFES LES PHARMACIES. 
1: 1, %oi frýin, -r, Jans tOLlt(' 1; 1 s1Ji1s1ý 
[Dépôt général : 
Pharm. KJELBERER, Genève 
Fers et Quincaillerie. Articles de 
ménage. Bocaux. Potagers. Lessi- 
veuses. Calorifères. Carton bitumé. 
Grillage. Fil de fer. Scies. Haches. 
ýCoins. Thermos. - Outils et meubles de jardin. 
T. 94 ST-BLAISEIT. E. H. 1 
TUILES PASSAVANT 
COUVERTURE DE PREMIÈRE QUALITÉ 
Différents modèles de tuiles à simple et double emboîtement 
Tuiles plates Tuiles engobées 
TUILE FLAMANDE NOUVEAU MODÈLE 
PASSAVANTASELIN &C le , Société anonyme, ALLSCHWIL-BALE 
AM EU 13 LEM EN YS 
C.. Sr H0E1, E 
Quai Godet 4 -rapissier Téléphone 1069 
NEUCHA-rEL. 
Meubles en tous genres. Réparations. Literie. Stores. 
Etoffes pou r meubles. Rideaux et tentures. 
GO 
BOUVIER 
iý GRAND VIN MOUSSEUX 1 
% 9% lut IT vil Ti 1 
La plus ancienne Maison suisse 9 
AVANT d'acijour un PIANO 
ou HARMONIUM 
ilt, tllziiitl(, z duýs cim'z 
E. C. SCHMIDTMANN a cw, Bâle 
1 
l"'ILI'quoi sélieux sert-it la Frai>so 
a traire Simond ? Gest parce que son tiýli%, i, il 
SP 11*01j"e gl'alidomeul facilité, et qui[ elliploie lu 
Twodwil su; 'é, il, 1 Il-, ý1 Ili fvra diýParaiI re prompt I-rilI, liý 
les Illa 1 adies li, fi. 1, -iirie et maintiendra lit s;, uIý 
d'Il 
En vente partout. Seuls fabricants: 
Société Anonyme cle Poêlerie cle Fleurier -rÉLÉPHONE 19 M 4, RUE DE LA PROMENADE, 4 
POÊLES PORTATIFS, CALORIFÈRES, POTAGERS 
EN -T-OUS GENRES. APPAREILS POUR BUANDERIE 
Poêles portatifs bon marché 
en panneaux simili majolique 
1 
CALORIFÈRES SPÉCIAUX pour maisons familiales 
RÉ PARA -ri ON Sa PRIX -rRÈS AVAN-rAGELJX 
1 
CHAUX GRASSE PURE 
blanche, en morceaux et en poudre : (hydrate de chaux) pour 
Sulfatages. Engrais, Désinfections, Emplois chimiques et teeh- 
niques, Blanchissages, etc. Carbonate de chaux pour engrais. 
Fabrique de Chaux -- St-Ursanne Jura réléph. N- 22 
SALON de COIFFURE pour [DAMES 
EC)CDLJARCD E3EF: t-rF=tAr%A 
Place du Port - NEUCHATEL - Téléphone 690 
LOTION FLORÉDA 
produit naturel à base d'herbage, souverain contre les 
pellicules et pour faire repousser les cheveux. 
Spëcjalité de la maison 
en toute saison 
Puissant dépuratif du sang, ,, ràce 
au ferment pur de raisins des pa>s 
Chauds. 
H. BURNANN 
SýMS rival contre Boutons, Clous, Diabète 
Goutte, Eczéma, Rhu. 
matismes, etc. 
Le flacon Fr. 6. - franco. S'adr. à 
Mm, VI' M. BURNANN 
1 
MÜH Woig - p21i102112 NE UC il ATE1, 
Toujours très bien assorti 
en 
Articles de Toilette 
pour dames. messieurs et enlants 
Bonnes marchandises. Timbres Escompte N. & J. 
Plus de Chevaux 
poussifs 
radicale vt 
rapide de toutes les affec- 
tji)ll< (les bronches et (lit 
ImI11114011 J)ar le 
Sirop Fructus du vété- 
ý rinaire . 1. liell-wald. Le 
si ro 1) Fri icti iýs ( brevet - 37,8124 ) est lin 
reniède entièrement végétal. Nombreuses 
années (le succès constants. Milliers (1*ýit- 
testations et (le remerciements directement 
(les propriétaires. Ne confondez pas mot, 
produit sirop Fructus avec d'autres que (les 
'-elis, qui ne sont pas 
de la partie, essayent 
(le vous vendre au ihýtrimen[ de vos che- 
%aux. Prix (je la bouteille fr. 4.;, -À). Des 
avis pratiques concernant le n'-giine et sollis 
(les chevaux ainsi que le mode 
ll(*(, ()Illlý; i-, il(ýlit chaque flacon * 
Pas (le repre- 
soiif; inIý oit Afin j'iý, -ite, - (le 
adressez-volis (Ji, -ecteiiieilt 
par lettro goil par carto, à l'illý-tilteill" 
J. Bellwald, Sioli- 
4 
Avant d'entrer dans clinique de plaine et subir trai- teillent par piqûres, renseignez-vous auprès de: 




(lé, \011-1. sanI('ý i-1 de w1ro Imnileur sont los 1 
Maladies do loffles sortus. N'lil'ýýilýýz pas plils lý 
longtemps vt Nous pou\011., 1 
certainvinviit vous aider. - institut curatif des herbes Jean Künzié, Saint-Gall 23. 




RECORD", ujlïýdu 03il ý gdi fi 011019 
\i, 
le pétrole par les nioyew, les plus 
simples et les meilleurs. 
La fabrique 
de réchauds à gaz 
Ad. BOESCH 
de pétrole 
Ebnat - Kappel 
jy(alabies bc l'estomac 1. - j-ul du 
D. SCHUEPP 
sont les renièdes les plus scii-> 1-iii iii -éir, le- 
cas les plus anvietis. 
Ordinairement on appelle mal d'estoma, les indige- 
tions et les catarrhes chroniques, lit plupail des gens en 
sont atteint. s. Les symptômes s nt les sui%anfsý. apiès les repas, formation anormale (le gaz dans l'estomac et le bas-venire, lourdeur sur l'estomac, mal à la tête au-des- 
sus des yeux, vertiges. Certains malades croient à une 
congestion. ils sont de mauvaise humeur. se fàchent aisé- 
"lent et sont agités, jusqu'à ce qu'ils aient des battements de c(eur. Dans la règle peu d'appétit ; pal-fois on croit 
avoir un appétit extra(ji-dinaire, et, lorsqu'on a louché 
ut ' mets, il en résulte un dégoùt de toute iiou1ritui-tý. D'autres malades ont faim, mangent lûtiles les deux heu- 
reS et pourtant leurs forces (lé rois, ent. - Des vomi- 
sûments peuvent également se produire. Voici la carac- lériýtique de la maladie : (les selles iwrégulières, (les 
algreurs, parfois des douleurs dans ]e dos et dans le 
ventre. Beaucoup de personnes croient par erreur qu'elles 
sont malades des poumons m4is ce n'est que la présenre 
(le gaz dans l'estomac q--i gène la respiralion et qui pro- 
'luit l'anériiii et les nombreuses rang(- lions (lui anlènent 
souvent une mort prématurée. 
Les remèdes peuvent être pris sans inlüriuj, Iiý, n dans le travail. Guérison certaine. Prix il, la d(jýe fr. 6.77-5. 
1 rj. Schüepp, Heiden (ct. Appenzell) 
IL 
vous enverra 






ENTÊTES. CARTES POSTALES ETE 
Création de 
PROJ ETS ET D ESS 1NS 





CURE NATURELLE DE RAISIN 
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de C. TRAUTMANN, pharmacien, BALE 
Spécifique merveilleux pour toutes les plaies et blessures 
Ulcérations, brùiures, Varices et jambes ouvertes. affec- 
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Si le lait seul ne suf fit plus à rassasier 
votre bébé, donnez-lui de la Farine 
lactée NESTLt à base de bon lait con- 
densé, et il continuera à prospérer. 
